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RÉGLEMENT 

f , * * 

* #■ * f - : , . 

PROVISOIRE 

SUR L’INSTRUCTION* 

A PIED ET A CHEVAL 
DANS LES RÉGIMENTS D’ARTILLERIE. 

TITRE IV. 


INSTRUCTION A CHEVAL. 

BASES PARTICULIÈRES DE L’INSTRUCTION. 

t # . 

INSTRUCTION POUR SAUTER A CHEVAL, POUK 
PAQUETER, SELLER RT DESSELLER. 


MANIÈRE DE SAUTER A CHEVAL A POIL ET DE SAUTER 

A TERRE. 

Saisir les crins avec la main gauche, contenir 
les rênes du bridou avec la main droile et lu 
placer sur le garrot , le pouce à gauche , les 
autres doigts à droite ; s’enlever légèrement sur 
les deux poignets, le corps droit; passer la 
jambe droite tendue par-dessus la croupe du 
cheval , sans k toucher, et se placer doucement 
à cheval. 

11 • 1 r 
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Pour sauter h terre . Passer la rêne gauche 
du bridon dans la main droite, placer cette main 
sur le garrot ; saisir les crins de la main gauche ,' 
“ s’enlever sur les deux poignets, passer la jambe 
droite tendue par-dessus la croupe du cheval , 
sans le toucher ; rapporter la cuisse droite près 
de la gauche , le corps droit , et arriver légère- 
ment à terre sur la pointe des pieds , en ployant 
tm peu les genoux. 

MANIÈRE DE PAQUETER LES EFFETS. 

r 

Etendre le pantalon d’ordonnance , retourné 
et boutonné , le pont en dessous ; le doubler 
en posant une jambe sur l’autre ; le plier de la 
longueur du porte-manteau , en ramenant l'ex- 
trémité inférieure des jambes sur la ceinture ; lé 
retourner et le doubler de nouveau dans le sens 
de sa longueur ; le mettre ainsi dans le fond 
du porte manteau. 

Les deux chemises dépliées , étendues en long 
sur le pantalon d’ordonnance. 
î Le second col étendu en long sur les chemises. 

Le livret sur le col. 

Le cordon de schakos sur le livret. 

La trousse garnie, le serre-tête, les mouchoirs, 
les gants elles chaussettes répartis également dans 
les bouts. 

La deuxième paire de bottes sous la patte du 
porte - manteau , les éperons, couverts par les 
cache-éperons, placés de manière que les mo- 
lettes ne dépassent pas les bouts du porte- 
manteau. 
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L’aigrette dans son étui , le long des bottes. 

La veste ou l'habit dans la besace , ainsi que 
le bonnet de police , placé en dessus. 

Pour placer l’habit dans la besace, le déployer 
dans son entier, la doublure en dessous ; rabattre 
le collet , les manches à plat , pliées en deux 
près du coude ; relever les basques , plier les 
côtés en ramenant en dedans l’extrémité supé- 
rieure du plastron, et de manière que l’habit n’ait 
ainsi que la longueur de la besace ; le plier en 
ramenant le collet sur les basques , placer les 
épaulettes aux extrémités et dans l’intérieur; mettre 
l’habit ainsi plié dans la besace. 

Dans le cas où les hommes seraient en ha- 
bit et où la veste serait dans la besace , celle-ci 
sera pliée d’une manière analogue. 

Le pantalon de toile roulé d’un peu moins de 
la longueur du manteau , avec le sac à distri- 
bution. 

Les effets de pansage repartis dans les deux 
musettes. 

Nota . Dans le cas où une des musettes devrait 
contenir de l’avoine , les effets désignés ci - dessus 
seraient mis dans l’auLre qui serait- placée du côté 
hors mouioir. 

MANIÈRE DE ROULER LE MANTEAU. 

Le manteau étant déployé dans son entier * 
les manches sont mises sur leur plat et étendues 
parallèlement aux deux devants du manteau ; 
chacune d’elles est ensuite relevée et pliée eu 
deux près du coude , de manière à donner d’un 



BASES PARTICULIERES 


A 

coude à l’autre la longueur de un mètre seize 
centimètres (3 pieds 6 pouces) et que le milieu 
du manteau reste vide. 

Le grand collet est rabattu par-dessus les 
manches , de manière que les devants rouvrent 
exactement ceux du manteau, et que les deux 
plis qiie forme son ampleur se trouvent dans la 
direction des fausses poches ; l'extrémité infé- 
rieure du manteau est relevée d'environ vingt- 
sept centimètres (10 pouces); les pans le sont 
également l'un vers l'autre, de sorte qu'ils tou- 
chent le pli des manches , et que repliés une 
deuxième fois sur eux-mêmes , ils donnent au 
manteau la forme d’un earré long ; on renverse 
ensuite l'extrémité inférieure du manteau d'en- 
viron dix-neuf centimètres (7 pouces), et on le 
roule aussi serré que possible , en commençant 
par le rôle du collet , appuyant le genou au 
fur et à mesure sur la partie roulée pour la cort- 
tenir. Celte partie roulée du manteau est alors 
introduite dans l’espèce de porte- feuille formé 
par la partie renversée; 

MANIÈRE d'aJOSTER UNE SELLE. 

La selle doit cire placée sur le dos du cheval 
sans couverte, afin de bien voir si sa forme se 
rapporte à celle du dos du cheval. Pour que h» 
selle soit bien placée , il faut que la pointe de 
l’arçon soit à trois doigts en arrière de la pointe 
de l’cprftile , que la liberté du garrol et celle 
du rognon soient assez grandes pour que l’on 
puisse passer très-aisément la main eutre ces par- 
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tics et la selle , le canonnier étant à cheval ; que 
la liberté du garrot soit assez large pour ne pas 
le serrer sur les côtés ; que les panneaux portent 
bien également de toutes parts , sans toucher la; 
colonne vertébrale , et que les pointes de l’arcon 
ne portent pas. 

Le poitrail doit cire placé au-dessus de la 
pointe des épaules , pour n’en pas gêner les 
mouvements , et la croupière ne doit pas être 
tendue, pour ne pas blesser le cheval sous la 
queue ou le faire ruer. Pour monter les étriers 
à la selle , il faut engager l’étrivière dans l’œil 
de l’étrier, la faire entrer dans le passant et tirer 
dessus jusqu’à ce que le passant touche l’œil 
de l’étrier , tenant ensuite l’éli ivière de manière, 
que, la boucle soit tournée vers le cheval , la 
passer dans la chappe-porte-élrivièrc de la selle, 
en l’engageant par-dessus et la tirant en des- 
sous; la fixera la longueur convenable , par le 
moyen delà boucle, l’engager dans le passant 
qui se trouve en dessous de la boucle et l’y • 
faire repasser deux fois. L’étrier ainsi ajusté et 
pendant naturellement , la boude de l’élrivièrç 
doit se trouver en dedans, du côté du cheval. , 

MANIÈRE DE SELLER. 

L’instructeur, après avoir fait attacher un 
cheval hors de l’écurie , par un nœud à boude , 
à un anneau de pansage , fait placer en arrière 
une selle , disposée debout sur les foutes. Je 
siège tourne du côté du cheval , la couverte pliée 
en quatre et placée sur les pointes de derrière. 

U i** 
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S’approcher du côte montoir et placer snr 
le dos du cheval la couverte pliée en quatre 
parties égales, les liserés du côté montoir, le 
gros pli sur le garrot ; la prendre ensuite de 
la main gauche sur le garrot et de la maiir 
droite sur le rognon ; la glisser une ou deux 
fois d’avant en arrière pour unir le poil , co- 
la soulevant pour la reporter en avant , sans 
rebrousser le poil. La couverte doi£ être placée 
de manière à dépasser les pointes d’areon de 
quatre à cinq doigts. Relever les sangles et le 
poitrail sur le siège de la selle, ainsi que la 
croupière que Ton maintient de la main gauche v 
prendre la selle de cette même main à l’arcadc 
de devant, la main droite se plaçant à Ta pointe 
«le bande du côté montoir ; poser doucement 
la selle sur le dos du cheval , en l’amenant 
du côté de la croupe pour ne pas l'effrayer, 
et la placer un peu en arrière, afin de pouvoir 
engager la croupière sans tirer la selle à soi. 

• Abattre les cendres et la croupière/ se placer 
derrière le cheval , saisir de la main gauche 
la queue et en tortiller les erins autour du tron- 
çon avec la main droite , qui saisît ensuite le 
ruleron et l’engage sous la queue , dont ou 
a soin de bien dégager tous les crins, afin qu’ils 
ne blessent pas Te cheval. Passer du côté hors 
montoir et détacher l’étrier droit , en rebouton- 
nant la lanière trousse-étriers sur la maille du 
trait; revenir du côté montoir, soulever la selle, 
la porter rn avant, ayant l’attention que la 
couverte ne fasse pas dé plis et ne comprime ' 
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pas îc garrot, ce qu'on évite en la soulevant 
dans cette partie ; regarder s’il n’y a pas de 
eontrc-sanglons ou autres pièces prises sous la 
selle, et les ôter s’il y en a; commencer par 
boucler la sangle , puis le surfaix de sangle 
qui doit cire moins serré pour ne pas blesser 
le cheval ; se placer en avant de l'épaule du 
cheval , prendre le poitrail sur le siège avec 
la main droite , les ongles en dessus , près de 
Fanncau en triangle ; après avoir dégagé la 
maille du trait de la lanière trousse-étriers r 
passer le poitrail par-dessus les fontes, le pli 
du bras sur l’encolure du cheval , le ressaisir 
de la main gauche par-dessus l'encolure en IV 
bandonnant de la main droite;; boucler le bou- 
eleteau au contre-sangloti , ainsi que le montant , 
et relever le trait en passant la lanière trousse- 
étriers dans la maille et le reboutonnant en» 
laissant tomber l’étrier montoir. 

MANIÈRE DE ROULER LES TRAITS DE FOITR.AIL Ai 

* ATTELER. 

Prendre cinquante-quatre centimètres (1 pied! 
8 pouces ) à partir de l'anneau en triangle , 
plier le trait en cet endroit; prendre vingl-ct-urv 
centimètres (8 pouces) sur le bout de la maille 
à partir du pli , le replier de nouveau à cette 
longueur et rouler le reste sur la partie doublée, 
dans laquelle on engagera la» maille pour arrêter 
les tours. 




MANIÈRE DE CttVRGER LES EFrETS. 

sdiabraqi e étant sur la selle, la partie 
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de devant relevée sur le siège , le surfaix à 
demi serré passé en dessous du trait, en arrière 
du contre-sanglon qui soutient Tanneau en tri- 
angle du poitrail, et engagé dans les passants 
du surfaix ; passer les courroies de charge dans 
les œillets, après avoir engagé dans celle de 
gauche la corde à fourrages, roulée et tortillée 
en cercle; placer les musettes sur les fontes, 
celle contenant les effets de pansage du côté 
hors montoirj l’autre du côté montoir , leurs 
courroies passées dans le crampon de dragonne ; 
fixer le manteau, ainsi que le sac à distribution 
roulé avec le pantalon de toile, en serrant 
fortement la courroie du milieu, de manière 
que le manteau soit sur la partie antérieure du 
pommeau ; avec les premiers bouclcteaux des 
courroies doubles, fixer les musettes et les bouts 
du sac à distribution , de manière que les extré- 
mités ne dépassent pas la schabraque. 

Mettre le pistolet dans sa fonte en avant du 
manteau , et engager la lanière dans l’anneau de 
calotte ; mettre la hache dans son étui , rabattre 
le devant de la schabraqué, et la fixer, ainsi 
que le manteau , au moyen des deuxièmes bou- 
cletcaux des courroies doubles. 

r 

Etendre sur la croupe les courroies de charge- 
de droite et de gauche , placer la besace à plat 
sur les pointes de derrière , abattre par-dessus 
la courroie de charge du milieu ; placer le porte- 
manteau , les boucles du côté de la selle, le 
serrer fortement avec celte courroie , serrer en- 
semble la besace et le porte-manteau avec les % 
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courroies de côté ; avoir soin que le porte- 
manteau ne fasse pas de plis et qu’il soit bien 
d'aplomb. 

Achever de serrer le surfaix. 

Pour que les effets soient bien charges , il faut 
que les trois courroies soient fortement serrées 
et montent droit, ayant entre elles le même in- 
tervalle que les crampons les trois boucles à 
la meme hauteur et à moitié tle la hauteur du 
porte- manteau , le porte-manteau et la besace 
placés d’aplomb, de manière que par derrière 
on voie l’un et l’autre. Le porte-manteau et la 
besace ne doivent pencher d’aucun côte. 

La charge de devant doit être disposée de ma- 
nière à faire élever le moins possible la main de 
la bride. 

Rien ne doit dépasser la schabraque. 

Si l’on doit emporter une trousse de fourrages, 
elle se place sur le porte-manteau , tant soit peu 
en arrière , serrée dans les courroies de charge* 

MANIÈRE DE BlîJUEJW 

Se placer du côté monloir, les rênes du filet 
et de la bride dans le pli du bras gauche , le 
dessus de tête sur l’avanl-bras; prendre la bride 
et le filet par le • dessus de fête avec la main 
droite , les ongles en dessus ; passer le bras par- 
dessus l’encolure du cheval , de manière que la- 
main soit en avant de la télé, saisir avec la main 
gauche le mors du filet près de l’anneau, et celui 
de la bride près des fonceaux , ayant l’attention 
que le mors du filet soit eu dessus de celui de lu 


Digitized by Google 


40 BASES PARTICULIÈRES 

f -, * 

bride , les présenter à la bouche du cheral et les 
y placer ensemble, en appuyant le pouce gauche 
sur barre, pour lui faire ouvrir la bouche, passer 
les oreilles du cheval entre le frontal et le dessus 
de tête, en commençant par l’oreille droite; en- 
gager la muserolle dans l’anneau carré droit du 
licol, pour qu’elle en couvre bien le dessus du 
nez, et la boucler en laissant en dehors les mon- 
tants du filet ; accrocher la gourmette , boucler 
la sous-gorge en la passant entre celle du licol 
et la ganache ; ' mettre la boutonnière du licol 
au bouton de dessus de tête , dégager le toupet , 
passer les rênes du filet et de la bride par-dessus 
le cou du cheval ; attacher la longe du licol, le 
bout tortillé à la courroie de paquetage. 

Pour que le cheval soit bien bridé, il faut 
que la boucle du montant et celle de la sous- 
gorge , du côté hors montoir, soient à la même 
hauteur, et que celles du montant de la sous- 
gorge et du filet du côté montoir forment une 
espèce de patte d’oie; que la sous-gorge ne soit 
pas serrée , afin de ne pas gêner la respiration 
du cheval ; que la muserolle le soit assez pour 
que le cheval ne bâille pas, que les montants 
de la bride soient en arrière des os des tempes,, 
et que le mors du filet ne soit pas engagé sous 
celui de la bride. 

MANIÈRE DE ROULER LA LONGE. 

Doubler la longe à environ un mètre (3 pieds) 
de la tête du cheval , engager ce double dans la 
courroie de paquetage , en le passant en dessous ; 
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avec le bout de la longe, envelopper une fois 
la longe et sa partie doublée ; abandonner alors 
la longe , et achever d’envelopper la partie dou- 
blée seulement; faire une ganse avec le bout 
restant et l’engager dans la boucle formée par la 
partie doublée. 

TROUSSER Là QÜEUE. 

Prendre le tronçon de la queue avec la main 
gauche , les ongles en dessus ; séparer du côté 
droit , avec la main droite , une mèche de crins, 
la plus longue possible ; saisir de la main droite 
la queue au-dessous, du tronçon, retourner la 
main gauche pour saisir de nouveau la queue, 
les ongles en dessous. 

Tordre les crins de gauche à droite , avec les 
deux mains , sans engager la mèche j avec la 
main droite, les tourner deux fois autour du 
tronçon , de dessous en dessus , la main gauche 
maintenant l’extrémité du tronçon ; saisir ensuite 
de la main gauche le bout restant des crins. 

Prendre de la main droite la mèche réservée ; 
en envelopper deux fois les crins tournés autour 
du tronçon , d’abord en dessus , et en contenir 
l’extrémité avec le petit doigt de la main gauche. 

Tordre de nouveau le bout des crins tenus 
dans la main gauche , en faire une ganse , l’cu- 
velopper avec la mcche , d’arrière en avant , 
en la passant d’abord en dessous, passer le tout 
entre la mèche et le tronçon, de dessus en dessous, 
et serrer fortement en tirant à soi. 
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MANIÈRE DE DÉBRIDER. 

/ 

Décrocher la gourmette , déboucler la muse- 
rolle , puis la sous-gorge ; déboutonner le licol , 
détacher la longe et attacher le cheval au râtelier, 
jusqu’à ce qu’il soit dessellé ; avancer les rênes 
de la bride et du iilel sur le dessus de la tête , 
les passer par-dessus les oreilles, les laisser tom- 
ber daus le pli du bras gauche, ôter la bride 
de la tèîc du cheval , commençant par dégager 
l’oreille droite ; faire deux tours au-dessous du 
frontal avec les réues de la bride , les passer 
entre le frontal et le dessus de télé , alin de 
pouvoir suspendre la bride. 

MANIÈRE DE DÉFAIRE LA CHARGE. 

Déboucler les courroies de charge , en finis- 
sant par celle du milieu ; enlever le porte-man- 
teau et la besace , déboucler les courroies de 
paquetage , relever sur le siège le devant de la 
schabraque, déboucler les courroies de manteau, 
en finissant par celle du milieu ; enlever le man- 
teau , le sac et les musettes; détacher le pistolet 
de sa lanière et foler de la foule , ainsi que la 
hache; dégager la corde à fourrage , déboucler 
le surfaix etl’eulever, ainsique la -schabraque , 
ayant soin de dégager les courroies de charge 
et de paquetage sans déchirer les œillets ; plier 
la schabraque en deux , la doublure en dehors ; 
mettre dessus tous les effets , les rouler dedans 
et les contenir avec le surfaix. 

Le canonnier tortille ensuite toutes les courroies. 
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MANIÈRE DE DESSELLER. 

Déboutonner la lanière trousse-étriers du côté 
montoir, pour la dégager de la maille du trait ; 
déboucler le montant du poitrail , ainsi que le 
bouclcteau de l’anneau en triangle ; prendre le 
poitrail de la main gauche, près de l’anneau en 
triangle , et le passer à droite par-dessous le cou du 
cheval ; saisir le poitrail de la main droite , les 
ongles en dessous, près de l’anneau en triangle ; le 
ramener de celle main sur le siège , en le pas- 
sant par-dessus les foutes ; engager la lanière 
trousse-étriers dans la maille du trait, en relevant 
. l’étrier gauche ; déboucler le surfaix et la sangle, 
porter la selle un peu en arrière , et dégager la 
queue de la croupière ; passer du côté hors mon- 
toir, relever l’étrier droit, sans dégager la maille 
du trait ; relever les sangles sur la selle , si elles 
sont propres ; dans le cas contraire , ne les relever 
qu’après les avoir nettoyées. Revenir du côté 
montoir, enlever la selle ; retirer la couverte , 
la çlier en deux , le côté mouillé en dedans, 
et la placer sur les pointes de derrière de la 
selle, qu’on mettra debout sur les fontes. 

DE l’eMBOÜCHURE. 

(PI. 47, fig. A. ) Le mors est composé de 
six pièces principales en fer, savoir : Yembou - 
chure (1), les branches (2), les anneaux (3), 
la gourmette (4) ; les autres pièces sont l’esse 
(5) et le crochet (6), 

Vembouchure çst fixée aux branches par le» 

K 2 
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fonceaux (7); elle se divise eu canons (8) et 
liberté de langue (9). 

Les canons agissent sur les barres , et assu- 
jettissent le cheval à Tobéissauee, par le secours 
de la gourmette. 

La liberté de langue sert à loger la langue 
du cheval. 

Les branches servent à faire agir Tembou- 
chure et la gourmette. Chacune se divise en 
œil de porte-mors ( 1 0), œil de crochet ou d’esse 
(il), et œil de porte-anneau (12). 

L’œil de porte-mors sert à passer les porte- 
mors. 

Les yeux de crochet ou d’esse servent à 
porter le crochet ou l’esse de la gourmette. 

L'œil de porte-anneau sert à contenir les 
anneaux porte-rênes. 

(Fig. B.) La gourmette se compose de mailles 
(4). et maillons (2). 

Les mailles agissent sur la barbe du cheval, 
et les maillons servent à fixer la gourmette à 
Fesse et au crochet ; ils sont au nombre * de 
trois, dont deux du côté du crochet, >et un 
du côté de l’esse. 

L’esse sert à fixer la gourmette au mors, et 
le crochet à accrocher la gourmette. 

. (Fig. C.) Le mors du Jilct est composé de 
quatre pièces en fer. 

. • Le côte droit (1), le côté gauche (2), les 
anneaux (3), pour recevoir les montants et les 
rênes j 
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(Fig. D.) Le mors du bridon d’abreuvoir 
sc compose de quatre pièces en fer, savoir : 

Le côté droit (i), le côté gauche (2), les 
deux anneaux à ailes (3), pour recevoir les 
rênes et les montants. 

Pour bien emboucher un cheval , il fciut con- 
naître : 

1 . ° Les effets du mors ; 

2. ° La bouche du cheval ; 

3. * L’ensemble de la conformation du cheval. 

Les effets du mors sont en raison de sa structure. 

( Fig. A.) Le mors est ordinaire lorsque 

les branches (2) sont droites , c’est-à-dire que 
l’œil dn porte-anneau se trouve sur le pro- 
longement de la ligne passant par le centre des 
fonccaux et le milieu de l’œil du porte-mors, 
et que rembouchure est moyenne', c’est-à-dire 
que le canon (8) est gros et montant, et la 
liberté de langue peu élevée. 

(Fig. E.) Le mors est doux lorsque les bran- 
ches (l)sont courtes exfiasques, c’est-à-dire que 
l’œil du porte-anneau sc trouve en arrière de 
la ligne, et que l’embouchure est droite , c’est- 
à-dire que le canon (2) est gros près des fon- 
ccaux, montant cl presque sans, liberté de langue. 

(Fig. F.) Le mors est dur lorsque les bran- 
ches (1) sont longues et hardies, c’est-à-dire 
que l’œil du porte-anneau se trouve en avant 
de la ligne , et que l’embouchure est forte , 
c’est-à-dire que le canon (2) est droit et mince, 
et la liberté de langue élevée. ^ 

La position de l'œil de la branche rend Tac- 

u a* 
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tion du mors plus ou moins forte. Si l’œil est 
élevé , le mors résiste au mouvement des bran- 
ches, fait une impression plus forte sur la bouche 
et sur la barbe. Si au contraire l’œil est trop 
bas , le mors cède au mouvement des branches, 
tourne dans la bouche du cheval, fait la bascule 
et produit moins d’effet. 

Il faut considérer dans la bouche du cheval 
les parties intérieures et les parties extérieures. 

Les parties intérieures sont la langue , le 
canal , dans lequel la langue doit se loger; les 
crochets ; les barres et le dedans des lèvres. 

Les parties extérieures sont les os de la gar- 
nache , le canal entre ces mêmes os , la fente 
ou la commissure des lèvres , le dehors des lè- 
vres et la barèe. 

Les parties les plus sensibles de la bouche du 
cheval sont les barres et la barbe ; la langue 
et les lèvres le sont moins. 

Les barres élevées, tranchantes et décharnées, 
dénotent une grande sensibilité; elle diminue eu 
proportion que les barres sont plus basses, 
rondes et chargées de chair , et que la barbe 
est épaisse et charnue. 

Lorsqu’un cheval est bien conformé , libre 
dans ses mouvements et franc dans ses allures , 
on doit présumer que sa bouche est bonne. » 

Lorsqu’un cheval a les membres grêles , le 
corsage long , et qu’il est décousu dans son en- 
semble , il exige en général beaucoup de soins 
pour l'emboucher , parce qu’il se soumet diffl— 
cilement à l’action du mors, ne pouvant en 
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supporter les effets sans souffrir et sans chercher 
à les éviter. 

Lorsqu'on cheval a la tète pesante , les mem- 
bres lourds , et qu’il est paresseux et maladroit 
dans ses allures, ondoie présumer que sa bouche 
est forte. 

Quand un cheval a les barres élevées , mai- 
gres , tranchantes , la langue mince et le canal 
assez creux pour qu’elle puisse s’y loger, il faut 
lui donner un mors (fig. B, n.° 2) à embou- 
chure droite , afin que le canon, ayant plus dé 
grosseur aux fonceaux , charge la langue et les 
lèvres , et quïï soulage d’autant les autres par- 
ties de la bouche. 

La langue cl les lèvres ayant , par leur peu 
de ^visibilité , la force de soutenir le mors , 
' empêchent qu’il ne fasse trop d’effet sur les 
barres et qu’il n’y appuie au point d’y causer 
de la douleur. 

Quand un cheval a les barres sensibles , la 
langue épaisse et le canal pas assez creux pour 
qu’elle puisse s’y loger commodément , il faut 
lui donner ûn mors à embouchure moyenne 
(fig. A, n.° 2), afin, que-, la langue ayant un 
peu de liberté , le mors appuie à la fois sur les 
barres et sur la langue, sans qu’il en résulte 
de gène. Une embouchure droite , à une bou- 
che conformée de la sorte , ôterait à la langue 
sa liberté et porterait uniquement sur celle par- 
tie , qui est la moins sensible ; la bouche serait 
gênée , le cheval pèserait à la main et résisterait. 

■ Quand uu tîlrcfal a les barres peu élevées , 
ti a** 
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arrondies et charnues , il faut lui donner ua 
mors à embouchure forte (fig. F, n.° 2), 
parce que ces sortes de barres , ayant peu de 
sensibilité , ne peuvent en acquérir que par 
l’appui du mors qui les comprime. 

Quand un cheval a la bouche trop fcndue r 
il faut lui donner un mors à branches longues 
pour éviter qu'il ne boive sa bride . 

Quand le cheval a la bouche petite et peu 
fendue , il faut lui donner un mors léger - r mais 
comme le peu de fer pourrait lui être désa- 
gréable, parce que ces chevaux ont ordinaire- 
ment les barres fines , délicates et sensibles, il faut 
employer l’embouchure droite , avec les bran- 
ches courtes et jlasques. 

Lorsque le cheval porte au vent et tend le 
nez, il faut lui donner, pour le ramenerfdes 
branches longues et hardies ; s’il a en même 
temps la bouche sensible , ce qui est assez or- 
dinaire , il faut lui donner fcmbouchure droite 
( fig. E, n." 2). 

Lorsque le cheval porte bas, s’encapuchonne, 
il faut lui donner des branches courtes; s’il a 
en même temps la bouche peu sensible , ce 
qui est assez ordinaire , il faut lui donner l’cm- 
Jbouchure forte (fig. F, n.° 2). 

Les chevaux plus bas du devant que du der- 
rière sont rarement assis sur les hanches ; il$ 
sentent la surcharge que la croupe rejette sur 
les épaules , se défient de leurs jambes de devant 
et cherchent le soutien du mors ; ils ont or- 
dinairement la bouche mauvaise et pèsent ù la 
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main. H faut leur donner une embouchure 
forte, avec des branches hardies f fig. F, n.°* 
1 et 2 t ). Dans le cas où la bouche aurait 
beaucoup de sensibilité , ce qui est rare dans 
ces sortes de chevaux , on ajuste une embou- 
chure droite (fig. E, n.° 2), avec des branches 
hard/es(ûg. F, n.° 1 ). Cette embranchure adou- 
cit l’effet des branches. * . • v 

Les chevaux plus bas du derrière que du 
devant ont ordinairement une belle encolure, 
mais les proportions de leur corps dénotent 
le peu de force de l’arricre-main. Ces chevaux 
sont légers du devant et prompts à se cabrer ; 
il faut leur donner des branches courtes et flas- 
ques (fig. E, n.° 1 ). 

L’embouchure doit porter sur les barres, 
à un doigt au-dessus des crochets d’en bas : 
si elle portait plus haut, elle ferait froncer les 
lèvres et offenserait l’os de la barre , qui est 
plus tranchant dans cet endroit ; plus bas , elle 
toucherait le crochet d’en haut. Dans aucun 
cas , le haut de l’embouchure ne doit porter 
contre le palais. 

11 faut que le mors ne soit ni large ni étroit : 
dans le premier cas , il se déplace et perd 
de sa justesse; dans le second, il comprime 
cl blesse la bouche , et peut faire contracter 
au cheval l’habitude de prendre les branches 
avec les lèvres ou d’attirer l’une des branches 
dans ses dents. 

La gourmette doit clrp ajuste'e de manière à 
faire son effet sur la barbe et à ne pas la com- 
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primer lorsque la main de la bride n'agit pas». 
Elle ne doit cire ni longue ni courte : dans le 
premier cas , elle laisserait faire la bascule au 
mors, qui n’aurait plus d’effet ; dans le deu- 
xième cas, elle assujettirait trop le cheval et 
pourrait le porter à se défendre. 

Le» jeunes chevaux ayant souvent la barbe 
très-sensible, on peut placer un morceau de 
feutre ou de cuir entre la gourmette et la barbe , 
lorsqu’ils sont brides pour la première fois# 
Quand ils s’habituent aux effets du mors, oa 
cesse d’employer ce moyen. 

Le mors bien ajusté doit agir sur toutes le* 
parties de la bouche , suivant leur sensibilité» 
Le cheval le supporte alors avec ’ facilité , cc 
qui sc voit lorsqu’il le mâche et qu’il a la 
bouche fraîche. 

Les chevaux se défendent du mors lorsqu'il 
leur cause de la douleur : les plus sensibles 
sont ordinairement les pins fougueux ; dès que 
le mors les tourmente , ils poussent en avant , 
afin d’éviter celte douleur qu’ils prennent pour 
un châtiment ; plus ils sont retenus par une 
main maladroite , plus la compression des barres 
est forte ; elle augmente le mal au lieu d’y 
remédier, et doune au cheval une mauvaise 
bouche. 

•Tout cheval qui secoue la tête annonce Tin- 
commodité que le mors lui fait éprouver : il 
y a des chevaux qui persistent dans l’habitude 
de secouer la tête , quoiqu’on ait rectifié l’cni- 
bomhurc -, alors la main seu’c peut corriger 
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vice et non la martingale , qu’on suppose faus- 
sement pouvoir y remédier. 

On doit , en général , emboucher les chevaux 
avec des mors doux, et comme il est possible 
que dans un régiment chaque cheval ait une 
embouchure particulière , on a des mors de trois 
modèles : il y a un sixième de mors doux, quatre 
sixièmes de mors ordinaires et un sixième de 
mors durs . 

MÉTHODE POUR DRESSER LES JEÛNES CHEVAÜX. 

Les chevaux de remonte ne sont pas montés 
immédiatement après leur arrivée au corps , ils 
sont seulement promenés en main par des canon- 
niers montés sur des chevaux faits ; si l’on est 
en hiver, on choisit pour cette promenade le 
moment le moins froid de la journée. On a 
l’attention de les tenir en main, tantôt à droite, 
tantôt à gauche. 

Lorsque les chevaux sont bien remis des fatigues 
de la route, on les monte pour les promener. 

Ces promenades se font au pas , les canonniers 
n’exigeant de leurs chevaux que de suivre ceux 
qui les précèdent dans la colonne. 

Les chevaux ainsi habitués à supporter le 
poids du canonnier, on les accoutume, dans 
les écuries, à se laisser seller, garnir, lever le 
pied , etc. , etc. , observant , si un cheval fait 
des difficultés, d’user toujours de douceur pour 
le guérir de son inquiétude. 

On ne doit pas perdre de vue qu’il ne faut 
rien exiger des jeunes chevaux au delà de leurs 
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forces, et n’employer le châtiment qu'à la der- 
nière extrémité, et seulement quand on est assure 
que les fautes proviennent de malice et non 
d’ignorance. 

Les chevaux doivent être dociles au montôir, 
marcher sur la ligne droite et sur la ligne circu- 
laire à toutes les allures , reculer, faire quelques 
pas de côté, à droite et à gauche , endurer la 
pression du rang, ne pas s’effrayer du bruit des 
armes, du canon, des tambours, du flottement 
des étendards , etc. , etc. , et ceux dont la con- 
formation le permet, sauter le fossé cl la barrière* 

Afin d’éviter les répétitions , cet article ne 
présente que les détails qui concernent le cheval, 
et l’on se conforme , pour les commandements 
et l’exécution de tous les mouvements , à ce qui 
est prescrit aux Écoles d a canonnier et du 
peloton , ayant l’attention de suivre de point 
en point la progression de ces écoles, mais eu 
rapportant tout à l’instruction du cheval* 

PREMIÈRE LEÇON. 

Les chevaux , selles et en bridon , sont placés 
à trois pas l’un de l’autre , sur un rang. 

La leçon du montoir se donne cheval par 
cheval , l’instructeur le tenant par les deux rênes 
du bridon. Le canonnier caresse le cheval en 
l’abordant, met le pied à l’étrier avec précaution , 
j’enlève sans à-coup , arrive très- légèrement en 
selle et le caresse encore. A mesure que le 
cheval montre plus de calme, le canonnier reste 
plus long-temps sur T étrier, et successivement 
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monte à cheval et met pied à terre du rôle 
gauche et du côlé droit , afin d r au^menter de 
plus en plus la soumission du cheval. 

Pour faire connaître âu cheval l’effet des rênes , 
le canonnier doit ouvrir les rênes sans à-coup, 
mais franchement, de manière à ne lui laisser 
aucune incertitude sur ce qu’il exige de lui. 

Pour lui faire connaître l’effet des jambes, le 
canonnier a deux gaules, unr dans chaque main : 
elles sont d’un bois souple et liant , et assez longues 
pour atteindre le cheval derrière les sangles , pré- 
cisément à l’endroit où les jambes se ferment. H 
faut commencer par fermer les jambes par degrés, 
et aussitôt , si le cheval n’obéit pas , user des 
gaules , en augmentant progressivement la force 
du coup , jusqu’à ce que le cheval s’habitue à partir 
à la seule pression des jambes ; alors on ne fait 
plus usage des gaules que lorsque le cheval montre 
de l’incertitude. - 

* Pour faire tourner le cheval, il faut ouvrir 
franchement la rêne du côté vers lequel il doit 
tourner , et fermer la jambe du inétue côlé ; si le 
cheval n’obéit pas à la pression de la jambe, 
employer la gaule de ce côlé; le mouvement 
presque fini., dimiuucr l’effet de la rêne et delà 
jambe , en soulenaut de la rêne et d<^a jambe 
opposées. . / 

Il faut , les premières fois , faire décrire au che- 
val des ares de cercle plus grands , et peu à peu 
- l’a au ner à tourner sur h s arcs de cercle prescrits 
duu> la première lcron. 
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Ces instructions étant bien comprises , on com- 
mence le travail. 

On ne fait pas exécuter le travail de pied ferme 
indiqué dans la première leçon de l ’ Ecole du ca- 
nonnier, mais on exécute la marche en colonne 
sur la piste, comme dans la deuxième partie de 
celte leçon : Tinslructeur a soin de placer en tête 
un cheval dressé, et les canonniers conservent 
trois pas de distance de tête à croupe, afin de 
pouvoir mieux conduire leurs chevaux. 

Les canonniers doivent , en commençant , 
mettre beaucoup de souplesse dans leur position 
et de liant dans leurs mouvements, afin de ne pas 
rebuter des chevaux déjà contraints par un poids 
auquel ils ne sont pas habitués. 

. On ne doit pas encore exiger que les chevaux 
marchent bien droit : on se contente de leur faire 
connaître les rênes et les jambes , en les redressant 
sur la ligne droite quand ils s’en écartent trop , 
et en se servant des moyens prescrits pour le pas- 
sage des coins. 

Ce premier travail s’exécute au pas seulement* 
pour le rendre plus facile au cheval. 

C’est surtout dans l’exécution des à-droite , 
des . à-gauche , des demi-tours à droite et à 
gauche £que les canonniers doivent se servir 
avec précision des rênes et des jambes, pour les 
bien faire connaître au cheval. 

Pour faire reculer le cheval , après avoir mis 
pied à terre, l’instructeur se place en face du 
cheval, saisit une rêne de chaque main , et, por— 
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tant les poignets en avant , fait agir le mors du 
bridon. 

Si le cheval fait des difficultés pour reculer, 
l'instructeur , saisissant les deux renés de la même 
main, de l’autre le touche doucement avec une 
gaule sar les jambes de devant , le caresse aussitôt 
qu’il a obéi , et l’arrête après deux ou trois pas. 
On ne doit pas cherchera le faire reculer droit. 

Pendant les premiers jours, le travail doit 
être court et coupé par des repos fréquents. 

Dans les moments de repos, on répète la leçon 
du montoir; et lorsque le cheval ne bouge plus, 
le canonnier le monte ou en descend sans que 
l’instructeur le tienne. Si un cheval fait des diffi- 
cultés, il faut recommencera le tenir jusqu’à ce 
qu’il soit calme , cherchant à lui donner de la con- 
fiance, etsc gardant bien de le maltraiter, ce qui 
ne ferait que l’inquiéter davantage. 

Après quelques jours de travail, on s’attache 
à maintenir le cheval droit, et l’on exige plus 
de précision dans le passage des coins, ainsi 
que dans tous les mouvements et changements 
de direction , mais au pas seulement. 

Le canonnier commence à restreindre un peu 
le mouvement des rênes et à diminuer l’usage 
des .gaules, afin que le cheval s’habitue de plus 
en plus à n’obéir qu’aux aides. 

Quand le cheval marche d’aplomb sans s’a- 
bandonner, et qu’il obéit passablement aux mains 
et aux jambes, l’instructeur le fait passer à 
un trot modéré ; mais à cette allure les reprises 
doivent être courtes, pour ne pas mettre les 

ii 1 3 « 
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chevaux hors de leur aplomb ni les essoufier. 

On ne doit pis d’abord exiger dans la posi- 
tion du cheval et dans ses mouvements au trot 
la même précision qu’au pas ; elle ne s’obtient 
que par degrés. 

On exerce les chevaux à reculer étant montés ; 
les canonniers doivent agir avec beaucoup de 
douceur, se bornant, pour les premières fois, 
à leur faire faire deux ou trois pas en arrière , 
très- lentement , sans exiger qu’ils reculent droit. 

Toutes les fois qu’un cheval a obéi , il faut 
avoir la main légère et le caresser. 

DEUXIEME LEÇON. 

Les chevaux , sellés et en bridon , sont placés 
sur un rang, à trois pas l’un de l’autre. 

Les chevaux obéissant suffisamment aux aides, 
on ne fait plus usage des gaules ;' mais il reste à 
leur faire connaître l’éperon ; on ne doit l’employer 
que lorsque le cheval n’a pas obéi aux jambes. 

Dans ce cas , le canonnier s’étant conformé 
à ce qui est prescrit n.° 529, pince des deux 
vigoureusement à l’instant même où le cheval 
commet la faute ; en même temps , il rend la 
main , sauf à replacer le cheval sur la piste 
s’il s’en écarte. 

Il n< faut jamais lui faire sentir l’éperon mal 
à propos, mollement, ni l’un après l’autre, 
pour ne pas donner au cheval l’habitude de 
ruer à la botte. 

On commence à exiger que les chevaux 
marchent bien droit sur la ligne droite et qu’ils 
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soient légèrement ployés en tournant à droite 
ou à gauche. On les fait ensuite irotter alter- 
nativement aux deux mains, en s’occupant de 
leur donner une allume franche et réglée. 

Les chevaux ayant' acquis de la souplesse 
et de l’assurance , les reprises au trot doivent 
être plus fréquentes et plus longues , et l’on 
doit répéter à cette allure tons les mouvements 
et changements de main exécutés au pas. 

L’oblique de pied ferme n’est point exécuté. 

Lorsque les chevaux travaillent bien sur la 
ligne droite, on commence à les mettre sur le 
cercle, et on leur fait exécuter progressive- 
ment quelques tours à chaque main, d’abord 
au pas , puis au tml* Les chevaux travaillant 
en cercle doivent avoir la position détaillée 
n.* 541. 

On fait exécuter les h-droite , les à-gauche , 
les demi-tour à droite et les demi-tour à gauche, 
et l’on confirme ainsi les chevaux dans la con- 
naissance des rênes et des jambes. 

A la fin des reprises , les chevaux étant alors 
plus calmes et plus obéissants, on les fait passer 
successivement de la tête à la queue de la colonne, 
ayant soin de donner celte leçon avec de grands 
ménagements, et de ramener sur la piste avec 
douceur les 1 chevaux qui, malgré toutes les 
précautions, chercheraient à la quitter. 

Cette leçon est répétée en prenant indistinc- 
tement les chevaux dans le centre de la colonne. 

On ne fait pas encore partir de pied ferme 
au trot , ni arrêter, en marchant à celte allure. 

n 3* 
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Les chevaux soutenant bien l’allure du lroi> 
on leur fait allonger le trot , mais pendant un 
ou deux tours au plus , afin de ne pas les mettre 
sur les épaules , ni horçs de leur aplomb. 

On leur fait faire ensuite un ou deux tours 
au plus au galop, seulement pour leur donner 
la première connaissance de cette allure, essayer 
Jour force et augmenter leur souplesse , sans 
s'inquiéter s'ils sont justes au départ . 

Les jeunes chevaux , en partant au galop , 
ont de la propension à fuir : les canonniers doi- 
vent chercher à les calmer, évitant surtout de 
les trop rechercher. 

Enfin on leur apprend à faire quelques pas 
de côté, comme il est prescrit n.° 556. 

Cet exercice, étant difficile pour le cheval , 
exige beaucoup de douceur et de patience de 
la part de l’instructeur ; quelque mouvement de 
l’avant-main à droite et à gauche, un pas ou 
deux sur le côté, suffisent pour une première 
fuis. 

Si un cheval fait des difficultés, l’instructeur 
commence par lui montrer la chambrière , et si 
,ccla ne lui suffit pas, il la lui fait légèrement 
sentir derrière les sangles; le cheval ayant obéi, 
il le caresse. 

. On répète le travail du reculer , mais on est 
plus exigeant ; et si le cheval se traverse , on le 
redresse avec ménagement. 

Dans les moments de repos, les canonniers 
étant en colonne , ou sur un rang , à trois pas 
l’un. de l’autre, l’instructeur fait mettre pied à 
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terre et monter a cheval alteruativemerft du 
côté droit et du côté gauche* 

TROISIÈME LEÇON. 

Les chevaux, pour cette leçon sont bridés. 

Le travail de pied ferme , prescrit n. 565 et 
suivants, n’est point' exécuté. 

Les chevaux marchant sur la piste , on s’oc- 
cupe d’abord de les habituer à la pesanteur du 
mors; à cet effet, le canonnier conduit son 
cheval avec le filet seulement, qu’il tient, de 
la main droite par le milieu , ayant soin de 
rendre les rênes de la bride de manière à ne 
pas faire agir le mors. 

Quand le cheval ne témoigne plus aucune 
inquiétude , on commence à lui faire connaitre 
les effets du mors. « ' 

Toutes les fois qu’il y a un coin à passer, on 
rassemble son cheval en se servant du filet ; le 
cheval ayant obéi et étant déterminé à droite 
ou à gauche , on rend du filet , et l’on achève le 
mouvement avec la main de la bride; si le 
cheval montre encore de l’hésitation, on rend 
aussitôt de la main de la bride , et on reprend 
avec le filet. 

Le filet, employé de la sorte au passage des 
coins et dans tous les changements de direction, 
fait connaître peu à peu au cheval l'cflct du 
mors , et insensiblement on restreint l’usage du 
filet, pour parvenir à le conduire de la main 
gauche seulement. 

L’effet du mors étant beaucoup plus fort que 
n 3** 
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celui du filet , les mouvements de la main 
gauche doivent aussi être plus progressifs et 
moins prononcés. 

Dans tous les mouvements difficiles , comme 
êortir de la colonne , appuyer, etc. , etc. , si 
Tinstructeur s’aperçoit que les chevaux sont in- 
décis, il fait prendre le filet au canonnier. 

QUATRIÈME LEÇON. 

Les chevaux étant parfaitement dociles au 
montoir et sachant bien reculer, on fait monter 
à cheval cl mettre pied à terre sur deux rangs , 
comme aux n.‘* 482 et 506. 

Le travail est le même que dans les leçons 
précédentes, mais les canonniers sont armés ; ils 
ont le sabre dans le fourreau : à mesure que les 
chevaux s’y habituent , on fait mettre le sabre 
à la main. * 

On fait exécuter ensuite le maniement des 
armes , d’abord de pied ferme, puis en marchant, 
comme à la deuxième partie de la troisième leçon 
de V École du Canonnier, employant toujours la 
plus grande douceur pour y habituer les chevaux 
par degrés. 

MOTENS POUR HABITUER LES CHEVAUX A SAUTER LE 
TOSSÉ ET LA BARRIÈRE. 

t 

À la fin de la leçon , et avant de conduire les 
chevaux à l’écurie , on les exerce à sauter le 
fossé et la barrière. 

Ce travail demande beaucoup de précautions 
et de ménagements. 
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• On fait exécuter le saut du fossé avant celui 
de la barrière qui est le plus difficile. 

Pour les premières fois , le fossé doit être 
élroit et peu profond , et la barrière peu élevée. 

On commence toujours par faire sauter les 
chevaux en main , ayant ratteniion de mettre 
en tète un cheval déjà habitué à cet exercice. 

Pour éviter aussi que le cheval ne s’arrête 
court, comme il arrive souvent, on le fait 
passer d’abord à côté du fossé et par-dessus la 
barrière abattue, afin qu’il connaisse d’avance 
l’obstacle qu’il doit franchir. 

Ces précautions prises , le canonnier lient 
l’extrémité des rênes de la bride avec la main 
droite , et court au fossé ou à la barrière , qu’il 
franchit le premier; l’instructeur suit le cheval, 
lui montre la chambrière, et la fait claquer dans 
le même moment , pour le déterminer ; le ca- 
nonnier le caresse après qu’il a sauté. 

Si un cheval fait des difficultés , l’instruc- 
teur le détermine avec la chambrière , en y 
mettant beaucoup de patience , mais ne permet 
jamais qu’il rentre à l’écurie sans avoir sauté. 

Les chevaux ne doivent sauter qu’une fois ou 
deux au plus par jour ; ce travail trop réitéré 
finirait par les rebuter. 

On ne doit faire sauter le cheval monté que 
lorsqu’il a sauté en main et sans indécision. A cet 
effet, chaque canonnier, en arrivant au fossé 
. ou à la barrière, détermine son cheval comme 
il est prescrit n.° C23 et suivants. 

Lorsqu’un cheval refuse d’obéir, il faut re- 
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prendre du terrain pour essayer de nouveau à le 
faire sauter, le mettaut au besoin à quelques 
pas en file derrière un autre cheval qui saute 
franchement : ’ l’instructeur ïc suit pour le dé- 
terminer avec la chambrière, et si , malgré toutes 
les précautions, le cheval refuse encore de sau- 
ter, il fait mettre pied à terre au canonnier, fait 
de nouveau sauter le cheval en main , et ne le 
fait remonter que quand il saute sans indécision* 
Les chevaux de selle et de trait recevront 
l’instruction précédente ; néanmoins, parmi ces 
derniers on n’astreint pas au galop , au saut du 
fossé et de la barrière, ceux dont la conforma- 
tion s’oppose à ce genre d’instruction : en gé- 
néral on use modérément du galop. 

t 

BÉONION DES JEUNES CHEVAUX EN PELOTONS. 

Pour habituer les jeunes chevaux à la pression 
durangetaux mouvements qu’ils doivent exécuter 
en troupe, on suit la progression des trois articles de 
l'École du peloton, en se conformant à ce qui suit: 
On ne prend pas d’abord d’alignements succes- 
sifs de pied ferme avec les jeunes chevaux /parce 
que généralement ils ne sont pas assez calmes. 

Dans les formations les canonniers doivent 
maintenir les chevaux droits, et s’aligner à me- 
sure qu’ils arrivent ; mais une fois dans le rang 
et arrêtés , ils ne doivent plus les rechercher 
pour les remettre droits , ni pour se rapprocher, 
parce que les jeunes chevaux sont inquiets d’étre 
rassemblés trop long - temps , et se défendent 
presque toujours. • * - * 
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En commençant à marcher par deux» par 
quatre , et par pelotons , les canonniers doivent 
conserver beaucoup d’aisance , éviter de se 
serrer et même de se rapprocher botte à botte, 
se relâcher beaucoup des cuisses et des jambes, 
exiger peu de leurs chevaux et calmer ceux 
qui s’animent en arrêtant et rendant. 

Lorsque les chevaux sont calmes et qu'ils 
marchent sans ardeur, les canonniers se rappro- 
chent botte à botte, sans pourtant se serrer, 
et alors seulement on observe avec plus d’exac- 
titude les distances , les directions et l’alignement. 

On a l’attention de placer sur les ailes les 
chevaux pour qui la pression du rang est plus 
pénible , et peu à peu on les rapproche du 
centre , où la pression se fait sentir davantage. 

Dans la marche en colonne et en bataille, 
on s’occupe à rendre les allures égales et ré- 
gulières, évitant de trop multiplier les ruptures 
et les formations, jusqu’à ce que les chevaux 
soient parfaitement dressés. 

On fait converser par pelotons , mais ces mou- 
vements sont fréquemment entrecoupés de mar- 
ches directes, afin de calmer les chevaux pour 
lesquels la pression devient quelquefois trop 
forte ; l’allure des chevaux placés du côté du 
pivot étant ralentie, ils s’ennuient d’étre ainsi 
retenus par la main du canonnier, et presque 
toujours ils se défendent quand on les fait con- 
verser long-temps et souvent. 

On exécute au pas seulement les à-droite , 
les à- gauche, les demi-tours à droite , les 
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demi-tours <i gauche , par quatre, ayant Pal- 
tention de ne pas trop les multiplier. 

Les derniers jours de leur instruction ils sont 
montés arec armes et bagages ; si quelque che- 
val , inquiété par le porte-manteau , rue et 
se défend , on l’éloigne de la troupe, et on 
l’habitue peu à peu au porte-manteau , en le 
laissant chargé à l’écurie pendant une heure ou 
deux par jour. 

Lorsque les jeunes chevaux sont suffisamment 
dressés , avant de les livrer aux batteries , on 
leur fait exécuter pendant quelques semaines 
les diverses formations de l 'École du peloton 
au trot , 

MOYENS POUR HABITUER LES CHEVAUX AU FEU ET 
AUX BRUITS DE GUERRE. 

On fait monter arec les jeunes chevaux quel- 
ques chevaux dressés et sages au feu ; vers là 
fin du travail, les canonniers qui montent ces 
derniers s’éloignent de quelques pas et tirent 
des coups de pistolet pendant que les autres 
continuent de marcher sur la piste , les canon- 
niers ayant soin de calmer et de caresser ceux 
qui s’animent ou s’effraient. 

On emploie ce moyen pendant quelques j ours h 
les canonniers se rapprochant de plus en plus 
et finissant par tirer dans l’intérieur du carré ; 
on fait ensuite tirer en retournant au quartier, 
d'abord derrière la colonne, puis vers le centre , 
et enfin à la tête de la colonne, eu lui. faisant 
faire face à quelques pas. 
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On met, dans le commencement, an peu 
d’intervalle d’un coup de pistolet à l’autre, et 
l’oiL4ire plus fréquemment à mesure que les 
deviennent plus tranquilles, en évitant 
>icnt piqués par les grains de poudre, 
ïïe les jeunes chevaux commencent à 
s üatntucr au bruit des armes, "le# canonniers 
qui les montent, ayant chargé leurs pistolets 
dans l’intervalle des reprises , font feu l’un après 
l’autre , à l’avertissement de l’instructeur. 

Cette leçon doit être donnée avec précaution, 
en observant de suspendre le feu quand les che- 
vaux s’animent ; lorsqu’ils deviennent plus tran- 
quilles , on répète les coups de pistolet plus fré- 
quemment. 

S’il se trouve des chevaux assez inquiets pour 
mettre habituellement le désordre parmi les autres, 
il faut les faire rentrer à l’écurie ; on s’occupe 
alors matin et soir de les habituer séparément et 
peu à peu au bruit des armes. A cet effet, on 
les mène en main dans la carrière , où l’on fait 
tirer quelques coups de pistolet , en les cares- 
sant pour les calmer et en leur donnant ensuite 
de l’avoine. D’abord on fait tirer de loin, et peu 
à peu de plus prés. Quand les chevaux habi- 
tuent, on les remet avec les autres, pour rece- 
voir, étant montés , les mêmes leçons. 

. Lorsque les chevaux ne sont plus effrayés des 
coups de pistolet tirés l’un après l’autre , on 
les réunit à l’extrémité de la carrière ; on les 
fait marcher en avant et approcher doucement 
d’bommes à pied placés à ' l’autre extrémité , 
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qui font feu ensemble plusieurs fois de suile ; 
quand ils sont à cinquante pas, on cesse de tirer, 
et les chevaux continuent de marcher jusqu'à 
ce qu’ils arrivent sur les hommes à pied: ak>rs 
on les arrête et on les caresse. 

L’instructeur, d’équitation assiste toujours à 
cette leçon, afin de s’assurer qu’elle est donnée 
avec soin et qu’elle n’occasionne aucun désordre. 

Après avoir habitué les jeunes chevaux au 
bruit du pistolet et du mousqueton , on les 
accoutume à celui du canon, en les conduisant , 
réunis avec des chevaux faits au feu , aux 
exercices du tir. On les approche graduellement 
des pièces qui font feu. 

On habitue aussi les jeunes chevaux au 
maniement des armes , au flottement des éten- 
dards, des drapeaux, au bruit du tambour, 
et enfin à tous les bruits de guerre ; toujours 
à la fin du travail , en suivant la même pro- 
gression et en employant les mêmes moyens 
de douceur. 

CHEVAUX DIFFICILES \ DRESSER. 

Les jeunes chevaux opposent souvent des 
résistances dont il est bon de connnaitre la 
cause pour y remédier. 

Les uns sautent de gaieté ou par trop d’ar- 
deur ; il faut , sans les maltraiter, les ramener 
doucement sur la piste , les calmer eu arrêtant 
cl rendant moelleusement , et se servant très-peu 
des jambes. 

Les autres sautent par jnalice et pour (jésar* 
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çonner leur cavalier ; il faut leur faire scotir 
tous les degrés d’aide pour les remettre , em- 
ployant le châtiment comme dernière ressource, 
parce que, trop prompt ou trop fréquent, il 
rendrait les chevaux plus difficiles. 

Quant aux chevaux qui s’arrêtent et qui re- 
fusent d’avancer, cela peut provenir de faiblesse, 
de peur ou d’entêtement. 

Si c’est de faiblesse , ce qu’indiquent suffi- 
samment la conformation du cheval et la manière 
dont il travaille, il faut proportionner le travail 
à ses moyens. 

Si c’est de peur* il faut le conduire dou- 
cement sur l’objet qui l’effraie , l’arrêtant de 
temps eu temps avant d’y arriver, rendant la 
main , appelant de la langue et lui donnant de 
la confiance par tous les moyens possibles. Arrivé 
enfin sur l’objet , on le lui laisse flairer, pour 
qu’il voie bien qu’il n’a rien à craindre, et 
/ on le caresse. 11 faut, dans tous les cas, se 
garder de punir le cheval peureux, ce qui 
ne ferait qu’augmenter le mal. 

Enfin , si c’est par entêtement , il faut , après 
avoir employé tous les moyens de douceur, se 
servir de la chambrière, l’éperon portant souvent 
le cheval à se défendre davantage : c’est à l’in- 
structeur, qui connaît le cheval , à en pres- 
crire ou en défendre l’usage. 

Il y a des chevaux qui ont l’habitude de 
sc cabrer. Le canonnier doit, sans déranger son 
assiette , porter le haut du corps en avant et 
ne pas s’attacher aux rênes , ce qui peut faire 
n 4 
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renverser le cheval , mais au contraire rendre 
la main et faire sentir reflet des jambes. 

11 en est d’autres qui ont le défaut de ruer. 
Le canonnier doit porter le corps un peu en 
arrière , sans se raidir ; élever la main pour 
empêcher le cheval de mettre la tête entre les 
jambes, et le déterminer à se porter en avant» 
en fermant les jambes. 

11 est rare qu’un cheval rue droit ; il jette 
presque toujours la croupe à droite ou à gauche. 
Le canonnier, tout en se conformant à ce qui 
est prescrit ci-dessus, doit sentir plus fortement 
la rêne du côté vers lequel le cheval rue, afin 
ci 'opposer les épaules aux hanches. 

Lorsqu’un cheval veut ruer en marchant, on 
s'en aperçoit au ralentissement de ses jambes 
de devant. On peut même, par le ralentissement 
de ses jambes de derrière, prévoir que le cheval 
veut se cabrer. 

Quand les ehevaux ont résisté à tous les moyens 
de douceur et aux châtiments , on a recours à 
la leçon de la longe. 

LEÇON DE LA LONGE. 

Celte leçon, très-difficile, exige beaucoup 
de ménagement, afin de ne pas userje cheval 
en voulant le réduire ; elle doit durer une demi- 
heure ou trois quarts d’heure au plus, et les 
repos doivent être fréquents. 

Le caveçon sert, dans le travail en cercle, 
à modérer l’allure du cheval, à le rapprocher 
du centre. 11 sert aussi à l’en éloigner, en faisant 
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-serpenter la longe; il peut être également employé 
à réprimer ses fautes. 

Avec la chambrière, on accélère le train du 
cheval , on l’éloigne du centra, et on le corrige. 

L’instructeur s’aide alternativement de la cham- 
brière et du caveçon pour vaincre la résistance 
du cheval;, mais il doit bien se garder de se 
servir des deux à la fois, ni d’en abuser, l’abus 
du caveçon portant le cheval à se défendre et 
le mettant sur les jarrets , celui de la chambrière 
pouvant le rebuter et le rendre rétif. 

La longe doit être tenue assez longue pour 
ne pas fatiguer le cheval , en le forçant à travailler 
sur un cercle trop resserré. 

Il faut mettre au cheval un bridon d’abreuvoir, 
et placer le caveçon de manière qu’il ne gêne 
pas la respiration.. 

Un instructeur et om sous- instructeur sont 
nécessaires pour donner cette leçon; le sous- 
instructeur tient la longe et se place au centre. 

L’instructeur, pour acheùiiner le cheval sur 
le cercle, le conduit par la rêne du dedans, 
tenant la chambrière de la main opposée et der- 
rière lui ; il marche avec le cheval aussi long- 
temps qu’il est nécessaire : à mesure que le cheval 
marche avec plus de confiance, il s’en éloigne 
tenant la longe de la main droite (en marchant 
à main droite) et la chambrière de la main gauche, 
jusqu’à ce qu’il soit à une égale distance du ' 
cheval et de celui qui tient lalonge. Il accompagne 
toujours le cheval dans son mouvement, et se 
sert au besoin de la longe et de la chambrière,, 

IL 4* 
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pour le maintenir sur le cercle et l'entretenir 
dans son allure. 

Si le cheval s’arrête court lorsque l’instructeur 
a’est éloigné, s’il recule ou tire sur la longe et 
refuse de se porter en avant au bruit de la cham- 
brière, il l’achemine de nouveau sur le cercle, 
pour lui faire mieux comprendre ce qu’il en exige. 

En s’éloignant de nouveau , l’instructeur 
montre la chambrière au cheval et la lui fait 
même sentir entre l’épaule et le ventre, s’il est 
nécessaire; et à mesure que le cheval marche avec 
plus de confiance , il lui donne plus de liberté. 

Si au lieu de trotter le cheval galope, l’in- 
structeur secoue légèrement la longe par un 
mouvement très-doux de la main. Ces légères 
secousses doivent se donner horizontalement et 
non verticalement. 

Après quelques tours , l’instructeur diminue 
le cercle , et tâche d’arrêter le cheval à la voix, 
en le faisant venir à lui ; dès qu’il a obéi , il 
le caresse , lui fait faire quelques pas en arrière 
et l’achemine sur le cercle, à l’autre main , avec 
les mêmes précautions. 

A la fin de la leçon , et lorsque le cheval est 
plus docile , on le monte , non pour le faire 
travailler à la longe, mais pour en obtenir ce 
qu’il avait refusé de faire; il faut être peu exi- 
geant si le cheval se soumet, le caresser et lui 
ôter le caveçon. • 

Si , malgré toutes ces précautions et la pa- 
tience de l’instructeur , le cheval refuse encore 
d’obéir, on le remet à la longe avant de le 
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renvoyer, et l’on continue ces leçons jusqu’à ce- 
qu’il ne fasse plus de résistance. 

Le travail à là longe peut aussi être erhptoyé 
/mais toujours avec beaucoup de ménagements) 
pour donner de la souplesse aux chevaux qui» 
en manquent. 

NOMENCLATURE DO HARNACHEMENT DES, 
CHEVAUX DE SELLE. 


SELLE COMPLÈTE. 

Arcon . 

m 

Nervé, en bois de hêtre , recouvert en toile. . 
Arcade de de- f Pommeau# 
vaut i Pointes. 


Parties 
«a bois. 


Parties 
en fer ... ' 


Bandes. 

Trousseauin. 

Arcade de devant» 

Pointes de derrière. (Prolongement de*- 
bandes.) # 

I Bande de garrot» 

Idem de collet» 

Idem de rognon. 
Contrebandes de pointes- 
de derrière. 

! Contrebande de garrot. 
Bandes antérieures et pos 
térieures de troussequin.. 

Crampons. 

Dragonne et son anneau. 

Chapes avec enchapures. 

Boucles de poitrail (à rouleau)» 
Porte-étrivières (à rouleaux). 


nu 


4 * 


** 
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Faux siège et matelassurc . f 

Faux siège. 

Trois traverses et une rallonge. • 

Rembourrage avec trente-sept decagrammes (,12 

onces) de bourre. 

Toile de faux siège. 

Toile de maielassure. 

Siège. 

Siège avec ses joues. ' 

Garniture de troussequin. 

Garniture de troussequin et pointes. 

Rembourrage eu bourre. 

Contour de troussequin en cuivre. 

. * ' • ■ * 

Quartiers. 

Deux quartiers. 

Deux porte-fers. 

Deux courroies avec bouton. 

Deux tirants. 

Panneaux. 

Deux panneaux j d'un côte en basane , de 1 autre 

en toile. 

. Bordure. 

Rembourrage de cinquante de'cagrammes ( i b onces ) 
de crin 1 le reste en bourre. 

Quatre chaussures. 

Huit contre-sanglons (dont deux de fourreaux ). 
Deux trousse-étriers , avec bouton. 

Une fonte, un chapelet, un étui de hache. 

Une courroie de fonte , avec boucle à rouleau. 
Une courroie d’étui de hache. 

Sangles. 

Une paire de sangles. 
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Un surfaix de sangle. 

Six boucles enchapées , à rouleaux. 

Un passaut. 

Croupière. 

Corps de croupière en fourche. 

Culeron rembourre de 4 décagrainmes de bourre. 
Une longe. 

Uue chape, avec son enchapure à fourche. 

Une courroie trousse- traits. 

Ét rivières. 

Une paire d'étrivières , deux boucles , deux pas- 
sants fixes. 

Etriers. 

Une paire d'e'triers (l'œil , les branches et le plat). 

Courroies. 

Trois courroies de manteau, deux doubles et une 
simple. 

Trois courroies de charge (simples). 

Une lanière de pistolet. 

Poitrail. 

Poitrail à atteler avec ses montants. 

Boucles enchapées. 

Anneaux en triangle. 

Paire de traits en corde. 

Maillons en fer. 

Surfaix de schabraque. 

Surfaix avec boucle el*contre-saDglon. 

Schabraque. 

Peau de mouton blanc , à demi-poil. 

Bordure en drap écarlate. 

Doublure en treillis. - * • 
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Couverture* 

Couverture en laiue blanche do un. métré quatrn 
décimètres de côté. 

Bride. ' 

Une muserolle. 

Deux moulants. 

Deux porte-mors. 

Une sous-gorge. ' 

Un dessus de tête* 

Un frontal. 

\ Huit boucles. 

Une sous-barbe* 

Une paire de rênes , avec fouet. 

Deux porte-rênes. 

Une gourmette de rechange, avec esse et crochet. 

Un morsr(pour la nomenclature , voyex l’art, em- 
bouchure). 

Filet. 

Un mors (pour la nomenclature , voye* l’art, em- 
bouchure). 

Un grand montant , formant têtière* 

Un petit montant avec boucle- 
Un frontal. 

Rênes. 

Une boucle et son passant. 

Licol de paradëi 

Une muserolle (composée d’un dessous dé nex et 
d’une sous- barbe. 

Un passant mobile* • 

Deux anneaux carrés. 

Deux anneaux ronds. 

Un entre-deux d’auuean*.. 

Deux montants. 

Un passant st boutonnière. 
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Une longe bouclée. 

Deux boucles. 

Deux passants fixes. 

Deux garnitures d’anneaux carrés. 

Bridon d abreuvoir. 

Une têtière. 

Une paire de rênes. 

Un mors. 

Deux olives en bois. 

Deux boucles. 

ÉCOLE DU CANONNIER A CHEVAL. 

, • 

477. Cette école a pour objet déformer des 
canonniers adroits à manier les ehevaux dans 
toutes les directions et à toutes les allures. 

Pour obtenir ce résultat, les instructeurs doivent 
s’attacher, dès le premier jour, à bien placer à 
cheval les hommes de recrue , et à leur donner 
les moyens de conduire leurs chevaux par une 
application graduelle et constante des principes. 

La méthode prescrite aux instructeurs à V école 
du canonnier à pied , n.° 1, pour donner la 
leçon , est applicable à 1 ''école du canonnier 
à cheval. 

On fait toujouis commencer le travail au pas, 
afin de donner aire canonniers la facilité de bien 
s’asseoir et de calmer leurs chevaux, qui sont 
ordinairement plus ardents au sortir de l’écurie. 
Le travail se termine également au pas. 

11 faut , dans le commencement , faire beau- 
coup marcher sur les pistes au pas et au trot ; 
lorsque les canonniers ont acquis un peu de 
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solidité, on multiplie les mouvements et les 
changements de direction. 

Les chevaux les plus sages sont choisis de 
préférence pour la première leçon. 

478. Lorsque L'instructeur veut faire repos, 
il commande : 

REBOS* 

A ce commandement, le canonnier n'est plus astreint 
à garder l'immobilité. 11 faut faire de frequents 
repos, surtout dans les commencements-, et eu pro- 
filer quelquefois pour questionner le canonnier sur 
les instructions qu'il a reçues. • 

Lorsque fiutrucleur veut faire commencer le 
travail , il commande : 

GARDE A TOUS. 

A ce commandement, le canonnier prend sa posi- 
tion, l'immobilité, et fixe sou attention. 

PREMIÈRE LEÇON. 

DEUXIÈME PARTIE. . 

Marcher à main droite^, 
marcher à main gauche. 

Tournera droite, tour- 
ner à gauoheen marchant. 
Arrêter et repartir. 
Pa.«er du pas au trot h 
du trot au pas. 

Changements de main. 
Croiser les rênes alter- 
nativement dans les deux, 
mains, et les -séparer en 
marchant. 

A. droite ou à gauche 


PREMIERE PARTIE. 


Amener son cheval sur 
lé terrain. 

Positiou du canonnier 
avant de montera cheval. 

Monter à cheval. 

Position du canonnier à 
cheval. 

Tcte à droite, léte à 
gauche. 

Allonger les rênes du 
bridou. 

Raccourcir Iss rênes du. 
bridou. 
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Croiser les rênes dans par canonnier en mar- 
ia main gauche. chant. 

Prendre les lénes dans Demi-tour à droite ou 
les deux mains. demi-tour à gauche par 

Croiser les rênes dans canonnier , en marchant 
la main droite. à la meme hauteur. 

De l’usage des rênes. 'Demi-tour à droite ou 

De l 1 usage des jambes, demi-tour à gauche par 

De l’effet des réues et canonnier , eu mai chant 
des jambes. en colonne* 

Marcher. 

Arrêter. 

A droite, à gauche. 

Demi - tour à droite , 
demi- tour à gauche. 

Quart d’à-droite, quart 
d’é-gauche. 

Reculer ou cesser de re- 
culer. 

Mettre pied à terre. 

Défiler. 

PREMIÈRE PARTIE. 

479. Celle première partie de la leçon sè * 
donne, autant que possible, homme par homme, 
afin d’y apporter plus de soiu. En aucun cas, le 
meme instructeur ne doit la donner à plus de 
quatre canonniers à la fois; ils sont alors placés 
sur la même ligne à trois pas (3 mètres) l’un de 
l’autre. 

Le canonnier est en veste, bonnet de police cl 
bottes sans éperons. 

Le cheval est sellé et en bridon. (Le bridon 
est allongé au moyen d'une courroie de charge , > 
pour tenir lieu du fouet de ia bride. ) 
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Nota . Afin d’éviter les répétitions, cette leçon con- 
tient le détail complet pour monter à cheval , meure 
pied à terre et défiler, comme pour les canonniers 
armés et formés sur deux rangs. L’instructeur en re- 
tranche ce qui est inutile à la leçon qu’il donne. Les 
détails applicables aux leçons suivantes sont eu carac- 
tères italiques. 

AMENER SON CïIËVAL SUR LE TERRAIN. 

480. Le canonnier amène son cheval sur le terrain, 
les rênes passées sur l’encolure, et leur extrémité en- 
gagée dans la courroie de charge de gauche, il tient 
les rênes avec la main droite, à seize centimètres 
(6 pouces) de la bouche du cheval , les ongles en 
dessous, la main haute et ferme , pour empêcher le 
cheval de sauter. 

Lorsque le canonnier est en armes , il a le 
sabre au crochet . Arrivé sur le terrain , décro- 
cher son sabre. 

POSITION DU CANONNIER AVANT DE MONTER A CHEVAL. 

48 1 • Le canonnier se place du côté montoir, le 
flanc droit à hauteur de la ganache ; il tient les rênes 
avec la main droite, à seize centimètres ( 6 pouces) 
de la bouche du cheval ,les ongles en dessous. 

Le canonnier a les talons sur la même ligne, et 
rapprochés autant que sa conformation le permet ; 
les pieds un peu moins ouverts que l’équerre , égale- 
ment tournés en dehors ; les jarrets tendus sans les 
raidir , le corps d'aplomb sur les hauches et uu peu 
penché en avant , les épaules effacées , également 
tombantes *, la main gauche pendante sur le côté , la 
paume de la main un peu tournée en dehors , le petit 
doigt le long delà coulure du pantalon *, la tête droit* 
sans être gêuée, le menton rapproché du col sans lu 
couvrir, le» yeux fixés droit devant soi. 
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» 

Lorsque le canonnier est en armes , il a la 
main gauche par-dessus le sabre . 

MONTER A CHEVAL. 

482. L’instructeur commande : ' 

PRÉPAREZ*" VOUS POUR MONTER ( à ) CHEVAL. 

3 temps , le deuxième divisé en a mouvements. 

(PI. 49 1 A.) 

1 . A la première partie du commandement , qui 
est PREPAREZ-VOUS pour monter, les n.° l i et 3 de 
chaque rang se portent en avant à six pas ( 6 
mètres) , en partant du pied gauche, et se main- 
tiennent vis-à-vis de leurs intervalles , se réglànt à / 
droite 1 . 

3. Premier mouvement. A la dernière partie du 
commandement , qui est (à) cheval , porter le pied 
droit à huit centimètres (3 pouces) en arrière du 
gauche , faire un à-droite et demi sur les deux talons % 
le pied droit restant en avant*, abandonner la rêne 
<1 roite, glisser la main droite le long de la rêne gauche ; 
faire deux pas en partant du pied droit et un à-gauche 
sur la pointe du pied gauche, le côté droit vers le 
flanc du cheval , rapporter le talon droit à huit centi- 
mètres (3 pouces) en arrière du gauche, la main 
droite saisissant le bout des rênes et se plaçant sur le 
troussequin. 

Deuxième mouvement. Mettre le tiers du pied 
gauche dans l’étrier, en l’appuyant à l’nvaut-bios du 
cheval , se teuir sur la pointe du pied droit et saisir 
avec la main gauche une poignée de crins par-dessus 
les rênes , le plus avant possible , l’extrémité des crins , 
sortant du côté du petit doigt. 

. .. i 

1 Don* celle leçon k premier temp« *r trouvant iuppr>ml . nu de- 
taill.ri am'i *ur le terrain i A In première partie du commandement, 

<|ui «»l »«kFA»»»-vou« Fou» MufV.a , reatei tmurobilt. 

w 5 
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50 ÉCOLE DU CANONNIER A CHEVAL. 

A CHEVAL. 

2 temps . 

ï. A la première partie du commandement, qui 
est a, s’élancer du pied droit en tirant fortement les 
crins à soi ; appuyer eu même temps la maiu sur le 
troussequiu de manière à empêcher la selle de tour- 
ner \ le corps droit. 

2 . A la dernière partie du commandement, qui est 
cheval , passer la jambe droite tendue par-dessus la 
croupe du cheval , sans le toucher •, se mettre légère- 
ment en selle , en portant la main droite, sans quitter 
les rênes, sur la fonte droite, la paume de la main 
appuyée dessus , les doigts en dehors , et prendre une 
rêne du bridou dans chaque main. 

En bride : passer les rênes dans la main gauche 
et les ajuster ; chausser l’élrier droit. 

' Reprenez — vos rangs. 

4 A la dernière, partie du commandement , qui est 
vos rangs , les n. ut l et 3 élèvent les poignets ou la 
main de la bride , et tiennent les jambes près , pour 
empêcher la ruade ; les n.°* 2 et 4 rentrent dans les 
. intervalles , sans à-coup et sans précipitation. 

Le deuxième rang , étant formé , serre à deux 
tiers de mètre ( 2 pieds ) de distance du premier. 

485. Avant de faire exécuter le commande- 
ment a cheval, l’instructeur en détaille de suite 
les deux temps, et ne met que peu d’intervalle 
entre la première et la deuxième partie de ce 
commandement , parce que , les canonniers res— 
’ tant long-temps sur l’étrier , les chevaux se tour- 
menteraient et ne seraient pas droits. 

L'instructeur fait remarquer aux canonniers 
cju’cn portant la main droite sur la fonte , avant 
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de se mettre en selle , ils se donnent le moyen d’y 
arriver légèrement et ne courent pas de risque de 
se blesser en enfourchant leurs chevaux. 

L’instructeur fait relever et croiser les étriers 
sur l’encolure, félrier gauche par-dessus le 
droit. 

POSITION DU CANONNIER A CHEVAL. 

(PI. 48.) 

Les fesses portant également sur la selle et le plus 
en avant possible. 

Les cuisses tournées sans effort sur leur plat , 
embrassant également le cheval , ne s'allongeant qu* 
par leur propre poids et par celui des jambes. 

Le pli des genoux liant. 

Les jambes libres et tombant naturellement» 

La pointe des pieds tombant de même. 

Les reins soutenus sans raideur. 

Le haut du corps aisé, libre et droit. 

Les épaules également effacées. 

Les bras libres , les coudes tombant naturellement. 

La tête droite, aisée et dégagée des épaules. 

Une rêne du bridon dans chaque main , les doigta 
fermés , le pouce allongé sur chaque rêne , les poignet» 
à hauteur du coude , soutenus et séparés à seize cen- 
timètres (6 pouces) l'im de l'autre, les doigts se 
faisant face , l'extrémité supérieure des rênes sortant 
du côté du pouce. 

Les fesses portant également sur la selle : ser r 
Tant de base à la position du canonnier, elles 
doivent être également chargées de tout le poids 
du corps , pour assurer son aplomb. 

Et le plus* en avant possible : afin que le car- 
nonnier ait plus de facilité pour embrasser son 


V 
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cheval et rester constamment lié à tous ses mou- 
vements. 

Les cuisses Journées sans effort sur leur plat , 
embrassant également lec/ieval : plus les cuisses 
ont d’adhérence avec le cheval , et plus le canon- 
nier a de solidité. Si elles n’embrassaient pas éga- 
lement le cheval, l’assiette du canonnier serait 
dérangée. 

Ne s’allongeant que par leur propre poids 
et par celui des jambes : si elles ne tombaient 
pas naturellement, elles ne pourraient s’allonger 
“ qu’avec effort, ce qui leur ferait contracter de la 
raideur. 

Le pli des genoux liant : pour donner au* 
jambes la facilité de se porter plus ou moins eu 
arrière , sans déranger la position des cuisses. 

Les jambes libres et tombant naturellement , 
la pointe des pieds tombant de même ; la rai- 
deur des jambes nuirait à la facilité et à la 
justesse de leur action. 

Les reins soutenus sans raideur : les reins 
doivent être soutenus pour donner au canonnier 
de la grâce et de la solidité. Leur raideur l’em- 
pëcherait de se lier à tous les mouvements du 
cheval. 

Le haut du corps aisé , libre et droit : le 
corps ne peut conserver son aplomb que par la 
souplesse et l’aisance. 

Les épaules également effacées : les épaules 
en avant feraient arrondir le dos et rentrer la 
poitrine : trop en arrière , elles feraient creuser 
les reins cl gêneraient l’action des reins. 
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» 

Les bras libres : pour ne pas employer plus 
de forle qu’il n’en faut , tout mouvement gêné 
ne pouvant produire qu’un effet sans justesse. 

Les coudes tombant naturellement : pour 
qu’ils contribuent à charger la base, et qu’ils 
ne communiquent de raideur ni au corps ni 
aux avant-bras. 

La tête droite: si la tête n’était pas droite , 
elle entraînerait le corps du côté où elle pen- 
cherait. 

Aisée et dégagée des épaules : afin de pou- 
voir la tourner avec aisance , et que ses mou- 
vements soient indépendants de ceux du corps. 

% 

TÊTE A DROITE , TÊTE A GAUCHE. 

485. Comme il est prescrit n.°* 7 , 8 et 9 . 

ALLONGER LES RÊNES DU BR1DON . 

486. L’instructeur commande: r 

Allongez la rêne — gauche {ou droite ). 

1 temps , T mouvements- 

1 . A la dernière partie du commandement , qui 
est gauche, rapprocher les poignets l’un de l’autre 
sans les renverser, saisir la rêne gauche avec le 
pouce et le premier doigt de la main droite à trois 
centimètres (1 pouce) àu pouce gauche. 

a. Entr’ouvrir la main gauche et faire couler 1 a 
rêne jusqu’à ce que les deux pouces se touchent , 
refermer la main et replacer les poiguets. 

RACCOURCIR LES RÊNES DU BR1D0N. 

487. L’instructeur commande : 

Raccourcissez la rêne — gauche (ou droite). 

1 temps , a mouvements • 

11 5 ** 
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- i. A la dernière partie du commandetuept , qui' 
est gauche, rapprocher les poignets Pun de l’autre 
sans les renverser , saisir la rêne gauche avec le 
pouce et le premier doigt de la tnaiu droite , de 
manière que les pouces se touchent. 

a. Eutr'ouvrir la main gauche , élever la mata 
droite, et laisser couler la rêne jusqu'à ce que les 

{ touces se trouvent à trois centimètres ( i pouce ) 
'un de Paulre j refermer la main st replacer les 
poignets. 

Ou allonge et l’on raccourcit la rêne droite 
suivant les mêmes principes , et par les moyens 
in \ erses. 

CROISER LES RÊNES DANS LA MAIN GAUCHE. 

488. L'instructeur commande : 

Croisez les rênes — dans la main gauche, 
i temps » 

A la dernière partie du commandement , qui esl 
dans la main GAUCHE , renverser le poignet gauche, 
les ongles eu dessous, en Pameuant vis-à-vis du 
milieu du corps ; entr’ouvtir la main , y passer la 
partie delà rêne qui était dans la main droite, re- 
fermer la maiu gauche , et replacer la main droit* 
•ur le côté. 

PRENDRE LES RÊNES DANS LES DEUX MAINS. 

489. L'instructeur commande : 

Séparez — vos rênes, 
i temps . 

A la dernière partie du commaudement, qui est 
vos- rênes, eutrouvrir la maiu gauche, saisir avec 
la maiu droite, les ongles en dessous , la- partie de 
la rêne droite qui est dans la maiu gauche , et re— 
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placer les poignets a «eue ce u maîtres (6 pouces), 
i’uu de l’aaire. 

CROISER LES RÊNES DANS LA MAIN DROITE. 

490. L’instructeur commande : 

Croisez vos rênes — dans la main droite. . 
i temps. 

Comme il est prescrit n.° 488 r etipar les moyens- 
inverses. 

On séparé les rênes comme il est prescrit n.* 48g r 
et par les moyens inverses. 

Pour employer à ces mouvements le moins 
de temps possible et les rendre plus faciles à. 
comprendre , l’instructeur les démontre en les 
exécutant lui-même. 

de l’üsage des rênes- 

491 . Les rênes servent à préparer le cbeval aux. 
mouvements qu’il doit exécuter , à le diriger et 4 
l’arrêter. Leur action doit être progressive et d’ac- 
cord avec celle des jambes. 

Toutes les fois que le canonnier se sert des rénes r 
les bras doivent agir avec souplesse et leurs mou- 
vements doivent s’étendre du poignet à l’épaule. 

DE L’USAGE DES JAMBES. 

492 * Les jambes servent à déterminer le cheval 
en avant, à le soutenir et à l’aider à tourner à droite 
ou à gauche. Toute» les fois que le canonnier veut 
porter son cbeval en avant, il doit fermer les 
jambes par degrés derrière les sangles , et propor- 
tionner leur effet à la sensibilité du cheval , ayant 
l’attention de ne point ouvrir ni remonter les ge- 
noux , dont le pli doit être liant. Le canonnier re- 
lâche le* jambes par degrés comme il a dû les 
ici mer. 
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ECOLE DU CANOUrCIER A CHEVAL. 

« « • 

DE L EFFET DES RÊNES ET DES JAMBES. 

493 . En élevant un peu les poignets et tenant lés 
jambes près , on rassemble son cheval ; en élevant 
davantage les poignets , on ralentit son allure 7 en 
augmentant encore leur effet , on l'arrête et on le 
fait reculer. Le canonnier doit élever les poignets 
en les rapprochant du corps, sans les arrondir. 

En ouvrant la rêne droite et fermant la jambe 
droite, on détermine sou cheval à tourner à droite. 
Pour ouvrir la rêne droite, on porte le poignet 
droit, sans le renverser, plus ou moins à droite', % 
suivant la sensibilité du cheval. 

En ouvrant la rêne gauche et fermant la jambe 
gauche, on détermine son cheval à tourner à gau- 
che. Pour ouvrir la rêne gauche , on porte le poi- 
gnet gauche, sans le renverser, plus ou moins à 
gauche, suivant la sensibilité du cheval. 

En baissant un peu les poignets , on donne à son 
cheval la liberté de se porter en avant, et en fer- 
mant les jambes on Fy détermine. 

MARCHER. 

' 494. L’instructeur commande r 

1. Canonnier en avant, 

2. Marche. 

(PI. 4 9 ,fig. B.) 

Au commandement canonnier en avant , élever 
un peu les poignets et tenir les jambes près, pour 
rassembler son cheval . 

• Au commandement marche, baisser un peu les 
poignets , ce qui s’appelle rendre la main , et fermer 
les jambes plus ou moins, suivant la sensibilité du 
cheval. Le cheval ayant obéi, replacer les poignets 
et les jambes par degrés. 
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» 

495. Si le canonnier ne rassemblait pas sou 
cheval au commandement préparatoire , l’exé- 
cution du deuxième commandement serait trop 
brusque ou trop lente. 

Si le canonnier , au commandement d’exé- 
cution, ne commençait pas par baisser les poi- 
gnets , le cheval n’aurait pas la liberté néces- 
saire pour se porter en avant. 

Si le canonnier ne fermait pas également les 
jambes, le cheval ne partirait pas droit; et s’il 
' ne les fermait pas progressivement , le cheval 
n’obéirait que par à-coup. 

ARRÊTES. ' * 

496. Après quelques pas , l'instructeur com- 
mande ; 

4. Canonnier - 
2. Halte. 

Au commandement canonnier f rassembler son 
cheval sans ralentir son allure. 

Au commandement halte, s'asseoir en se gran- 
dissant du haut du corps; élever en même temps 
les poignets par degrés , et teuir les jambes près , 
pour empêcher le cheval de reculer. Le cheval ayant 
obéi , replacer les poignets et les jambe» par degrés. 

Lorsque le cheval n'obéit pas , lui faire sentir 
successivement l’effet de chaque rêne, suivant sa 
sensibilité , ce qui s'appelle seier du bridon . 

* 497. Si le canonnier serrait les cuisses ou 

les jambes , le cheval ferait des difficultés pour 
arrêter. 

Si le canonnier ne se servait pas des deux • 
rênes également „ cl ne tenait pas les jambe» 
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également près , le cheval arrêterait de travers. 

Si le canonnier se servait des rênes avec trop 
de force ou sans gradation , le cheval arrêterait 
par à-coup , reculerait et se mettrait sur les 
jarrets. 

A DROITE, A GAUCHE. > 

498. L’instructeur commande t 

1 . Canonnier à droite (ou à gauche ). 

2. Marche. 

3. IIalte. 

• (PI* 49» C.) 

Au commandement canonnier à droite , rassem- 
bler son cheval. 

Au commandement marche , ouvrir la rêne droite 
et fermer progressivement la jambe droite. Afin de 
ne pas tourner son cheval trop court, le déterminer 
en avant sur un quart de cercle de trois pas ( 3 
mètres). Le mouvement presque fini, diminuer l'effet 
de la rêne et de la jambe droite en soutenant de la 
rêne et de la jambe gauche pour terminer le mou- 
vement. 

Au commandement halte , élever un peu les poi- 
gnets et tenir les jambes prés, pour maintenir le 
cheval droit dans la nouvelle direction ; replacer 
les poignets et les jambes par degrés. 

. 499. Si le canonnier ne déterminait pas son 
cheval en avant pour lui faire décrire l’arc de 
cercle prescrit , le mouvement serait trop rao- 
courci. 

Si le canonnier , vers la fin du mouvement , 
ne diminuait pas l’effet de la rêne et de la jambe 
droite , en soutenant de la rêne et de la jambe 
gauche, le cheval ferait plus d’un à-droite . 
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« a 

T DEMI-TOUR A DROITE , DEMI-TOUR A GAUCHE* 

500. L’instructeur commande : 

1. Canonnier , demi-tour à droite (ou à 
gauche ). 

2. Marche. 

5. Halte. ♦ 

(PL < 9l 6g. D.) 

Ce mouvement s’exécute suivant les principes 
prescrits pour faire un à-droitt ou un à-gauche , 
avec celle différence que le cheval doit parcourir 
un demi-cercle de six pas (6 nièlres) , et faire face 
en arrière. 

501. Afin de mieux faire comprendre au 
canonnier les mouvements détaillés n.° 5 498 et 
500, l’instructeur se place à l’épaule du cheval, 
et figure chaque mouvement à pied , en décri- 
vant l’arc de cercle prescrit. 

QUART d’a-DROITE , QUART d’a-GAUCHE. 

502. L’instructeur commande : 

1. Canonnier , oblique à droite ( ou à 
gauche ). 

2. Marche. 

, 3. Halte. 

(PI. 49, fig. E.) 

Au commandement canonnier , oblique à droite t 
rassembler son cheval. 

Au commandement marche, ouvrir un peu la rêne 
droite et fermer un peu la jambe droite, pour faire 
exécuter au cheval un quart d*à-droite ; soutenir 
presque en meme temps de la rêne et de la jambe 
gauche, pour terminer le mouvement sans forcer 
le degré d’obliquité. 
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Au commandement halte, élever un peu les 
poignets et tenir les jambes près , pour maintenir 
le cheval daus la direction uu quart d'à -droite ç 
replacer les poignets et les jambes par degrés. 

L’instructeur commande halte presque immédia* 
teraent après le commandement marcue : il n’exige 
pas une grande exactitudcfdaus ce mouvement , 
qui n’a pour but que de donner aux canonniers 
une première notion de la direction oblique» 

505. Les mouvements détaillés n.°* 498 et 
500, 502, après avoir été exécutés à droite , 
sont exécutes à gauche , suivant les mêmes , 
principes , et par les moyens inverses. 

RECULER ET CESSER DE RECULER. 

504. L’instructeur commande : 

1. Canonnier , en arrière. 

2. Marche. 

3. Canonnier. 

4. Halte. / 

Au commandement canonnier t en arrière , ras- 
sembler son cheval. 

Au commaudement marche, assurer le corps, 
élever les poignets et leuir les jambes près. Dès 
que le cheval obéit, baisser et élever successivement 
les poignets , ce qui s’appelle arrêter et rendre ; 
si le cheval jette les hanches à droite, fermer la 
jambe gauche. Si ce moyen ne suflit pas pour 
remettre le cheval droit, ouvrir la rêne du coté où 
le cheval jette les hanches , en soutenant de la rcue 
opposé, ce qui s’appelle opposer les cpaules aux 
hanches. 

Au çommandementc<i»orw/er, se préparer à arrêter. 

Au commandcmeul halte , baisser les poiguets et 
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tenir les jambes près. Le cheval ayant obéi, replacer 
les poignets et les jambes par degrés. 

505. Si le canonnier n’assurait pas le corps , 
il pencherait en avant par l’effet du ai .uvement 
.du cheval. 

Si , au lieu d’arrcter et rendre , le canonnier 
prolongeait l’effet des mains , le cheval recule» 
rail par à-coup , sc traverserait ou se mettrait 
sur les jarrets. 

METTRE PIED A TERRE. 

✓ 

506. L’instructeur fait abattre et chausser les 
étriers , et il commande : 

PRÉPAREZ-VOUS POUR METTRE PIED A TEERÊ. 

a temps. 

(PJ. 49 , fig. F.) , 

l. A la première partie du commandement, qui est 
préparez-vous pour METTRE, les n. Qt i et 3 du pre- 
mier rane; se portent en avant, de la longueur de six 
pas (6 métrés); les n.°* a et 4 du deuxième rang re- 
culent de quati e pas ( 4 mètres ), et se maintiennent 
vis-à-vis de leurs intervalles. Les canonniers de cha- 
que rang te règlent à droite. 

Passer la 'rêne droite dt» bridon dans la main 
gauche, l'extrémité des rênes sortant du coté du 
pouce. - » 

a. A la dernière partie du commandement , qui 
est pied a terre, saisir les rênes du biidon ( nu 
de la bride), aii-dc6sus et près du ponce gauche 
•vec la main droite, les ongles en dessous, et 
placer cette main sur la fonte droite. Déchausser 
l'étrier droit , et saisir avec la main gauche une 
poignée de crius par-dessus les rênes. 

H 6 
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PIED (à) TERRE. 

3 temps , le deuxième divise en 3 mouvements. 

I. A la première partie du commandement, qui 
est pied, s’enlever sur l’étrier gauche, passer la 
jambe droite tendue par-dessus la croupe du che- 
val , sans le toucher , et rapporter la cuisse droite 
près delà gauche, le corps bien soutenu; placer en 
même temps la main droite sur le troussequin , en 
la glissant le long des rênes sans les abandonner. 

a. Premier mouvement. — A la dernière partie du 
commandement., qui est terre , descendre légère- 
ment à terre, le corps droit , les talons sur la même 
ligne. Abandonner les crins de la main gauche ; 
engager l’extrémité des rênes dans la courroie de 
charge de gauche, avec la main droite, qui saisit 
de suite la rêne gauche. > 

Deuxième mouvement . — faire un à-gauche et 
deux pas , en partant du pied gauche ; glisser la 
main droite le long de la rêne gauche , saisir de 
celle même main les rênes , à seize centimètres ( 6 
pouces) de la bouche du cheval et les ongles eu 
dessous , et prendre la position du canonnier avant 
de monter à cheval. 

Pour le détail et l’exécution du commande- 
ment pied — (à) terre, l'instructeur se conforme 
à ce qui est prescrit au l. er paragraphe du 
n.° 483. 

Reprenez — vos rangs. 

A la dernière partie du commandement , qui 
est vos rangs , les n ot i et 3 de chaque rang élè- 
vent un peu la main droite , pour empêcher la 
ruade; les n. 9t a et \ rentrent dans tes inter- 
valles sans à-coup. 
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DÉFILER. 

507. L’instructeur commande : 

1 . Par la droite ( ou par la gauche ) — 

DÉFILEZ. 

2. Marche. 

A la dernière partie du premier commandement , 
qui est défilez , mettre le sabre au crochet , se 
servir des deux mains pour décrocher là gourmette 
et déboucler la muserolle , ressaisir les rênes avec 
la main droite et replacer la main gauche sur le 

4\ t V 

cote. 

Au commandement marche , le canonnier de 
droite, dans chaque rang , part du pied gauche, 
en déterminant son cheval en avant; il fait quatre 
pas droit devant lui , tourne à droite , et marche 
dans celte nouvelle direction en tenant la main haute 
et ferme, pour empêcher le cheval de sauter. Chaque 
canonnier, dans chaque rang, exécute successive- 
ment le même mouvement quand celui qui précédé 
a fait quatre pas en avant. 

On se conforme aux mêmes principes , pour 
défiler par la gauche. « 

DEUXIÈME PARTIE. 

» ■* 

508. On peut réunir , pour cettê deuxième 
partie, huit canonniers , mais pas au-delà ; ils 
sont placés sur la même ligne , à trois pas (3 
mètres) l’un de l’autre. L’instructeur fait rele- 
ver et croiser les étriers , après avoir fait monter 
à cheval. 

Deux brigadiers ou canonniers instruits sont 
désignés. pour être conducteurs; ils se placent 
« 6 * • 
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à ia droite et à la gauche des canonniers ; ils 
conservent leurs étriers. 

Le travail se divise en plusieurs reprises 9 
commençant altcrnativeiueut à main droite et 
à main gauche. 

MARCHER A MAIS DROITE, MARCHER A Ml» CAOCHE. 

' 505. L’instructeur commande : 

1. Canonniers , à droite (ou à gauche ). 

S. Marche. 

S. En — AVANT. 

(PI. 5o, %. A.) 

Aux premier et deuxième commandement», les 
canonniers se confotmeut à ce qui est prescrit pour 
faire un à-droite de pied firme , n.° 4<)8. 

A la dernière partie du troisième commandement,. 4 
qui est avant , les canonniers , eu baUsaul les poi- 
gnets et teuaut les jambes près , marchent droit de- 
vant eux et suivent le conducteur. 

A l'extrémité du manège, le conducteur tourne à 
droite et les canonniers se trouvent alors marcher à 
main droite , ayant entre eux la distance de uu mètre 
et demi (4 pieds) , de tète à croupe. 

510. Le canonnier mat che à main droite lorsqu'il 
a le côté droit eu dedans du manège. H marche à 
main gauche quand c'est le côté gauche. 

511. L'instructeur suit les canonniers , ea se 
tenant sur le côté de la piste. 

. Il veille à ce que leur assiette ne soit pas dé- 
rangée et leurreeommande. de se lier avec sou- 
plesse à tous les mouvements du cheval. 

Passant d’un canonuier à l’autre , il s’occupe 
successivement de tous les détails de la position 
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de chacun , de manière à les instruire sans les 
troubler. 

TO MINER A DROITE, TOURNER A GAUCHE EN MARCHANT. 

512. Les canonniers suivent le conducteur et 

font en arrivant aux angles du manège un à- 
droite (ou un à-gauche ) en marchant. L’instruc- 
teur leur, recommande d’avancer la hanche et 
l’épaule du dehors , sans se pencher en dedans, 
afin de se lier au mouvement du cheval. , 

• ARRÊTER ET REPARTIR. 

♦ . 

513. Les canonniers marchant en colonne sur 
l’un des grands côtés, l’instructeur commande : 

1. Canonniers. 

2. Halte. 

Les canonniers ariêient comme il est prescrit 
n.° 49 G. 

Pour les remettre en mouvement, l’instruc- 
teur commande : 

1. Canonniers en avant. 

2. Marche. 

Les canonniers se portent en avant comme il est 
prescrit n.° 4 9^. 

514. L’instructeur fait fréquemment arrêter; 
et repartir pour mieux habituer les canonniers 
à conduire leurs chevaux ; il veille à ce que le 
corps ne penche pas en avant dans le moment 
de l’arrêt , et à ce qu’il ne reste pas en arrière 
en se mettant en marche : lorsque les canon- 
niers sont arrêtés, il rectifie leur position. 

h 6 ** 
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PASSER DU PAS AU TROT, ET DtT TROT AO PAS. 

515. Les canonniers commençant à s’habituer 
au mouvement du cheval , l'instructeur fait pas- 
ser au trot. Lorsqu’ils sont en colonne sur l’un 
des grands côtes , il commande : 

1. Au trot, 

' ' 2. Marche. 

1 An commandement au trot , rassembler son cheval 
sans augmenter son allure. 

Au commandement marche, baisser» nu peu les 
poignets et fermer les jambes plus ou moius, suivant 
la sensibilité du cheval. Dès que le cheval obéit, 
replacer les poignets et les jambes par degrés. 

516. L’instructeur n’emploie d’abord cette 
allure qu’avec réserve et à un trot modéré pour 
éviter que les hommes ne perdent leur position. 

II s’applique à leur faire comprendre que 
c’est en restant bieu assis et en relâchant , sans 
s’abandonner, toutes les parties du corps , no- 
tamment les cuisses et les jambes, que J’ou 
parvient à acquérir l’aisance et la solidité né- 
cessaires. Il veille aussi à ce que celte allure ne 
les porte pas à s’attacher aux rênes. 

Lorsqu’il s’aperçoit que leur position est dé- 
rangée, il fait reprendre le pas et même arrêter. 

517. Pour faire passer du trot au pas, Fin» 
strucleur commande : 

1. Au pas. 

2. Marche. 

Au commandement au pas , rassembler son che- 
val sans ralentir son allure* 1 
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Au co nmandente ni marche, élever les poignets 
piT degrés e' tenir les jambes près, pour empêcher 
le cheval de s’arrêter. Dès que le cheval a obéi, 
replacer les poignets et les jambes par degrés. 

CHANGEMENTS DE MAIN. 

548. Quand les canonniers ont marché quel- 
que temps à main droite (ou à main gauche ) , 
pour les faire changer de main dans la largeur du 
manège, sans arrêter, l'instructeur commande: 

4 . Tournez (à) droite ( ou [à] gauche). 

2. En — AVANT. 

(PI. 5o, fig. B.) 

A la dernière partie du premier commandement, 
qui est droite, le conducteur tourne à droite. 

A la dernière partie du deuxième commandement, 
qui est avant, il se porte droit devant lui et traverse le 
matiége dans sa longueur, suivi des autres canonniers. 

Le conducteur étant à deux pas de la piste 
opposée, l'instructeur commande : 

4. Tournez (à) gauche (ou [à J droite). 

2. En AVANT. 

A la deuxième partie du premier commandement, 
qui est GAUcnE , le conducteur tourne à gauche, 
et à la dernière partie du deuxième commandement, 
qui est avant, il suit la piste. 

%ous les autres canonniers tournent successivement 
sur le même terrain où le conducteur a tourné. 

L’instructeur fait exécuter ces changements 
de main au pas ou au trot. 

CROISER LES RÊNES ALTERNATIVEMENT DANS LES DEUX 
MAINS , ET LES SÉPARER EN MARCHANT. 

519. L'instructeur fait croiser cl séparer ks 
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rênes en marchant , comme il est prescrit n. a# 
488, 489 et 490. 

Le canonnier, soit pour croiser les rênes , soit 
pour lés séparer, doit éviter d’agir brusquement; il 
doit tenir les jambes prés, pour empêcher le ra- 
lentissement, de l'allure. 

Les rênes étant croisées , le canonnier, pour tour- 
ner à droite , porte la main en avant et à droite ; 
pour tourner à gauche, il porte la main en avant 
et à gauche, les ongles toujours en dessous. 

A DROITE OD A GAUCHE PAR CANONNIER EN MARCHANT. 

520. Les canonniers marchant en colonne, 
et étant arrivés vers le milieu de l’un des grands 
côtés , l’instructeur commande : 

1*. Canonniers, à droite (ou à gauche). 

2 . Marche. 

3. En — AVANT. 

(PI. 5., Gg. A.) 

Au commandement canonniers , à droite , rassem- 
bler son cheval. 

Au commandement marche, chaque canonnier 
exécute un à-droite en marchant. 

A la dernière partie du troisième commandement, 

3 ui est avant , chaque canonnier se porte droit 
evant lui. » 

Les canonniers étant à deux pas de la pj^te 
opposée , l’instructeur commande : . 

1. Canonniers, à droite (ou à gauche). 

2. Marche. 

5. En — avant. 

Au commandement marche, chaque canonnier 
exécute un à-droite suivant les mêmes principes^ 
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» 

rt à la dernière partie «lu commandement, qui est 
avant, tous renlreul sur la piste. 

L’instructeur fait répéter les mêmes mouve- 
ments , pour remettre les canonniers dans l’ordre 
où ils étaient précédemment. 

demi-tour a droite oü demi-tour a gauche par 

canonnier , en marchant a la même hauteur. 

521. Les canonniers ayant fait un à-droite , 
comme il vient d’être expliqué, et étant prés 
d’arriver à la piste opposée , l’instructeur com- 
mande : 

i. Canonniers , demi-tour à droite (ou à 
gauche ), 

3. Marche. 

3. En AVANT. 

t 

(PI. 5«, 6*. B.) 

Au commandement canonniers , demi-tour à droite , 
rassembler son cheval. 

Au commandement marche, chaque canonnier 
exécute un demi-tour à droite , en mai chaut, suivant 
les principes prescrits n. n 5oo. 

A la dernière partie du troisième commandement, 
■inui est avant, chaque canonuit-r se porte droit 
devant lui. 

L’instructeur fait le commandement marche 
au moment où les canonniers sont près d’arriver 
à deux pas (2 mètres) de la piste; il remet 
ensuite les canonniers en colonne sur la piste 
opposée, par le mouvement de canonniers c » 
droite ( ou à gauche ). „ .« 


Digitized by Google 



70 ÉCOLE DO CANONNIER A CHEVAL. 

DEMI-TOim A DROITE OU DEMI— TOUR A GAUCHE PAR; 

CANONNIER , EN MARCHANT EN COLONNE. 

I 

522. Les canonniers marchant en colonne , 
et le conducteur étant près d’arriver à l’extré- 
mité de l’un des grands côtés du manège, 
l’instructeur commande : 

1. Canonniers , demi-tour à droite (oit 

à gauche ). 

2. Marche. 

3. En — AVANT. 

(PI. 5i , fig. C. ) 

Au commandement canonniers , demi -tour à 
droite , rassembler son cheval. 

Au commandement marche, chaque canonnier 
exécute un demi-tour à droite en marchant. 

A la dernière partie du troisième commandement, 
qui est avant, chaque canonnier se porte droit 
devant lui. 

En arrivant au petit côté opposé , le con- 
ducteur tourne à gauche sans commandement ; 
l'instructeur remet les canonniers dans l’ordre 
où ils étaient précédemment , en faisant exécuter 
le mouvement inverse. 

523. Les à- droite, les a- gauche , les demi- 
tours à droite, les demi-tours à gauche, eu 
marchant, ont pour but, dans cette leçon , d’ha- 
bituer les canonniers à faire tourner leurs che- 
vaux dans tous les sens. L’instructeur fait exécuter 
ces mouvements au pas seulement ; il ne s’at- 
tache pas à l’ensemble, mais il surveille et 

rectifie avec le plus grand soin les moyens 
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employés par chaque canonnier pour faire 
tourner son cheval. 

Dans le travail à main droite , l’instructeur 
fait exécuter des à-droite et demi-tours à droite ; 
•et dans le travail à main gauche , des à-gauche 
et demi-tours à gauche. 

• Lorsque les canonniers ont acquis l’habitude 
de ces mouvements , l’instructeur fait exécuter 
indistinctement des demi- tours à droite et des 
demi-tours à gauche , et rentrer sur les pistes 
par des à-droite ou des à-gauclie , sans avoir 
égard au changement de main. 

524. Pour faire repos, l’instructeur fait exé- 
cuter aux canonniers un à-droite ou un à- 
gauche , lorsqu’ils se trouvent sur le milieu 
de l’un des grands côtés du manège , et il les 
fait arrêter hors de la piste. 

Pour recommencer le travail, il les remet 
en mouvement par un à-droite ou un à-gauclie. 

Pour terminer le travail, l'instructeur fait 
abattre et chausser les étriers , mettre pied à 
terre et défiler. 


DEUXIÈME LEÇON. 


PREMIÈRE PARTIE. 

De l’éperon. 

Marcher à main droite 
ou à main gauche. 

Passer du pas au trot , 
du trot au pas. 

Changement de direc- 
tion dans la largeur du 
manège. 


DEUXIÈME PARTIE. 

Longueur dos étriers. 

Position du pied dans 
l’étrier. 

A droite ou à gauche 
par canonnier, en mar- 
chant. 

Demi-tour à droite, ou 
demi-tour à gauche, les 
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Changement de direc- canonniers marchant à la ,■ 
lion dans la longueur du même hauteur, 
manège. Demi- tour à droite, oa 

Changement de direc- demi— tour à gauche , les * 
tion diagonal. canonniers marchant eu 

Changement de direc- colonne, 
tion oblique, par canon- Passer successivement 
nier. de la tète à la queue de la 

Marche circulaire. colonne. 

Changement de main Etant de pied ferme „ 
Sur le cercle. partir au trot. 

Marchaut au trot , ar- 
rêter. 

Passer du trot au grand? 
trot, et du grand trot au 
' trot. 

* Passer du trot au ga- 
lop. 

Appuyer à droite ou à 
gauche, la tête au mur. 

Appuyer à droite ou à 
gauche , étant en colonne. 

525. Les canonniers devant travailler sur 
deux colonnes séparées , on place à la tête ci à 
la queue de chacune des brigadiers ou canon-, 
niers instruits, pour servir de conducteurs. 

Lorsque les canonniers commencent à exécuter 
celle leçqp correctement, l’inslructetir les fait 
changer de cheval entre eux , chaque jour de 
travail , ptmr les habituer à conduire différents 
chevaux. 

526. Pendant le repos , l’instructeur exerce 
les canonniers à sauter a terre et à muter à 
cheval , sans commandements. 

Pour sauter à ter e, k ». uounier tenant les rênes 
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a , 

du bridon comme il est prescrit n.° 5o6, saisit avec 
la main gauche une poignée de crins , les doigts bien 
fermés ; place la main dïoile sur le pommeau, s’en- 
lève sur les poignets , rapporte la cuisse droite à 
côté de la gauche, reste un instant dans celte po- 
sition, et arrive légêremeut à terre. 

Pour sauter à cheval , le canonnier saisit les • 
crins avec la main gauche , place la main droite , 
qui tient les rênes , sur le pommeau , s’élance vive- 
ment en s’élevant sur les deux poiguets , reste un 
iuslaut daus cette position , et se met légèrement eu 
selle; 

527. L’instructeur fait faire quelquefois repos 
en marchant , pour calmer les chevaux , après 
une allure un peu vive, et pour assouplir les 
canonniers qui sont sujets à se raidir. Dans le 
repos en marchant , les canonniers s’abandotir- 
nent un peu , mais sans changer d’allure et sans 
perdre leur distance. Les conducteurs règlent 
toujours la marche. 

Tous les mouvements de cette leçon sont 
détaillés par la droite ; ils s’exécutent par la 
gauche , suivant les mêmes principes et par les 
moyens inverses. 

Le travail sc divise en plusieurs reprises ; 
l’instructeur a soin de faire travailler autant à 
main gauche qu’à main droite. 

PREMIÈRE PARTIE. 

528. On réunit de douze à seize canonniers; 

ils sont en veste, bonnet de police et bottes à 
éperons. . 

'' Les chevaux sont sellés 'et eu bridon. 

n 7 
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Les canonniers sont placés sur deux rang» 
ouverts, à six pas (6 mètres) de distance, et 
les chevaux à un tiers de mètre ( i pied ) l’un 
de l’autre. Deux brigadiers s’établissent d’avance 
à celle même distance et servent de base à la 
formation de chaque rang. 

L’instructeur fait compter par quatre, comme 
il est prescrit n. u 106; il fait ensuite monter à 
cheval sur deux rangs , comme il est prescrit 
n.° 482, et fuit relever les étriers. 

DE L’ÉPERON. 

529. L’instructeur explique aux canonnier» 
l’usage cl l’eflct de l’éperon. 

j>i le cheval n’obeit pas aux jambes, il faut em- 
ployer l’éperon. 

L’éperou uVsi pas un aide, c’esi un moyen de 
châtiment. 

11 ne- faut s’«n servir que rarement , mais toujours 
vigoureusement , et à l'iustaut même où le cheval 
commet la faute. 

l*our faire usage des éperons, il faut assurer le 
corps , la ceinture et les poignets, se lier au cheval 
d- s cuisses , des jarrets et des gras de jambe; tourner 
la point» des pieds un peu eu dehors; baisser an 
peu les poignets, appuyer ferme les éperons derrière 
les sangles, «ans fane aucun mouvement de corps, 
et les y laisser jmqu’à ce que le cheval ait obéi ; 
replacer alois les poiguets et les jambes par degrés. 

Lorsque les canonniers doivent faire usage 
des éperons , ce qui s’appelle pincer des deux , 
l’inslrucleur veille à ce qu’ils ne s’attachent pas 
aux rênes, ce qui contrarierait l’effet des éperons. 
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Il veille également à ce que les canonniers 
ne s’en servent jamais mal à propos. 

530. Pour conduire les canonniers au manège, 
l'instructeur commande : 

1 . Par Jîle à droite (au à gauche ), 

2. Marche. 

(PI. 5a, fig. A.) 

Au commandement par jile à droite, rassembler 
sou cheval. 

Au commandement marciie, le canonnier de la 
droite de chaque rang exécute un à~droile et se porte 
eu avant, le canonnier du deuxième rang se rappro- 
chant , dans soa mouvement, à un pas ( i mètre) 
de celui du premier rang. 

Ce mouvement est exécute' par tous les autres ca- 
nonniers successivement. 

MARCHER A MAIN DROITE OU A MAIN GAücHÊ. 

531. En entrant dans le manège, l'instructeur 
dirige sa troupe parallèlement aux grands côlés , 
et lorsque la tête de la colonne arrive vers le 
milieu , il commande : 

. 1. Tournez — a gauche Et a droite. 

2. En — AVANT, 

(PI. 5a, Gg. B.) 

Le conducteur du premier rang tourne il gauche 
cl celui du deuxième raug tourne à droite; au moment 
où les conducteurs sont à deux pas de la piste, 
l'instructeur commander t. Tournez (à) droite : u. 
En —/.vaut. Les deux colonnes se liottvrnt alors 
marcher à main droite et à la même hauteur. 

L'instructeur fait prendre un mètre uia tiers 
(4 pieds) de distance, de tête à croupe. , 
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Les conducteurs règlent l’allure de leurs che- 
vaux de manière à arriver en même temps aux 
angles opposes du manège, le conducteur du 
deuxième rang se réglant sur celui du premier. 

L’instructeur veille à ce que la position des 
canonniers devienne de plus en plus régulière , 
à ce qu’ils marchent à une allure franche et bien 
égale, à ce qu’ils tiéunent leurs chevaux droits 
et regardent constamment devant eux , pour se 
maintenir dans la direction des conducteurs; à, 
ce qu’ils observent leurs distances et reprennent 
avec modération celles qu’ils auraient perdues. 

53a. Un cheval est droit quand, ses épaules* et 
ses hanches sont sur la même ligne- 

Si, en marchant à droite, le cheval porte scs 
e'paules à droite, il faut ouvrir un peu la rêne gauche 
et tenir la jambe droite près. 

Si le cheval porte ses hanches à droite , il faut 
fermer un peu la jambe droite et sentir un peu la 
rêne ^gauche. ’t 

Si le cheval se jette en dedans du manège, il faut , 
pour |e ramener sur la piste, ouvrir la rêne du dehors 
et fermer la jambe du dedans. 

535. L’instructeur rappelle aux canonniers* 
les principes prescrits n.° «512, pour tourner 
à droite ou à gauche , et leur recommande de 
rassembler leurs chevaux un peu avant d’arri- 
ver à chaque coin. 

Il ne faut pas exiger que les chevaux entrent 
parfaitement' dans les coins ; mais il ne faut 
pas non plus qu’ils les arrondissent trop. Lasser 
un coin à droite , c’est exécuter un à-droite 
en marchant ; passer un coin à gauche , c*cst 
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exécuter un à-gauche en marchant : les ca- 
nonniers doivent donc agir comme s’il n’y avait 
pas de murs ; et 1g mouvement do chacun d’eux 
devant cire indépendant de celui du canonnier 
qui est devant lui, leurs mains et leurs jambes 
doivent seules décider leurs chevaux à tourner 
à droite ou à gauche. 

PASSER DU PAS AU TROT ET DU TROT AU PAS. 

534. Les canonniers marchant en colonne 
sur les grands côtés, l’instructeur les fait passer 
au trot. 

Toutes les fois qu’on passe d’une allure lente à 
une allure plus vive , comme du pas au trot , il 
faut commencer lentement cette dernière allure , et 
la porter peu à peu au degré prescrit. 

Les canonniers marchant au trot et en co- 
lonne sur le&grands côtés , l’instructeur les fait 
passer au pas . 1 

Toutes les fois qu’on passe d’une allure vive à 
une allure plus lente, comme du trot au pas , il 
faut commencer celte dernière allure la plus allon-^ 
gée possible, et la réduire peuà peu au degré indiqué. 

L’instructeur fait passer fréquemment, du pas 
au trot et du trot au pas , afin d’accouluuaer 
les canonnier aux changements d’allure. 

CHANGEMENT DE DIRECTION DANS LA LARGEUR DO 

MANÈGE. 

535. L’instructeur fait changer de direction 
dans la largeur du manège comme il est pres- 
crit pour les Ibangements de mains, n.° 518 , 

il 
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ayant l’attention de faire son commandement 
assez à temps pour que les colonnes ne se ren- 
contrent pas à la fin du changement de direction. 

(‘ VI. 53 , fig. A.) 

Le changement de direction devant être exécuté 
de manière à ne point arrêter ui ralentjr la queue 
de la colonne , les canonniers , et particulièrement 
les couducleurs, doivent tourner sans raleulir l’al- 
lure, se servant non seulement des mains, mais 
aussi des jambes. , , 

» , * / 

CHANGEMENT DE DIRECTION DANS LA LONGUEUR DU 

MANÈGE. 

(PI. 53, fig. B. ) 

« _ 

536. Ce changement de direction s exccule 

suivant les memes principes que celui dans la 
largeur, en observant que l'instructeur, pour 
le commencer, commande tourna à l’instant 
où les conducteurs arrivent au fumier angle 
du manège, et qu’il commande (à) droite ou 
( à) gauche lorsque ayant passe le coin, ils sont 
« trois pas (3 mètres) du milieu du petit côté. 

Les canonniers traversent alors le manège 
dans sa longueur, en ligne droite, sans se lou- 
cher, se laissant mutuellement à gauche, et 
rentrent sur la piste aiîx commandements: 1. 
tournez — (à) gauche (ou [à] droite); 2. en 

— AVANT. 

changement de direction diagonal. 

537. Lorsque les conducteurs ont dépassé 
le deuxième coin et qu’ils sont arrivés sur lés 
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grands côtés, l’instructeur fait exécuter un 
changement de direction diagonal aux comman- 
dements :i , 

1 . Tournez — ( à ) droite (ou [à] gauche ). 

2. En — avant. 


(PI. 54, %. A.) 

A la dernière partie du premier commandement , 
qui est droite, les conducteurs font un derni-à * 
droite . 

A la dernière partie du deuxième commandement, 
qui est avant, ils se portent droit devant eux , traver- 
sant le manège diagonalemeut , se laissaut mutuelle- 
ment à gauche , et rentrent sur la piste aux com- 
mandements : i . « 


1 . Tournez — à gauche (ou [à] droite). 

2. jEn — avant. 

Tou 9 hs autres canonniers exécutent successive- 
ment le même mouvement, en venant tourner sur le 
même terrain où les conducteurs ont tourné. 

L’instructeur fait le commandement en — avant 
assez à temps pour que les conducteurs n’exé- 
cutent que la moitié d’un à-droite ou d’un à- 
gctuchc. 


changement de direction oblique par canonnier. 

558. L’instructeur fait commencer un changer 
ment de direction dans la longueur du manège , 
et aussitôt que les canonniers, après avoir tourné 
vers le milieu du petit côté, se trouvent tous dans 
la même direction , il commande : 

1 . Colonne. 

2. Halte. 
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(PI. 54,%. b.) 

Les canonniers arrêtent tous à la fois , bien droit v 
et à leurs distances. 

L’instructeur fait exécuter aux canonniers un 
quart (T ci-droite (ou <3l à-gauche') de pied ferme* 
comme' il est prescrit n.° 502 ( . 

Ge mouvement exécuté , l’instructeur s assure 
de l'exactitude des directions et des intervalles *. 
et il commande : 

1. Canonniers en avant . 

2. Marche. 

Les canonniers marchent à une allure bien égalé v 
chacun dans la direction qu’il a prise. 

Lorsqu’ils sont près d’arriver à un pas (1 mètre) 
de la piste , l’instructeur commande : 

En — AVANT. 

1 A la dernière partie du commandement qui est 
avant, redresser son cheval par un quart d’à- gauche , 
en avançant ; avoir la main légère et les jambes près , 
pour suivre la piste. 

L’instructeur fait répéter ces mouvements sans 
arrêter * à cet effet , après avoir commencé le 
changement de direction dans la longueur, aussi- 
tôt que les deux rangs se trouvent en colonne 
au milieu du manège , ir commande : 

1, Canonniers , oblique à droite (ou. 
à gauche ). 

2. Marche. 

5. En AVANT. 

Au commandement canonniers » oblique à droite y 
^assembler son cheval. 
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An commandement marche, exécuter un quart d’à- 
droite ; cette direction étant prise, avoir les jambes 
également près et marcher droit devant soi à la meme 
allure. 1 

A la dernière partie, du troisième commandement, 
qui est avant , redresser son cheval. 

559. Dans tous ces changements de direction; 
l’instructeur se règle pour faire ses commande- 
ments sur celui des deux conducteurs qui se 
trouve le plus avancé , sauf à rectifier ensuite 
la faute commise par celui qui a augmente ou 
ralenti Tallure. 


MARCHE CIRCULAIRE. 

540. Lorsque les conducteurs sont arrivés vers 
le tiers des grands côtés. Instructeur commande : 

1. En cercle à droite (ou à gauche). 

2. Marche. • 

(PI. 55, Gg. A.) 

Au commandement en cercle à droite , les con^ 
ducteurs et successivement les canonniers rassem- 
blent leurs chevaux. 1 

An commandement marche , les conducteurs dé 1 - 
crivent un cercle entre les deux pistes } ils sont suivis 
des autres canonniers qui marcheut exactement daus 
la meme direction. . 

54 1 - Tout cheval qui travaille en cercle doit être 
ployé daus la direction de la ligne qu’il parcourt. A 
cet effet , le canonnier le détermine et le contient 
sur celle ligne avec la rêne du dedans , eu le soute- 
nant avec la jamhp du même côté. Il doit en même 
temps modifier l’efiét de la rêne du dedans par 
celle du dehors ,, el^ contenir les hanches avec la 
jambe du dehors. ■ „ 
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542. Si le canonnier ne sentait pas an peu 
plus la rêne du dedans , le cheval quitterait la 
ligne circulaire ; et s’il ne le soutenait pas de 
la rêne du dehors , le cheval rétrécirait son 
cercle. 

• Si le canonnier ne sentait pas un peu plus la 
jambe du dedans , les hanches du cheval ne 
passeraient pas par les mêmes points que les 
épaules ; et s’il ne le contenait pas de la jambe 
de dehors, les hanches se jetteraient en dehors 
du cercle. 

CHANGEMENTS DE MAIN SUR LE CERCLE. 

543. L’instructeur commande : 

4 . Tournez — (à) droite (ou [à] gauche). 

2. Et t AVANT. 

(PI. 55, fig. B.) 

A la dernière partie du premier commandemert , 
qui est droite , les conducteurs tournent à droite. 

A la dernière partie du deuxième commandement, 
qui est avant, ils se portent dioil devant eux et 
se dirigent en passant par le centre vers le poiut 
oppose de la circonférence. 

Lorsque les conducteurs sont près d’arriver 
à deux pas de la piste , l’instructeur commande : 

4. Tournez — (à) gauche (oju [à] droite). 

2. En — avant. 

A la dernière partie du premier commandement , 
qui est gauche , les conducteurs tournent a gauche. 

A la dernière partie du deuxième commandement, 
qui est avant , ils rentrent sur le cercle à la nou-t 
telle main. 


Digitized by Google 



DEUXIEME LEÇOIT. 83 

Tous les autres canonniers suivent exactement la 
direction des conducteurs. 

L'instructeur fait travailler en cercle ou chan- 
ger de main au trot, suivant les. mêmes prin- 
cipes. 

Dans la marche circulaire , surtout à une al- 
lure vive et sur un cercle étroit, il veille à ce 
que les canonniers conservent exactement le 
même degré d'inclinaison que leurs chevaux et 
se maintiennent dans la direction suivie , sans 
laisser en arrière l'épaule ni la liauche du dehors» 

Lorsque l’instructeur veut faire reprendre le ' 
travail sur la ligne droite , il a soiu de faire 
remettre les conducteurs à la même hauteur ; et 
lorsqu’ils arrivent sur la piste des grands côtés, 
il commande : 

En — AVANT. 

A la dernière partie du commandement, qui est 
avant, les conducteurs redressent leurs chevaux , 
reprennent la piste , et sont suivis des autres ca- 
nonniers. 

544. Pour réunir les canonniers et les recon- 
duire au quartier , l'instructeur fait serrer à 
deux tiers de mètre ( 2 pieds ) de distance ; il 
fait ensuite commencer un changement de di-< 
reclion dans la largeur du manège , au moment 
où les conducteurs se trouvent à la même 
hauteur. 

Lorsque les conducteurs , marchant ainsi à la 
rencontre l’un de l’autre , arrivent vers le mi- 
lieu du manège , l’instructeur commande : 1 . 
tournez — a gauche et a dboiie \ 2. en — avant. 
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Le conducteur du premier rang tourne à gauche, 
et celui du deuxième rang tourne à droite ; les , 
deux colonnes se réunissent ; les canonniers du 
deuxième rang se rapprochent à un mètre de 
ceux du premier rang. 

(PI. 56, fig. A.) 

La colonne étant arrivée dans la cour du 
quartier , l’instructeur commande ; 

. i. Front. 

2. Halte. < 

(PI. 56, fig. B.) 

Au commandement front, le premier canonnier 
de chaque rang tourne à gauche et se porte droit 
devant lui. 

Au commandement halte , le canonnier du pre- 
mier rang s’arrête, ainsi que celui du deuxième 
rang quand ‘il se trouve à deux tiers de mètre ( a 
pieds) de distance. 

. Tous les autres canonniers exe'cuteut successive- 
ment un à— gauche , lorsqu’ils sont prés d’arriv r 
vis-à vis de la place qu’ils doivent occuper dans le 
rang, et ils s’arrêtent à la hauteur de ce raug. 

Pour terminer le travail, l'instructeur fait 
mettre pied à terre sur deux rangs et défiler, 
comme il est prescrit n. ÜS 506 et 507. 

DEUXIÈME PARTIE. 


LONGUEUR DES ÉTRIERS. 

545. Avant dé faire commencer le travail , 
^instructeur s’assure que les étriers sout ajustés. 
,< Ils sont au point convenable si , le canonnier 


» 
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s’élevant sur les ctriers, il y a un espace de 
onze à quatorze centimètres (4 à 5 pouces) 
entre l’enfourchure et la selle. 

POSITION DU PIED DANS l’éTRIER. 

546. L'étrier ne doit porter que le poids de la 
ïambe; le pied doit être chaussé jusqu'au tiers, 
le talon plus bas que la pointe du pied. 

L'étrier ne doit porter que le poids de la 
jambe: si le canonnier prenait tin trop grand 
appui sur les étriers , cela dérangerait son as- 
siette, ainsi que la position des jambes, et 
nuirait à la justesse de leur action. 

La pied doit être chaussé jusqu'au tiers: 
si le canounicr ne chaussait pas les étriers assez 
avant, il risquerait de les perdre, surtout aux 
allures vives; s’il le chaussait trop, les jambes 
ne tomberaient plus naturellement. 

Le talon plus bas que la pointe du pied: 
afin que le pied puisse conserver l’étrier sans 
effort et sans raideur, que le jeu de sou arti- 
culation avec la jambe reste libre, et que l’é- 
peron étant plus éloigné du cheval, on ne risque 
pas de l’employer mal à propos. 

A DROITE OC A GAUCHE PAR CANONNIER EN MARCHANT. 

547. L’instructeur fait exécuter ce mouvement 
comme il est prescrit n.* 520, aux comman- 
dements : 1. canonniers à droite ; 2. Marche; 
5. en — avant, en observant que , les canonniers 
marchant sur deux colonnes, il doit faire le 
commandement préparatoire de manière à com* 

u 8 
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mander marche au moment où les conducteurs 
arrivent à hauteur de l’avant-dernier canonnier 
de la colonne opposée. 

(Fl. 57 , fig. A.) 

Aussitôt après le commandement en — avant, 
les canonniers doivent se porter bien droit devant 
eux, en conservant leur allure et leur direction, 
de mauière que chacun trouve devant lui l’intervalle 
où il doit passer et la place qu’il doit reprendre 
dans la colonne sut la piste opposée. 

Eu passant dans les intervalles , ils doivent aussi 
tenir les jambes près , pour empêcher le ralentisse- 
ment de l’allure. 

L’instructeur s’attache beaucoup moins à l’en- 
semble de ces mouvements qu’à la manière dont 
chaque canonnier conduit son cheval. 

DEMI-TOUR A DROITE OU DEMI-TOUR A GAUCHE , LES 
CANONNIERS MARCHANT A LA MÊME HAUTEUR. 

V . ... (PI. 5,, fig. B.) 

548. L’instructeur fait exécuter ces mouve- 
• menls comme il est prescrit n.° 521, en exigeant 
toujours plus de régularité. 

DEMI-TOUR A DROITE OU DEMI-TOUR A GAUCUE, LES 
CANONNIERS MARCHANT EN COLONNE. 

' 549. L’instructeur fait exécuter ccs mouve- 
ments comme il est prescrit n.° 522. 

Dans chaque colonne , le dernier canonnier qui 
en devient lêle de colonne doit avoir l’aiteniion de 
faire son mouvement sans ralentir l’allure, aûn.de 
ne point retarder les autres. 

‘i Ce principe est également applicable aux ca- 
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nonniers qui prennent la tête des colonnes en 
rentrant sur les pistes. 

*» I 

PASSER SUCCESSIVEMENT DE LA TÊTE A LA QUEUE DE LA 

COLONNE. 

550. Pour habituer les canonniers à cire 
maîtres de leurs chevaux , les obliger à se servie 
des rênes et des jambes, et pour accoutumer 
aussi les chevaux à se séparer les uns des autres, 
l’Instructeur fait passer fréquemment les canon- 
niers de la tête à la queue de la colonne; chacun 
d’eux, devenant à son tour conducteur, se règle 
en conséquence. 

Ce mouvement s’exécute successivement dans 
les deux colonnes , au simple avertissement de 
l’instructeur, par deux demi -tours à droite 
( ou deux demi-tours à gauche ). 

Le canonnier désigné pour passer à la queue d’e 
la colonne rassemble son cheval , et exécute son' . 
mouvement en avançant de manière à ne pas relarder 
ceux qui sont derrière lui. Il tient la jambe du 
dehors près , pour ne pas décrire un demi-cercle 
de plus de six pas; il marche ensuite parallèlement' 
à la colonne; et lorsqu’il est rentré sur la piste par 
un deuxième demi-tour, il serre à un mètre un tiers 
(4 pieds) de distance du dernier canonnier. 

Le canonnier qui suit, et qui devient conducteur, 
doit rassembler son cheval et le contenir de la rêne 
du dehors et de la jambe du dedans, pour l’empêcher 
de suivre celui qui sort de la colonne. 

L’instructeur fait aussi sortir les canonniers, 
de la colonne , sans commencer par celui de ? 
la tète. Dans ce cas, il prescrit aux canonniçrs 
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qui suivent celui désigné de serrer à distance, 
ou , s’il le juge nécessaire pour habituer les 
canonniers à maintenir leurs chevaux , il fait 
conserver vide la place du canonnier sorti. 

Lorsque les canonniers ont été ainsi déplacés, 
l’instructeur fait arrêter et rentrer chacun à sa 
place , avant de passer à un autre mouvement. 

ÉTANT DE PIED FERME , PARTIR AD TROT. 

Soi. Les canonniers étant en colonne sur les 

, t * 

grands côtés , l’instructeur commande : 

Colonne en avant . 

2. Au trot . 

5. Marche. 

An commandement au trot , rassembler son cheval. 

Au commandement marche, baisser les poignets 
et fermer les jambes progressivement ; dès que le 
cheval obéit , replacer les poigueis et les jambes par 
degrés. 

MARCHANT AD TROT, ARRÊTER. 

852. Les canonniers marchant au trot et en 
colonne sur les grands côtés, l’instructeur com- 
mande : 

4. Colonne . 

2. Halte. 

Au commandement colonne , rassembler son cheval. 

Au commandement, jualte , élever tes poigueis par 
degf és jusqu'à ce que le cheval auéle, el tenir tou- 
jours les jambes près, pour éviter qu'il ne se traverse 
ou ne recule. Le cheval ayant obéi, replacer les 
poignets et les jambes par degrés. 

L'instructeur exige que tous les canonniers 
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partent franchement au trot , au commandement 
makciie , et qu’ils arrêtent, tous à la fois et sans 
à-coup , au commandement halte. 


PASSER DO TROT AU GRAND TROT ET DU GRAND TROT 

AU TROT. 

' ) t 

55î, Les canonniers marchant au trot et en 
colonne sur les grands côtés , 1’instructcur com- 
mande : 

Allongez. 


Au commandement allongez, baisser un peu les 
poignets et fermer les jambes progressivement ; dés 
que le cheval obéit, replacer lea poignets et les 
jambes par degrés. 

L’allure étant allongée à un degré convenable, 


l’instructeur veille à ce que les canonniers y 
maintiennent leurs chevaux. 

Il donne une attention particulière à la posi- 
tion des canonniers; il leur rappelle que c’est 
en tenant le corps droit, en ayant la main lé- 
gère,. les reins souples, et en laissant tomber 
sans force les cuisses et les jambes, qu’ils peu- 
vent diminuer l’effet des réactions du cheval et 
parvenir à se lier à tousses mouvements. 

Pour empêcher les chevaux de forger et de' 
s’abandonner sur les épaules , il faut élever les 
poignets et tenir les jambes plus ou moins près. 

L’instructeur ne fait faire à cette allure allon- 
gée qu’un ou deux tours au plus à chaque main ; 
en la prolongeant davantage, on pourrait mettre 
les chevaux hors de leur aplomb et détruire 
Légalité des allures, . 
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354. Pour faire passer du grand Irot au trot r 
l’instructeur commande : 

Ralentissez. 

Aii commandement ralentisse*, ë’ever les poi- 
gnets par degrés et tenir les jambes pté.s pour em- 
pêcher le cheval de prendre le pas ; dès que le 
cheval obéit , replacer les poiguels et les jambes par 
degie's. 

PASSER Dü TROT Aü GALOP. » 

5*»5. Lorsque les canonniers ont acquis de la 
souplesse et de l’assurance , et qu’ils conservent 
au trot une position régulière, l’instructeur leur 
fait faire quelques tours au galop. Il ne leur 
explique pas encore le mécanisme de cette al- 
lure, ni les moyens d’en assurer la justesse; 
il exige seulement que chaque canonnier reste 
exactement lie avec son cheval , sans perdre sa 
position. 

Avant de commencer ce travail , l’instructeur 
fait former la colonne composée du deuxième 
rang , lorsqu’elle arrive sur l’un des petits côtés 
du manège , en leur faisant faire front et halte, 
comme il est prescrit n.* 344, ayant l'attention 
de porter les canonniers à six pas (6 mètres) 
en avant de la piste. 

Les canonniers du premier rang continuent 
de marcher, prennent entre eux quatre pas (4 
mètres) de distance, passent au trot et prennent 
successivement le galop au simple avertissement 
de l’instructeur ainsi qu’il suit: 

Eu approchant du coin , allonger le troi et ras- 
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sembler son cheval, sentant nu peu la rêne gauche , 
pour 'contenir l’cpaule gauche , et laisser l’épaule 
droite entièrement libre. 

Au moment «le passer le coin, fermer les jambes 
également et sans à-conp. Le cheval ayant pris le 
galop, avoir la main légère et les jambes près pour 
le mainleuir dans sou allure. 

Après un ou deux tours au plus, les canon- 
niers passent du galop au trot et du trot au 
pas. L'instructeur les fait changer de main dans 
Ja largeur et recommence le meme travail à 
main gauche . Il fait ensuite former les canon- 
'niers comme ceux du deuxieme rang / sur le 
petit côté opposé. 

Les canonniers du deuxieme rang exécutent à 
leur tour le meme travail. 

, APPUYER A DROITE OU A GAUCHE LA TÊTE AU MUR. 

556. Les deux colonnes marchant au pas sur 
les grands côtés, f instructeur fait exécuter le 
mouvement canonniers à droite ou à gauche 
comme il est prescrit n.° 547; mais il fait ar- 
rêter lorsque les chevaux arrivent la tête au 
mur sur la piste opposée, et il commande : 

, 1 . Appuyez à droite (ou à gauche ). 

2. Marche. 

5.. Canonniers. 

4. Halte. 

(P1.5S, fig. A.) 

Au commandement appuyez à droite , déterminer 
les épaulas de son cheval à droite en ouvrant un 
peu ta rêne droite et fermant un peu la jambe droite. 

Ce mouvement n’est que préparatoire \ il indique 
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au canonnier que les épaulés de sou cheval doivent 
toujours ouvrir la matche et précéder lemouverueut 
des hanches. , 

Au commandement marche, ouvrir la rêne droite, 
pour de'lerminer son cheval à droite, en fermaut 
la jambe gauche pour faire suivre les hanches, sans 
pencher le corps à gauche } se servir en même 
temps de la rêne gauche et de la jambe droite, 
pour soutenir le cheval et mode’rer son mouvement. 

Apres quelques pas sur le côlé, l'instructeur 
fait arrêter. 

Au commandement halte , cesser insensiblement 
lYffet de la rêue droite et de la jambe gauche , en 
soutenant de la jambe et de la rêne opposées , re- 
dresser son cheval et replacer les poignets et leA 
jambes par degrés. 

Pour appuyer à gauche et cesser d’appuyer, 
mêmes principes et moyens inverses, 

537. L’instructeur fait d’abord exécuter ce 
mouvement homme par homme et ensuite par 
tous à la fois. 

Il explique à chacun les moyens à employer 
pour faire appuyer son cheval. 

Le canonnier doit toujours tenir son cheval obli- 
quement à la piste, afin de rendre son mouvement 
plus facile. Il doit commencer ce mouvement mo- 
dérément et regarder le côte vers lequel il appuie, 
sans incliner le corps du côté opposé , ce qui dé- 
rangerait son aplomb et gênerait le mouvement du 
cheval. 

Le cheval obéissant aux aides, le canonnier doit 
en continuer l’effet sans à-coup. 

Si le cheval force sa direction oblique , le canon- 
nier doit le redresser en augmentant l’effet de la 
rêne et de la jambe gauches. 
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° . ' 

Si an contraire le cheval conserve «ne direction 
perpendiculaire un mur, ou bien encore h les h»tich«-s 
devancent les épaules, le canonnier le replace obli- 
quement à droite , en augmentant l'effet de la rêne 
et de la jambe droites. 

Si le cheval précipite son mouvement sur le côté, 
il faut diminuer l’effet de la réue droite et de la 
jambe gauche , en augmentant celui de la rêne 
gauche et de la jambe droite. 

Si le cheval se porte en avant contre le mur, 
il faut diminuer l’effet des jambes et augmenter celui 
des mains, en arrêtaut et rendant alternativement. 

Si au contraire il recule, il faut augmenter l’effet 
des jambes et diminuer celui des mains, en déler* 
minant toujours les épaules du cheval du côté vers 
lequel ou appuie ; car c’est ordinairement la gène 
qu’il éprouve lorsque le mouvemeut des épaules ne 
précède pas celui des hanches, qui le fait reculer. 

APPUYER A DROITE OU A GAUCHE É7\NT EJ* COLONNE. 

(PI. 58, fig. B.) 

538. Après avoir appuyé la tète au mur* 
les canonniers étant rentrés sur la piste et mar- 
chant à main droite ou à main gauche y l’in- 
structeur fait commencer un changement de 
direction dans la longueur du manège, et 
lorsque les deux colonnes se trouvent à côté 
l’une de l’autre , il fait arrêter et fait exécuter 
le mouvement appuyez à droite ou à gauche. 

Lorsque les canonniers sont piès d’arriver 
sur la piste, l’instructeur fait arrêter de nouveau^ 

Les chevaux étant câlinés, il fait appuyer 
à gauche, et chaque canonnier revient à la place 
où il s’était d’abord arreté au milieu du manège. 
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L’instructeur peut aussi , lorsque les canon— 
niers ont appuyé jusqu’à la piste , les faire 
marcher en colonne sur cette même piste, afin 
de ne pas tenir les chevaux trop longtemps 
de suite au mouvement d’appuyer. 

559. Lorsque les canonniers ont appuyé la 
télé au mur y l’instructeur fait quelquefois exé- 
cuter le mouvement de reculer et cesser de 
reculer , comme il est prescrit n.“ 504. 

560. Pendant les derniers jours de celte leçon, 
l’instructeur fait de temps à autre croiser les 
rênes dans la main gauche, afin que les canon- 
niers conduisant leurs chevaux avec cette 'main 
seulement se trouvent préparés au travail en 
bride ; il veille à ce que chaque canonnier se 
maintienne bien carrément sur son cheval. 

561. Pour terminer la leçon et rentrer au 
quartier, l’instructeur se conforme à ce qui est 
prescrit n.° 544. 

TROISIÈME LEÇON. 

» .• 

PREMIERE PARTIE. 

i 

Position de la main de 
la bride. 

Ajuster les rênes. 

Prendre le filet de la 
main droite. 

Lâcher le filet. 

Des mouvements prin- 
cipaux de la main de la 
bride. 

Rassembler son cheval. 

Marcher. v 

Arrêter.. 


DEUXIÈME PARTIE. 


Travail de la première 
partie . avec les armes. 

Maniement du 1 
sabre, I 

Charger le pis-I 
tolet, \ de pied 

Feux du pisto- / ferme, 
let, ( 

Inspection des 1 ' . 

armes, J 

Maniement des arti}£$ 
en marchant. 
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ferme. 


' A-droite, 

A-gauche. 

- Demi— tour à 
droite, 

Demi- tour à 
gauche , 

Quart d’à - 
droite , 

Quart d’à - 
gauche, 

Reculer et cesser de re- 
culer. 

Travail de la deuxième 
leçon, avec la bride. 

Prendre le filet de la 
main gauche. 

Lâcher le filet. 
Appuyer à droite ou à 
gauche. 

Principes du galop. 
Travail au galop sur des 
lignes droites. 

Travail au galop en 
cercle. 
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Saut du fosse et de la 
barrière. 

Tir à la cible. 


PREMIÈRE PARTIE. 

562. On réunit le même nombre de canon- 
niers que pour la deuxième leçon ; leur tenue 
est la même. 

Les chevaux sont sellés et bridés. On se con- 
forme du reste à ce qui est prescrit n.° 525. 

Les canonniers sont conduits au manège comme 
il est prescrit n.° 550. La première fois qu’ils 
s’y rendent pour travailler à celte leçon , ils 
conduisent leurs chevaux avec le filet qu’ils 
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tiennent avec la main droite , les rênes de la 
bride dans la inain gauche. 

L’instructeur en entrant dans le manège se 
conforme à ce qui esj prescrit n." 551 ; et lorsque 
les deux colonnes se trouvent sur les grands 
côtes et a la même hauteur, il commande : 

1 . Canonniers , à droite (ou à gauche ). 

2. Marche. 

5. Halte. 

Il détaille alors la position de la main de la» 
bride. 

a 

POSITION DE LA MAIN DE LA BRIDE. 

563. Les rênes avec leur boulon coulant dans la main 
gauche,' le petit doigt entre les deux rênes , les doigts 
bien fermés , et le pouce sur la seconde jointure du 
premier doigt pour les contenir égales ; le coude un 
peu détaché du corps, la main à onze centimètres 
(4 pouces) au-dessus du pommeau de la selle ou à 
trois centimètres (t pouce) de If schabraque, les doigts 

à seize centimètres (6 pouces), et eu lace du corps • ' 

le petit doigt un peu plus près du corps que le haut 
du poiguel, la main droite tombant sur le côté. 

AJUSTER LES RÊNES. 

564. L’insfructeur commande : 

AJUSTEZ (vos) RÊNES. 

a temps . 

* l. A la première partie du commandement, qui 
est ajustez , saisir les réues avec le pouce et le premier 
doigt de la main droite, au-dessus et prés du pouce 
ga iche \ les élever ptrpeudiculairemeut , en glissant 
la uiain dioiie jusqu'au boulon, les derniers doigts 
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ouverts , les ongles en avant , le coude à seize ceu- 
timètres (6 pouces ) plus bas que la maiu; entr'ouvrir 
les doigts de la main gauche , le pouce eleve pour 
égaliser les rênes ; séulir légèrement l’ap »<u du mors t 
et tenir les jambes près , pour contenir le cheval, 
i. A la dernière partie du commandement , qui 
• est vos rênes, fermer la uiaiu gauche, laisser tomber 
les réues et la uiaiu droit» sur le côté, et relâcher 
les jambes. 


PRENDRE LÉ FILET DE Là M/UN DROITE. 

565. L’instructeur commande : 

Prenez le L'et — de la. main droite. 

t * * I 

i temps . 

A la dernière partie du commandement, qui est 
DK la maih droite, prendre le iilet par le milieu, 
avec les quatre doigts de la main droite , les ongles 
en dessous , sans baisser le corps; tenir le filet par- 
dessus les rênes de la bride , et baisser la main gauche, 
pour ne plus seulir l’effet du mors. 

566. En se servant alternativement de la bride 
et du filet, on rafraîchit les barres de son cheval ; 
mais il ne faut jamais se servir des deux à la 
fois. 

L’instructeur fait prendre le filet de la main 
droite pendant le commencement du travail en 
bride, pour rendre le changement de position 
moins brusque et ramener le côté droit, sujet 
à rester en arrière. 


LACHER LE FILET. 

567. L’instructeur commande : 
Lâchez — le filet. 

i temps • 




v 
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' A la dernière partie du commandement, qui est 
le filet, replacer la main gauche et laisser tomber 
les rênes du filet de manière qu'elles se placent sous 
celles de la bride, la main droite sur le côté, y-* 

DES MOUVEMENTS PRINCIPAUX DE LA MAIN DE LA BRIDE. 

568. En élevant un peu la main et la rapprochant • 
du corps, ou rassemble son cheval; en Pélevant da- 
vantage, on ralentit son allure ; en augmentant l'effet 
de la main, on arrête le cheval; en l'augmentant ' 
encore, on le fait reculer. En baissant un peu la 
main , on donne à son cheval la liberté de se porter 
en avant. Eu portant la main en avant et à droite, on 
détermine sou cheval à tourner à droite. En portant 
la main eu avant et à gauche, ou détermine son cheval 
à tourner à gauche. Dés que le cheval obéit, le ca- 
nonnier reprend la position de la main de la bride. 

, Dans tous les mouvements de la main , le bras doit 
agir librement, sans que l'épaule se raidisse et sans 
communiquer de force au corps ; l’effet du mors étant 
plus fort que celui du bridon , c'est une raison de 
plus d'agir avec progression, surtout pour arrêter et 
reculer. 

L’instructeur fait exécuter, par les commande- 
ments prescrits dans la première leçon, les 
mouvements ci-après détaillés. 

RASSEMBLER SON CHEVAL. 

56q. Elever un peu la main , en la rapprochant du 
corps , et tenir les jambes prés. 

MARCHER. 

Baisser un peu la main, le poignet vis-à-vis 
du milieu du corps , et fermer les jambes progres- 
sivement. _ . 

Dés que le cheval obéit , replacer la main et les 
jambes par degrés. 

• *• 
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A 

I * 

ARRÊTER. 

^7 « . S’asseoir en se grandissant du haut du corps ^ 
élever en même tecqps la main par degrés , en la 
rapprochant du corps, et tenir les jambes près, pour 
empêcher le cheval de reculer ou de se traverser. 
Dès que le cheval obéit , replacer la main et les 
jambes par degrés. 

% 

À DROITE. 

57a. Porter la main en avant et à droite, sui- 
vant la sensibilité du cheval , et fermer la jambe 
droite , la jambe gauche prés pour le conteuir. Le 
mouvement étant presque fini , replacer la main 
et les jambes par degrés. 

a gAüciie. 

573. Porter la main en avant et à gauche, sui- 
vant la sensibilité du cheval, et fermer la jambe 
gauche, la jambe droite près pour le contenir. Le 
mouvement étant presque fini, replacer la main et 
les jambes par degrés. 

DEMI-TOUR A DROITE, DEMI-TOUR A GAUCHE. 

574 - Memes principes que pour exécuter un à- 
droi te ou un à-gauche , en observant de parcourir 
le demi-cercle prescrit. 

QUART d\-DROITE, QUART D 1 A-GAUCIJE. 

575. Mêmes principes que pour exécuter un à- 
droiie ou un à-gauche , en observant que le mou- 
vement de la main doit être assez modéré pour 
que le cheval ne fasse pas plus d’uu quart d'à- 
droite ou d'à-gauche. • 

RECULER ET CESSER DE RECULER. ' 

5 j 6 . Memes . principes que pour arrêter, en.ob- 

11 ’ • 9 * 
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servant, dès que le cheval obéit, de baisser et 
d’élever succès* ivemeul la main pour ar/éler et 
rcn'lrc. 

Pour cesser de reculer, avoir la main légère et 
les jambes piès } dès que le cheval obéit, replacer 
la main et les jambes par degrés. 

577. L'instructeur n’exige pas d’ensemble 
dans l’exéculion de ces divers mouvements , 
mais il s’a l tache «à la manière dont chaque ca- 
nonnier se sert de la main de la bride. Il en 
rectifie toujours la position avant de passer 
d'un mouvement à un autre. 

TRAVAIL DE LA DEUXIÈME LEÇON , AVEC LA BRIDE. 

578. Lorsque les canonniers commencent à 
comprendre les mouvements de la main de la 
bride, l’instructeur les fait marcher sur la piste, 
d’abord au pas et ensuite au trot ; il fait fré- 
quemment arrêter, repartir, changer de direc- 
tion et exécuter successivement les divers mou- 
vements de la deuxième leçon, veillant à ce 
que les canonniers fassent une application exacte 
des principes qui leur ont été donnés de pied 
ferme. 

Le defaut habituel des canonniers étant de 
porter la main gauche en avant et de refuser 
l'épaule droite, l’instructeur a l’attention de 
leur faire conserver la main au-dessus du pom- 
meau de la selle, sans déranger la position du 
corps. 

PRENDRE LE FILET DE LA MAIN GiUCUE. 

570. L’instructeur commande : 


x 
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Prenez le Jilet — de la. main gauche. 

i temps. 

A la dernière partie du commandement, qui est 
de la main gauciie, passer les deux premiers doigts 
de la main gauche, les ongles eu dessous, dans 
le filet , et le ramener à soi de manière que les 
rênes de la bride ne fassent plus d’eUeL sur le mors. 

LACHER LE FILET. 

580. L’instructeur commande : 

Lâchez — le filet, 
i temps. 

A la dernière partie du commandement, qui est 
le filet, lâcher le filet sans baisser le corps, et 
reprendre la position de la main de la bride , en 
ajustant les rênes. 

L’instructeur ne fait prendre le filet de la 
main gauche que lorsque les canonniers ont 
acquis fhabilude de conduire leurs chevaux 
avec la bride. 

APPUYER A DROITE OU A GAUCHE. 

581. L’instructeur fait appuyer à droite ou à 
gauche, la tete au mur et en colonne , se confor- 
mant aux principes prescrits n. os 556 , 557 et 558. 

Pour appuyer à droite , déterminer les épaules de 
son cheval à droite , eu portant la main en avant et à 
droite ; fermer la jambe gauche , pour faire suivre 
les hanches \ la jambe droite près, pour soutenir le 
cheval. 

Pour cesser d’appuyer , redresser son cheval , la 
jambe droite près , et replacer la main et les jambes 
par degrés. 

Pour appuyer à gauche et cesser d’appuyer , mêmes 


principes et moyens inverses. 

Il * 

9** 

\ ' ' .. 

Digitizwl by Google 


103 ECOLE DÛ CANONNIER À CHEVAL. 

1 

PRINCIPES Dü GALOP. 

1 , 

582. Un cliev.nl galope sur le pied droit lors- 
que la jambe droite de devant dépasse la jambe 
gauche de devant, et que la jambe droite de 
derrière dépasse aussi la jambe gauchcde derrière. 
Le mécanisme de cette allure s'opère générale- 
ment entrois temps ou foulées. Le premier temps 
est marqué par la jambe gauche de derrière , qui 
pose la première à terre ; le deuxième par le bi- 
pède diagonal gauche ; et le troisième par la 
jambe droite de devant. 

Un cheval galope sur le pied gauche lorsque 
la jambe gauehede devant dépasse la jambe droite 
de devant, et que la jambe gauche de derrière 
dépasse aussi la jambe droite de derrière. Dans 
recas, la jambe droite de derrière pose la première 
à terre , ensuite le bipède diagonal droit , et enfin 
la jambe gauche de devant. 

Un cheval galope juste lorsqu'il galope sur le 
pied droit en travaillant ou tournant à main 
droite, et sur le pied gauche en travaillant ou 
tournant à maiD gauche. 

Un cheval galope faux lorsqu'il galope sur le 
pied gauche en travaillant ou tournant à main 
droite, et sur le pied droit en travaillant ou 
tournant à main gauche. 

Un cheval est désuni lorsqu’il galope à droite 
des pieds de devant , et à gauche des pieds de 
derrière , ou lorsqu’il galope à gauche des pieds 
de devant, et à droite des pieds de derrière. 

Quand N un cheval galope sur Te pied droit, le 
» 

\ 
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canonnier éprouve dans sa position un mouve- 
ment sensible de droite à gauche. 

Quand un cheval galope sur le pied gauche, 
*e canonnier éprouve dans sa position un mou- 
vement sensible de gauche à droite. # »• 

Quand un cheval est désuni , le canonnier 
éprouve dans sa position des mouvements irré- 
guliers ; le cheval est hors de son aplomb et 
perd de sa force. 

■ • 

„ TRAVAIL AO GALOP SOH DES LIGNES DROITES. 

585. Les canonniers s'étant déjà habitués, 
dans la deuxième leçon , à conserver leur posi- 
tion au galop . l'instructeur leur apprend à faire 
partir leurs chevaux sur la ligne droite, à Tune 
et à l’autre main. 

Après avoir formé les canonniers du deuxième 
rang, comme il est prescrit n.° 5 55, ^il fait prendre 
quatre pas (4 mètres) de distance à ceux du 
premier, et , ces canonniers marchant au trot et 
à main droite sur l’un des grands côtés, l’inslruc» 
tcur commande : 

1 . Jlik galop. 

2. Marciie. 

Ah commandement an galop , rassembler son 
cheval et le contenir parfaitement droit. 

Au commandement marche, porter la main un 
peu en avant et à gauche, pour donner à l’épaule 
droite la facilité de dépasser l'épaule gauche, et fer- 
mer les jambes derrière les sangles, pour chasser le 
cheval en avant, lui faisant sentir un peu plus reflet 
de la jambe gauche. Le cheval ayant obéi , avoir la 
tnain légère et Ks jambes près , pour l'entretenir Uaus 
sou alluic. 
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584. L’instructeur recommande aux canonniers 
d’avoir du calme, de conduire leurs chevaux avec 
douceur, et surtout d’avoir la main légère, pour 
que le galop soit franc, jamais raccourci, et. 
pour éviter de mettre les chevaux sur les 
jarrets*. 

Dans les premiers jours du travail au galop , 
il fait prendre aux canonniers le filet avec la 
main droite, pour calmer leurs chevaux et s’aider 
de cette rnain , jusqu’à ce «ju’ils aient pris f ha- 
bitude de les conduire à celte allure avec la 
bride seulement. 

Pour maintenir le cheval juste, il faut se lier 
à tous ses mouvements , surtout au passage des 
coins, où le moindre dérangement dans l’assiette 
du cavalier peut contrarier l’action du cheval. 

Lorsqu’un cheval galope faux ou qu’il est dé- 
suni, l’instructeur fait passer le canonnier au 
trot , à la queue de la colonne , mais de ma- 
niéré à ne pas déranger ceux qui suivent. Lors- 
qu’il y est arrivé, il lui fait reprendre le galop , 
en lui expliquant de nouveau les moyens qu’il 
doit employer pour maintenir son cheval juste. 

585. L’instructeur ne laisse les canonniers au 

galop qu*un tour ou deux au plus à chaque 
main, et il fait toujours passer au trot pour 
changer de main. > . , 

Lorsque les chevaux sont un peu calmes , et; 
que les canonniers commencent à les bien con- 
duire , l’instructeur fait diminuer successivement 
les distances jusqu’à un mètre un tiers (4 pieds). 

, L’instructeur fait exécuter le même travail aux 
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canonniers du deuxieme rang ; il le fait ensuite 
rcpcler par les deux rangs à la fois. 

✓ 

TRAVAIL AU GALOP En CERCLE. 

586. Lorsque les canonniers ont été suffisant- „ 
ment exercés au galop sur des lignes droites , 
l’instructeur fait faire quelques tours en cercle, 
suivant les principes prescrits n.°* 540 et 541. 

Ce travail est commencé sur de très-grands 
cercles, dont on diminue le diamètre à mesure 
que les canonniers en prennent l'habitude. 

587. L’instructeur, pour terminer la leçon et 
rentrer au quartier, se conforme à çe qui est 
prescrit n.* 544. 

DEUXIÈME PARTIE. 

588. On réunit autant de canonniers que pour 
la première partie ; leur tenue est la même , ils 
ont leurs armes. 

L’instructeur est à cheval ; il est secondé par 
deux sous-instri.cteurs. Ces deux sous-instructeurs, 
également à cheval , sont armés comme les ca- 
nonniers, afin d’exécuter le maniement des armes 
à mesure que l’instructeur le détaille. 

TRAVAIL DE LA PREMIÈRE PARTIE AVEC LES ARMES. 

589. Les premiers jours de cette deuxième -, 
partie sont employés à répéter tous les mouve- 
ments de la première. 

L’instructeur fait monter à cheval , en exé- 
cutant le détail complet comme il est prescrit 
n.° 482. 
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Avant (le commencer lè maniement des armes r 
il fait exécuter quelques mouvements au pas et 
au trot , pour câliner les chevaux. Pendant le 
reste de la leçon , le travail de pied ferme est 
entrecoupé de mouvements aux diverses allures. 
On exige dans leur exécution la plus grande 
régularité , de manière que les canonniers , en 
apprenant à manier leurs armes , se perfection- 
nent de plus en plus dans Thabitude de conduire 
leurs chevaux. 

maniement du sabre de pied ferme. 

590. L’instructeur fait former les canonniers 
du premier rang par les commandements front 
et halte, comme il est prescrit u.° 544. 

Il fait ensuite former le deuxième rang à la 
gauche du premier par un mouvement semblable. 
Chaque sous-instructeur se place à six pas (6. 
mètres ) en avant du centre de son rang , lui 
faisant face. 

591. Pour faire mettre le sabre à la main^ 
l'instructeur commande : 

SABRE (à la ) MAIN. 

a temps. ( 

ï» A la première partie du commandement, qui 
est sabré, incliner légèrement la tête à gauche,' 

Î >orter la main droite par-dessus les rênes, engager 
e poignet dans le cordon du- sabre, saisir le sabre 
à la poignée , dégager la lame du fourreau de seize 
centimètres (6 pouces), et replacer la tête directe. 

i. A la deuxième partie du commandement, qui 
est main , tirer vivement le sabre en élevant le bras- 
de toute sa longueur*, marquer un temps d’arrêt y 
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porter le sabre à l’épaule droite , le dos au defaut 
de l’épaule, le poignet sur le haut de la cuisse , 
le petit doigt en dehors de la poignée. 


J Présentez — ( le) sabre, 
i temps . 

5 g*. A la dernière partie du commaudement, 
quWst sabre , porter le sabre eu avant , le bras 
ctapP-leudu , le pouce vis-à-vis et à seize centi- 
i^.res (6 pouces) du col, la lame verticale, le 
pouce allongé sur le côté droit de la poignée, le 
petit doigt se réunissant aux trois autres. 


Portez — ( le ) sabre. 

i temps. 

A la dernière partie du commaudement, 
qui est sabre, reporter le sabre le dos de la lame 
appuyé au défaut de l’épaule, le poignet sur le haut 
de la cuisse, le petit doigt en dehors de la poiguée. 

REMETTEZ ( le ) SABRE. 


2 temps . 

591* 1. A la première partie du commandement, 
qui est remettez, exécuter le mouvement de pré- 
sentez les armes. 

2. A la dernière partie du commandement, qui 
est sabre, porter le poignet vis-à-vis et à seize 
centimètres (6 pouces) de l’épaule gauche; baisser 
la lame et la passer en croix le long du bras gauche, 
là pointe en arriére ; incliner légèrement la tète 
à gauche, en fixant l’oeil sur l’ouverture du fourreau ; 
y remettre la lame; dégager le poignet du cordon 
du sabre , replacer la tête directe et ajuster les rênes. 


CHARGER LE PISTOLET.. 

595. L’instructeur commande : 

POUR CHARGER LE PISTOLET. 

; A ce commandement , fait e le simulacre de débou- 
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cler la courroie de paquetage et relever la scha— 
braque. 

596. L’instructeur commande : 

Haut — (le) pistolet. 

I temps. 

A la dernière partie du commandement , qui est 
pistolet, passer la main dioile par * dessoudes 
rênes , tirer le pistolet de sa foule ^ l'élever , le pdli- 
tet en avant , le poiguet à hauteur et à seise ceuli- 
mèlres (6 pouces) de l'épaule, le premier doigt 
allongé sur le poulet. 

597. L’instructeur commande : 

, Charge en dix temps. 

1. Chargez — (le) pistolet. 

i temps . 

A la dernière partie du commandement , qui est 
pistolet, placer le pistolet dans la main gauche, 
le poulet uu peu en dehors , le petit doigt louchant 
le ressort de batterie, le pouce sur le cauou , le 
bout uu peu élevé et dirigé à gauche ; le pouce de 
la main droite contre ta batterie au-dessus de U 
pierre , les quatre doigts fermés. 

2. Ouvrez — (le) bassinet. 

I temps. 

698. üla dernière partie du commandement, qui 
est basskckt , découvrir le bassinet, en poussant for- 
tement la batterie avec le pouce de la main droite , 
et résistant de la main gauche ; retirer le coude dioit 
en arriére, porter la main droite à la giberne et 
l’ouvrir. 

5. Prenez — (la) cartocciie. 

1 temps. 

599 . A U dernière pauie uu commandement , qui 
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est cartouche , prcndrè une cartouche, la teuir 
entre le pouce et les deux premiers doigts, la porter 
de suite entre les dents. 

4. Déchirez — (la) cartouche. 

1 temps. 

600. A la dernière partie du commandement, qui 
est cartouche , déchirer la cartouche jusqu'à la 
poudre, la leuaut près de l’ouverture entre le pouce 
et les deux premiers doigts ; la descendre et la 
placer verticalement contte le bassinet, la paume 
de la main tournée vers le corps* 

• i 

S. AMORCEZ. 

1 temps , a mouvements . 

601. I. Au commandement amorcez, baisser la 
tête, fixer les yeux sur le bassinet, le remplir de 
poudre, comprimer la cartouche près de l’ouverture 
avec le pouce et les deux premiers doigts , relever 
la tête , et porter la main droite derrière la batterie, 
en appuyant les deux derniers doigts dessus. 

a. Fermer fortement le bassinet avec les deux 
derniers doigts , en résislaut de la main gauche , les 
deux premiers doigts et le pouce tenant toujours la 
cartouche* 

6. Pistolet — (a) gauche. 

i temps. • 

6oa. A la dernière partie du commandement , qui 
est cal'Cüe , renverser le poignet gauche , passer la 
crosse à gauche cuire les rênes et le corps y la jda— 
tine eu avant, le canon incliné à droite; le saisir 
avec les deux derniers doigts de la main droite , à 
trois centimètres (i pouce) du bout, contenant tou- 
jours la cartouche avec le pouce et les deux premiers 
doigts. 

U 10 
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7. Cartouche — (dans le) canon. 

) U mps. 

6o3. A la derrière partie du commandement , qui 
est canon , fixer les yeux sur le bout du canou , 
renvoi ser la main droite vers le corps, en élevant 
le coude à hauteur du poignet, et verser la poudre 
dans le canon ; secouer la cartouche , l’enfoncer 
avec le premier doigt et laisser la maiu renversée , 
les doigts joints et allongés. 

8 . Tirez — (la) baguette. . t 

1 temps. 

6o4- A la dernière partie du commandement , qui 
est baguette, tirer la baguette avec le pouce et les 
deux premiers doigts , le poignet toujours renverse; 
la saisir à pleine maiu, retourner le puiguel et mettre 
la baguelle dans le canou. 

9. BOURREZ, 
i temps. 

6o5. Au commandement bourrez , donner trois 
coups de baguette, la tirer, la prendre par le mi- 
lieu r eu verser le poignet, la remettre dans le canal 
'et l’enfoncer avec la paume de la main , replacer le 
poignet gauche en repassant la crosse entre les rênes 
et le corps , et saisir le pistolet de la maiu droite 
à la poiguée. . . 

10. Haut — (le) pistolet. • . 

x temps. • » 

’ 6o6. A la dernière partie du commandement, qui 

est nsTOLET, élever te pistolet avec la main droite; 
en le quittant de la maiu gauche, le pontet en 
avant le poignet à hauteur et à seize centimètres 
(G polices) de Pcpaule, le premier doigt allongé sut 

le poulet. 
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60 7. L’instructeur commande : 

* * f K 

Replacez — (le) pistolet. 
i .temps, 

A. la dernière partie du commandement , qui est - 
pistolet, baisser le bout du pistolet et le remettre 
dans la fonte, en le passant pir-dessous les rênes. 

608. Lorsque les canonniers savent bien exé- 
cuter la charge du pistolet en la décomposant , 
l’instructeur leur fait exécuter la charge à vo- 
lonté ; à cet effet , apres avoir fait faire haut 
le pistolet , il commande : charge à volonté. 

Chargez. — (le), pistolet. 

A la dernière partie du commandement, qui est 
pistolet, les canonniers chargent sans s'attendre ni 
se relier les uns sur les autres , ayant l’aUenliou de 
s’arrêter après la charge à la, position de haut le 
pistolet^ et d’attendre le commandement de l'instruc- 
teur pour- replacer l’arme. i > 

FEUX DU PISTOLET. 


, . 609. L’instructeur commande : 
Haut— (le) pistolet. 
Comme il est prescrit n.° 596. 

Apprêtez — (\e) pistolet 
- l temps. 


A la dernière partie du commandement, qui est 
pistolet, placer le pistolet dans la main gauche, 
le bout élevé et dirigé à gauche j armer et faire 
haut le pistolet. 

(En) — - joue. 


6to. Au commandement joue, abaisser le pistolet, 
le bras derairieudu ; poser le premier doigt sur la 


K 


ÎO" 
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détente, le poutet un peu incline à droite, U» bout 
du canou dirigé à hauteur de ceinture d'homme. 

FF.Ü. 

. l temps. 

6 tr. Au commandement ff.ü , appuyer le pre- 
mier doigt sur la détente et faire feu sons déranger 
l'arme \ prendre ensuite la position du premier 
temps de la charge n." 597 , le pouce de la main 
droite sur le chien , le premier doigt sur la délenLe. 

Haut — (le) pistolet. 

1 temps . 

613. À la dernière partie du commandement , qui 
est pistolet , mettre le chien au repos, fermer !• 
bassinet et faire haut le pistolet . 

Replacez — (le) pistolet. 

Comme il est prescrit n.* 607. 

615. Si, après avoir fait feu du pistolet, 
l'instructeur veut faire charger les armes, il 
commande : 

CHARGEZ. 

Au commandement chargez , executer la charge 
à volonté et. faite haut le pistolet , se lenaul prêt 
à armer ou à replacer l'arme au commandement de 
l'instructeur. 

614. A -l'avertissement couvrez les fontes , 
fait par l'instructeur , le canonnier fait le simu- 
lacre de replacer la schabrnque, la courroie de 
paquetage , et ajuste les renés. 

INSPECTION DES ARMES. 

615. L’instructeur commande : 

. • pour l’inspection des armes. 

t A ce commandement, les canonniers exécutant «• 
qui est prescrit pour la charge, n.* 5 gà. 
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616. L'inslructeur commande : 

Inspection — (du) pistolet. 
l temps , 5 mouvements* 

i* A la dernière partie du commandement , quis 
. est pistolet , faire haut le pistolet. / 

a. Placer le pistolet dans la main gauche, qui le 
iieul à la poignée verticalement, la platine eu avant ; 
tirer la baguette , la mettre dans le canon , et re- 
i placer la main droite sur le côté. 

3. Avec la main droite* élever la baguette jusqu'à 
la moitié , la laisser retomber dans le cauou , et 
replacer la maiu droite sur le côté. 

4* Retirer la baguette du cauou, la remettre dans 
le canal, en l'eutouçani avec la paume de lamaib, 
et fa ire haut le pistolet. > 

5. Replacer te pistolet. 

INSPECTION DU SABRE. 

617. Les canonniers ajant le sabre à la main,, 
l'instructeur commande : 

Inspection — (du) sabre. 

1 temps , 3 mouvements. . 

r. A la dernière partie du commandement , qui 
est sabre, comme présentez le sabre. à 

2 . Tourner le poiguct eu dedans pour montrer? 
l'autre côté de la lame. 

3. Porter le sabre à l’épaule. 

618. Lorsque les canonniers exécutent cor- 
rectement l'inspection des armes , pour les y exer- 
cer sans detail , l'instructeur commande : 

Inspection — (des) armes. . •• 

A la dernière partie du commandement, qui est 
armes , le cauonuier fait haut le pistolet , le passe 

'•* • : u. ‘ • • 1 ’ lo** - • 
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dans la main gauche , el met la baguette dans le canon. 
Quand l'histructear arrive devant lui , le canonnier 
élève la bagnetle , la laisse retomber dans le canon , 
et , dès que l'inspecteur l’a dépassé de deux canon- 
niers , il la remet danssou canal , fait haut le pistolet % 
le remet daus la fonte , et met le sabre à la main. 

Quand l'instructeur arrive devant lui, le canonnier 
présente le sabre, montre l’autre côté de la lame , el 
dès qu’il l’a dépassé de deux canonniers, il porte le 
sabre, le remet dans le fourreau, couvre les fontes , 
et ajuste les rênes. 

619. Pendant que les canonniers sont formés 
sur un rang, l'instructeur leur fait quitter le rang 
indistinctement les uns après les autres, à son 
simple avertissement. Cet exercice est répété aussi 
souvent qu’on le juge nécessaire, pour habituer 
les chevaux à quitter le rang facilement. 

Le canonnier désigné rassemble son cheval et le 
détrrmiuc eu avant avec douceur, évitant de le sut- 
prendie et, de le brusquer. 

MANIEMENT DES ARMES EN MARCHANT. 

620. Lorsque les canonniers ont acquis l'ha- 
bitude de travailler avec le sabre au côte, el qu'ils 
ont exécuté correctement le maniement des armes 
de pied ferme, l’instructeur leur apprend à se 
servir de leurs armes en marchant. 

Les canonniers marchant en colonne an pas, 
l'instructeur fait mettre le sabre à la main et re- 
I ne! Ire le sabre. 

11 veille à ce que les canonniers ne dérangent 
ni leur assiette, ni la position de la main de la 
bride. Il recommande également dé tenir les 
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jambes près , pour empêcher les chevaux de ra- 
lentir l’allure cl de se traverser; quand les canon- 
niers o ni. le sabre à la main , l'instructeur veille à 
ce qu'ils ne refusent pas l'épaule droite. 

A mesure que les canonniers montrent plus 
d'adresse , l’instructeur fait mettre le sabre à la 
main en marchant au trot • 

Il fait remettre le sabre en marchant au pas, 
et à cet effet il recommande aux canonniers d'ap- 
puyer la lame à l’avai t-bras gauche, jusqu’à ce 
qu'ils aient engage la pointe dans le fourreau. 

Il leur fait exécuter, le sabre à la main , des à- 
droite , des à-gauche et des demi-tours, au trot 
seulement. 

621. Les canonniers marchant en colonne au 
pas , l'instructeur fait exécuter la charge à vo- 
lonté et les feux, de pistolet j il veille .à cc que les 
canonniers passent exactement par tous les temps, 
sans cesser de conduire leurs chevaux avec la 
même régularité. 

* 4 i 

SX UT DU FOSSÉ ET DE. LA BARRIÈRE. 

622. Pour cet exercice, le fasse doit avoir d'un 
mètre à un mètre et demi de largeur, et la bar- 
rière doit être élevée de Ircule-trois centimètres 
( 1 pied ) à un mètre (3 pieds). On augmente 
progressivement les dimensions à mesure que les 
canonniers cl les chevaux sont plus habitués à sau- 
ter. 

L’instructeur forme les canonniers sur un seul 
rang, à trente mètres ( 13 toises) en arrière de 
l’obstacle. 
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• * 

Chaque canonnier successivement se met en* 
mouvement au pas à l'avertissement de l'instruc- 
teur, se dirige vers l’obstacle , et au tiers du che- 
min passe au trot. 

SAUT DO FOSSÉ. 

6îi 3. En arrivant prés do fossé, rendre lâ main et 
fermer les jambes , pour délermiuer le cheval à s’é- 
laucer. Au moment où le cheval pose à terre , élever 
un peu la main pour le soutenir. ... 

SAOT DE LA BARRIÈRE. 

6^4. En arrivant prés de la barrière, enlever son 
cheval en élevant un peu la main et fermant les 
jambes. Au moment où le cheval s’enlève , avoir 
la enain légère;- et à l'instant où il pose à terre, 
élever un peu la main. 

Le cauouuier doit eu sautant se lier à son cheval 
des cuisses , des jarrets et des gras de jambe, ayant- 

* soin de porter le corps un peu <n avant au mo- 
ment où le cheval s’enlève , et de bien s’asseoir 

* en portant le corps en arriére au moment où lé 
cheval pose à terre. 

Ga5. Chaque canonnier, après avoir sauté , con- 
tinue de marcher au trot , et va prendre sa place 
dans le rang qui se forme à trente mètres au delà- 
de l’obstacle , ayant soin de passer au pas uu peu 
avant d’arrêter. 

, Pendant les premiers jours de cet exercice 
les canonniers sautent sans armes; 1 instructeur 

’ leur fait prendre le filet de la main droite. 

Lorsque les canonniers ont sauté sans armes 
l’instructeur leur fait répéter le même exercice 
avec les armes. 

:> Les chevaux employés à Y école du canon — 
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nier doivent être déjà dresses et habitués à 
sauter. 

Si pourtant un cheval fait quelques diffi- 
cultés, Finslructcur l’aide avec la chambrière, 
en se conformant à ce qui est prescrit titre 
IV. (Méthode pour dresser les jeunes chevaux . ) 

Avant de terminer cette leçon , on pourra 
consacrer les deux ou trois dernières séances 
à en exécuter les divers details , les hommes 
ayant le schakos et les chevaux étant chargés. 

TIB A LA CIBLE. 

> 

JVofa. Indépendamment des dispositions relatives 
an tir à ia cible conteuues dans le réglement sur 
l'instruction dans le» écoles, les canonniers montés 
seront exerces au tir à cheval, ainsi qu’il est prescrit 
ci-après. , 

626. La hauteur de la ciblé, pour le lira 
cheval, est de deux mètres deux tiers ( 8 pieds), 
et sa largeur est d’un mètre (3 pieds ) ; pro- 
portions d’un homme à cheval. 

Cette cible est marquée horizontalement, à 
un mètre deux tiers ( 5 pieds ) de hauteur, 
par une bande noire de huit centimètres ( 3 
pouces) de largeur: c’est cette bande que les 
coups bien ajustés doivent frapper. 

Les canonniers sont formés sur un rang, à 
ccnt mètres (50 toises), et vis-à-vis de la 
cible. 

On plante dans la direction du peloton à 
la cible un jalon , indiquant la distance d’où 
les canonniers doivent tirer. 
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>- On fait d’abord tirer le pistolet à dix mètres ; 
à mesure que les canonniers prennent plus d'ha- 
bitude , on éloigne progressivement le jalon de 
la cible jusqu'à la distance de trente mètres 
(18 toises). < 

Après que les canonniers ont été exercés à 
tirer le pistolet de pied ferme, l'instructeur 
leur donne les instructions suivântes : 

* Pour faire feu du pistolet en marchant, le 
canonnier ne doit pas s'arrêter ni changer de 
direction ou d’allure. 

Pour le tir en avant , le canonnier désigné 
sort du rang , fait haut le pistolet et l’apprête ; 
arrivé à la hauteur du point d’où il doit tirer, 
il ajuste , fait feu , marche encore quelques 
pas, fait demi-tour à gauche, et revient en 
chargeant son arme sc placer à la gauche du 
rang. 

Pour le tir a gauche, le canonnier désigné 
sort du rang, fait haut le pistolet et l’apprête ^ 
tourne à gauche, ensuite à droite, et marche 
droit devant lui jusqu’à hauteur du jalon ; là, 
il tourne à droite et se dirige sur le jalon ; 
lorsqu’il en est près, il ajuste, fait feu sans 
s’arrêter et sans changer de direction , en- 
suite il fait un à- droite, et vient se replacer 
en chargeant son arme à la gauche du rang 
(passant par derrière). 

Pour le tir à droite, le canonnier désigné- 
sort du rang, fait haut le pistolet et l'apprête», 
tourne à droite, ensuite à gauche, et marche 
droit devant lui jusqu’à hauteur du jalou ; là ». 
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il tourne à gauche et se dirige sur jalon;; 
lorsqu’il en est près, jl ajuste, fait feu sans 
s’arrêter et sans changer de direction; ensuite il fait 
un à-gauche , et vient se replacer, en chargeant^ 
son arme, à la gauche du rang (passant par 
derrière). , 

Pour le tir en arrière , le canonnier désigné sort 
du rang , fait haut le pistolet , l’apprête , cl se di-* 
rige vers la cible, de manière à la laisser un 
peu à sa droite; arrivé à sa hauteur, il tourne 
autour, et lorsqu’il se trouve entre la cible et 
le rang, il ajuste, fait feu en arrière sur la cible, 
et revient, en chargeant son arme, se placer à 
la gauche du rang ( passant par derrière ). 

Ces mouvements ne s’exécutent qu’au pas. 

ÉCOLE DU PELOTON A CHEVAL. 

627. Les canonniers étant suffisamment instruits 
à conduire leurs chevaux et à manier leurs armes, 
on les fait passer à Vécole du peloton , qui a 
pour but de les former au travail, d’ensemble, 
en leur faisant exécuter tous les mouvements de 
peloton dans l’escadron , soit en colonne , soit 
en bataille. . ... . 

Chaque mouvement, après avoir été correcte- 
ment exécuté par la droite, est répété par la 
gauche. 

Lorsque les mouvements sont bien exécutés 
au pas , l’instructeur les fait répéter au trot , 
exigeant toujours le même ensemble et la meme 
précision.' - ' ' “ •• 


Digitized by Google 



i20 ÉCOLE DU PELOTON A CHEVAL. 

Le peloton est composé de vingt- quatre ou 
trente-deux hommes (12 ou 16 files), y com- 
pris quatre brigadiers placés aux ailes de chaque 
rang : un sous-officier est placé en serre-file à 
un pas en arrière du centre; un autre sous — 
officier, sous le nom de sous-instructcur , est. 
chargé de seconder l'instructeur. 

Lorsqu’on rompt le peloton pour marcher en 
colonne, le sous- instructeur, au commandement 
préparatoire, se porte à un pas ( 1 mètre) en 
avant des premières files. Dans toutes les for- 
mations et marches en bataille , le sous-instructeur 
se lient à un pas ( 1 mètre) en avant du centre 
du peloton pour y tenir la place du chef de 
peloton , l’instructeur devant être libre de ses ' " 
mouvements , afin de mieux surveiller l'instruc- 
tion. 

Les canonniers sont en petite tenue , en armes 
cl en schakos. 

Les chevaux sont sellés sans schabraque. 

ARTICLE I " 

Principes géne'raux d'alignement. 

Alignement successif des files dans le peloton. 

Alignement du pelotou. 

Ouvrir et serrer les rangs. 

Faire reculer le peloton. 

Rompre le peloton par un. 

Marche directe eu colonne par nn. 

Changement de direction. 

Arrêter la colonne et la porter en avant. 

Marche oblique iudividuelle. 

. Le pelotou marchant en colonne par un, le former 
eu avant , à gauche ou sur la droite , eu bataille. 
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Rompre le peloton par deux ou par, quatre. 

M arche directe en colonue par deux ou par quatre. 
Changement de direction. 

Marche oblique individuelle. 

Le peloton mai citant en colonne par deux ou par 

S uaire, le former en avant, à gauche ou sur la 
roite, en bataille. , 

Former le peloton à gauche sur un rang. 
Maniement des armes. 

Former le peloton à droite sur deux rangs. 

628. Le peloton étant formé sur deux rang» 
ouverts . les canonniers à la tète de leurs che- 
vaux ainsi que le scrrc-fdc , le sous-instructeur • 
à cheval face à la troupe, et à dix pas (10 
mètres ) vis-à-vis du centre , l’instructeur com- 
mande : ' 

4. Garde à vous. 

2. A droite — alignement. 
o. Fixe. 

Il commande ensuite : „ • 

Dans chaque rang — comptez-vous (par) quatre. 

Ce qui s’exécute comme il est prescrit n.° lof», 
en commençant par la droite. 

L’instructeur fait ensuite monter à cheval par 
temps , et sans explication. 

Au commandement reprenez — vos sangs, le - 
sous-instructeur se porte eu avant, fait face eu tête 
par un demi-tour à droite , et se place au cenlre 
du peloton, la croupe de son cheval à un pas ( i 
tnèlre ) de la tête des chevaux du premier rang. 
Le serre-file suit le deuxième rang. 

629. La première fuis que le peloton est 

n il 
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conduit sur le terrain, l’instructeur le fait rompre 
comme il est prescrit n.* 530. 

PRINCIPES GÉNÉRAUX d’alIGNEMENT. 

63o. Les canonniers, pour s’aligner, doivent ac- 
corder leurs épaulés sur celles de leur voisin du côléde 
l'alignement , et fixer les yeux sur la ligne des yeux, de 
mauiére à apercevoir la poitrine du deuxième canonnier 
de leur rang du côté de l’alignement : a cet effet, ils 
doivent tourner la tête sans cesser de rester carré- 
menL sur leurs chevaux , sentir légèrement de la 
botte la botte de leur voisiu du côté de l’aligne- 
ment , et tenir leurs chevaux droits dans le rang, 
afin qu’ils aient tous une direction paraUèle. 

Les canouuiers du deuxième rang, indépendam- 
ment de l’alignement , doivent être exactement der- 
rière leurs chefs de (île et dans la même direction, 
ayant soin de conserver deux tiers de mètre (a pieds) 
de distance , de tête à croupe. 

alignement successif des files dans le peloton. 

651. L’instructeur fait porter les deux files 
de droite ou de gauche à dix pas (10 mètres ) 
eu avant , et les aligne parallèlement au peloton, 
par les commandements : 1. deux Jiles de droite 
(ou de gauche') en — avant; 2. marche; 3., 
halte ; 4. à droite (ou à gauche) — aligne- 
ment; 5. fixe; ensuite il commande: 1. par 
file à droite (ou à gauche) — alignement; 
2. FIXE. 

(I>1. 5 9 , Gg. A.) . 

A la dernière partie du premier commandement, 
qui est alignement, chaque file se porte succes- 
sivement eu avant, «au* à-coup, les canonniers! 
tournant la tète à droits et ralentissant les derniers 
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p»9 , «fin d’arriver à hauteur de* file* déj* formées 
sans dépasser l'alignement; observant alors d'arrêter, 
de rendre la main , de relâcher les jambes et de 
conserver la tête à droite jusqu’au commandement 

FIXE. 

* ■ * » 

Chaque Gle exécute le même mouvement, lorsque 
celle qui précédé est arrivée à hauteur de la base 
d'alignement, de manière qu’il n'y ait jamais qu'une 
file qui s’aligne à la fois. 

An commandement fixe, replacer la tête directe. 

L’instructeur fait le commandement fixe 
lorsque la dernière file est alignée. ! 

(PI. 59, 6g. B.) ». 

652. Les canonniers exécutant correctement 
ces aliguements , on répète celte instruction en 
donnant aux deux files de droite une direction 
oblique. A cet effet , l’instructeur ayant fait 
porter ces files à quatre pas ( 4 mètres ) en avant 
comme il a été prescrit, leur fait exécuter im 
demi-à-draile ou un demi-à-gauche, et marcher 
ensuite six pas (6 mètres) dans cette nouvelle 
direction. 

Le peloton sc trouvant ainsi démasqué, le 
reste du mouvement s’exécute par les coinman~ 
dements et suivant les principes prescrits n.°65l ; 
chaque file , lorsqu’elle est près d’arriver vis-à-vis 
de la place qu’elle doit occuper, exécute un 
demi-à-droite ou un demi- A-gauche, afin qu’ayant 
quitté le peloton par une ligne droite , elle arrive 
sur le nouvel alignement par une autre ligue 
droite. 

633. L'instructeur fait ensuite reculer de quatre 
H * H* 
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pas ( 4 mètres ) les deux files de droite ou de 
gauche, et les aligne parallèlement au peloton, 
vis-à-vis de la place qu’elles y occupaient , par 
les commandements : 1. deux Jiles de droite. 

( ou de gauche') en arrière ; 2. marche; 3. halte; 

4. à droite (ou à gauche)-— alignement ; 5. ms, 

■ ensuite il commande : - _ 

1 . Par file en arrière à droite(o\i à gauche ) 

ALIGNEMENT. 

2. Flxe. 

(PI. 5 9 , fig. C.) 

A la dernière partie du premier commandement, 
qui est alignement, chaque file recule successivement 
bien droit, les canonniers tournant la tête à droite 
et dépassant un peu en arrière les files déjà formées, 
afin de se reporter ensuite à la hauteur par un mou- 
vement en avant, ce qui rend l'alignement plus tacite. 

Les canonniers du premier rang reculent len- 
tement ; les cauonniers du deuxième rang se règlent 
sur leurs chefs de file, afin de conserver toujours- 
leur distance pendant le mouvement. 

Au commandement fine, replacer la tète directe. 

L’alignement en arrière donne le moyen de 
réparer une faute en rentrant dans l'alignement 
lorsqu’il a été dépassé ; mais il est de principe 
de l’éviter autant que possible. 

634. L’instructeur fait ensuite aligner par 
deux ( ou par quatre) ; à cet effet , il fait porter 
en avant les deux ou quatre files de droite , 
comme il a été prescrit, et il commande : ' 

1. Par deux (ou par quatre') — à droite t 

(ou à gauche) — * alignement. 

2. Fixe. 
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A la dernière partie du premier commandement , 
qui est aligsrbiext, les files s’alignent successivement 
par deux (ou par quatre), suivant les principes prescrits 
pour s'alignefp^ un, ayant de plus l'attentioi) de 
partir ensemble^ d’arriver sur l'alignement sans 
se désunir. ,, 

Au commandement prxE , replacer la tète directe. 

655. L'instructeur veille à ce que les canonniers 
s'alignent sur la poitrine du deuxième homme 
qui les précède, et non sur l'extrémité du rang 
(ce qui les empêcherait de rester carrément à 
cheval) ; à ce qu’ils ne soient ni serrés ni ouverts ; 
et enfin à ce que ceux du deuxième rang soient 
exactement derrière leurs chefs de file. Il habit-ue 
aussi les canonniers à juger promptement de 
leur alignement, de manière à ne pas tenir ks 
chevaux long-temps rassemblés. 

636. Lorsqu’une troupe n'est pas alignée, 
ce défaut vient presque toujours de ce que ks 
• chevaux ne sont pas droits. 

Une troupe s'alignant à droite si l'aile gauche 
est en arrière , il est à présumer que la plupart 
des chevaux sont tournés à' gauche ; il faut s’en 
J assurer et commander aux canonniers de porter 
un peu la main à droite, en fermant la jambe 
droite , ce qui fait avancer le cheval dans le 
carré de l'alignement et le remet droit. 

Si après ce mouvement quelques canonniers 
se tronvent encore trop en arrière pour aper- 
cevoir la ligne du rang , il faut , après avoir 
redressé leurs chevaux , qu’ils avancent jusqu’à 
’ k qu'ils puissent la découvrir. 

U il** 
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i k * • * J 

Uuc troupe s'alignant à droite, si l’aile gauche 
■est en avant, il est à présumer que les chevaux 
, sont tournés à droite; il faut donc commander 
aux canonniers de porter l^main à gauche, 
en fermant la jambe gauche , ae manière à faire 
reculer un peu le cheval dans le carré de Ta- 
lignement et à le remettre droit. 

Si après ce mouvement quelques canonniers 
se trouvent encore en avant , de manière à 
apercevoir plus que la ligne du rang , il faut 
qu’ils reculent bien droit jusqu’à ce qu’ils ne 
puissent découvrir que cette ligne. 

Dans l’alignement à gauche , on remédie aux 
mêmes fautes par les moyens inverses. 

637. Pendant l'alignement, l'instructeur se 
« place en face des canonniers , pour s’assurer 
qu’ils se mettent en mouvement sans à-coup, 
qu’ils ne tournent pas la tête plus qu’il n’est 
prescrit , qu’ils n’ouvrent pas le genou pour 
sentir la botte , qu’ils empêchent leurs chevaux 
de se jeter sur les canonniers déjà formés , 
qu’ils ralentissent les derniers pas , qu’ils s’a- 
lignent sans perdre de temps à mesure qu’ils 
arrivent , et qu’ils rendent la main en replaçant 
les jambes immédiatement après s’ëlre alignés. 

Pour l’alignement successif des fdes dans le 
peloton , le sous-instructeur est placé perpen- 
diculairement au flanc de la trompe, faisant face 
à gauche si l’alignement est à droite , et faisant 
face à droite si l’alignement est à gauche. 11 veille 
à ce que les canonniers arrêtent juste à la même 
hauteur, et il rectifie l’alignement à voix basse. 
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Au commandement fixe , il reprend sa place 
devant le peloton. 

638. L’instructeur insiste sur tous ces prin- 
cipes, mais il a l’attention d’entrecouper les 
alignements de marches eu colonne, pour calmer 
les chevaux. 

ALIGNEMENT DO TELOTON. 

639. Le peloton étant en bataille, l’instruc- 
teur place le brigadier de l’aile sur laquelle if 
veut aligner de manière qu’aucun canonnier ne 
soit force de reculer, et il commande : 

1 . A droite (ou à gauche ) — alignement. 

2. Fixe. 

A la deuxième partie du premier commandement r 
qui e.sl alignement, tous les canonniers s'alignent 
promptement, mais sans à-coup , ayant l'attention 
de ne pas se serrer et de ne point rechercher leurs 
chevaux de la main iki des jambes. 

Au commandement fixe, replacer la tête directe. 

640. Dans tous les alignements, on doit ha- 
bituer le brigadier de l’aile opposée à s’aligner 
promptement sur celui du côté de l’alignement, 
sans avoir égard à l’alignement individuel des 
canonuiers. 

OUVRIR ET SERRER LES RANGS. 

) 

641. Pour faire ouvrir les rangs, l’instructeur 
'Commande: 

1 . En arrière ouvrez vos rangs. 

2. Marché. 
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5 . A droite — alignement . 

4. Fixb. 

(PI. 5g, fig. D.) 

Au commandement marche, le premier rang reste 
Immobile; le deuxième recule de t>ix pas (6 mètres), 
chaque cauonnier conservant la direction de son chef 
de (île ; le serre-file recule de maniéie à se trouver à 
six pas (6 mètres) du deuxième rang. 

Le sous-instructeur se porte à six pas (6 mètres) 
en avant et fait face à la troupe par un demi-tour, à 
gauche. 

Au commandement à droite — alignement , les 
canonniers du deuxième rang s'alignent à droite. • 

. Au commandement fixe , replacer la tête directe. 

642. Pour faire serrer les raugs , l'instructeur 
commande : 

4 . Serrez vos rangs. > ' 

2. Marche. 

5 . A droite — alignement. 

4. Fixe. 

(PI. 5 9i fig. E ( ) 

Au commandement marche, le deuxième rang serre 
sur le premier, à deux tiers de mètre (a pieds) de dis- 
tance , chaque cauonnier ayant soin de conserver la 
'■ direction de sou chef de file. Le sous-instructeur re- 
sa place au centre du peloton, par un demi— 
droite , et le serre-file se remet à sa distance. 
Au commandement à droite — alignement, les 
canonniers s'alignent à droite. 

Au commandement fixe , replacer la tête directe. 

FAIRE RECULER LE PELOTON. 

* f » 

643. Le peloton étant de pied ferme, l'in- 
structeur commande : 


prend 
tour à 
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, , , * 

4 . Peloton en arrière 

2. Guide à droite (ou à gauche). > , 

5. Marche. , . . - . 

Au commandement marche , tous les canonniers 
reculent à la fois , suivant les principes prescrits 
M.* 1 ' 5o4 et 5^6, sç réglant du côte du guide. 

Lorsque le peloton a reculé quelques pas, 
l’instçucteur, pour l’arrêter, commande 

4 . Peloton . 

2. IIalte. 

3. A droite (ou à gauche) — alignement. 

4. Fixe. • * ’ 

. " . • . 

ROMPRE le peloton par trn. 

644. Le peloton étant eu bataille,, l'instruc- 
teur commande : 

' * j • . . 

1 . Par un. 

2. Marche. 

(PI. 6o, fig. A.) 

An commandement par un, les canonniers de l&< 
première file rassemblent leurs chevaux , et les autres- 
successivement , dès que la file qui est a leur droite 
se met en mouvement. 

' Au commandement marche , la première file de 
droite se porte droit devant elle; elle est suivie par 
les autres files: chacune d'elles ne se met en mouve- 
ment que lorsque les hanches du cheval du deuxième 
rang de la file qui rompt arrive à hauteur de la tcte 
des chevaux du premier rang ; chaque file marche 
six pas (6 mètres) droit devant elle, fait un quart 
d'à-droite et marche dans c«:Lle nouvelle direction 
jusqu’à ce qu’elle reucoulre la cotouue , où elle preml 
rang par un quai l d’à- gauche. 

« * • * * *. . * ' ’ ' r '* , 
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645. L’instructeur veille à ce que les canon- 
niers ne rassemblent leurs chevaux et ne rom- 
pent que successivement, au moment qui leur est 
prescrit ; à ce que la première file se porte bien 
droit devant elle; à ce que les autres files ne 
marchent jamais moins de six pas (6 mètres) 
avant d’obliquer, et ne fassent pas plus d’un 
quart <T à-droite ou d à-gauche pour rejoindre 
la colonne. 

646. Pour rompre le peloton par la gauche, 
le mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes, et par les moyens inverses, aux comman- 
dements: 1. par la gaucho par un ; 2. marche. 

MAIICHE DIRECTE EN COLONNE PAR ON. 

î 

647. Les canonniers doivent maintenir leurs 
chevaux droits et marcher à ùne allure franche 
et bien égale; ils doivent regarder constamment 
en avant , sc maintenir dans la direction de la 
colonne , de manière à n’apercevoir que le ca- 
nonnier qui marche devant eux , et régler leur 
allure sur la sienne , conservant toujours deux 
tiers de mètre (2 pieds) de distance, de télé à 
croupe, pour éviter les atteintes. Ils doivent re- 
prendre avec modération leurs distances quand 
ils les ont perdues. 

Plus la colonne est profonde, plus l’inspecteur 
doit porter d’attention à l’égalité des allures et à 
la conservation des distances. 

‘ CHANGEMENT DE DIRECTION. 

* * . . ' ’ 4 

648. On fait exécuter à la colonne dea 
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changements de direction à droite ou à gauche, 
Comme il est prescrit n." 1 555 et 536. 

i 

ARRÊTER LA COLONNE ET LA PORTER EN AVANT. 

649. La colonne étant en marche* l'instruc- 
teur, pour l’arrêter, commande : 

1. Colonne . 

2. Halte. 

Au commandement halte, les canonniers arrêtent 
ensemble dans la direction de leurs chefs de file et 
à leurs distances, ayant soin d’empccher leurs chevaux 
de reculer ou de se traverser. 

650. Pour porter la colonne en avant, l’in- 
structeur commande : 

1. Colonne, en avant. 

2. Marche. 

Au commandement marche, les canonniers se 
mettent en mouvement ensemble et sans à-coup. 

651. La colonne étant arrêtée, si l’instructeur 
veut la faire partir de pied ferme au trot , il 
se conforme à ce qui est prescrit n.° 55 i. 

Dans ce cas, le sous-instructeur doit partir 
franchement au trot, afin de donner aux autres 
canonniers la facilité de prendre cette allure sans 
marcher d’abord au pas. 

La colonne marchant au trot , on la fait arrê- 
ter en sc conformant à ce qui est prescrit n.* 552. 

MARCHE oblique individuelle. 

.* 

652. La colonne marchant par un , l’instruc-' 
teur commande: 


Digitized by Google 



132 ÉCOLE DU PELOTON A CHEVAL. ...... 

1. Oblique à gauche (ou à droite ). 

2. Marche. 

« i 

An commandement marche, chaque canonnier exé- 
cute un quart d'à-gauche, et, le mouvement achevé, 
se porte droit devant lui dans sa nouvelle direction, 
tous suivant des lignes parallèles et se réglant à 
droite , pour se maintenir à la meme hauteur cl 
conserver leurs distances de ce côté. 

Pour faire reprendre la direction primitive, 
l’instructeur commande : 

En — AVANT. 

A ce commandement, les canonniers redressent leurs 
chevaux par un quart d' à-droite eu avançant, se 
portent droit devauteux et daus la direction de leurs 
chefs de file# 

LE PELOTON MARCHANT EN COLONNE PAR UN, LE 

FORMER EN AVANT A GAUCHE, OU SUR LA DROITE 

EN BATAILLE. 

f>j3. La colonne marchant la droite en tête, 
pour la former en avaut eu bataille , l'instructeur 
commande : 

1. En avant en bataille . . ; 

2. Marche. 

3. Halte. * " * « 

A. A droite — alignement. 

5. Fixe. 

( PI. 6i , fig. A. ) 

Au commandement marche, la première file coif— 
tiuue de marcher droit devant elle. Les autres canon- 
niers obliquent immédiatement à gauche, marchant 
dans celle diieclioti , et chaque hie se redresse par 


. 
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untjnart tT à-droite , vis-n-vis Je la place qu'elle doit 
occuper dans le peloton. 

Lorsque la première file a marché vingt pas , l’in- 
siructeur commande: halte. A ce commandement , 
elle s’arrête bien carrément ; les autres viennent se 
former successivement a sa gauche, en s’alignant à 
droite. ' . ' 

Au commandement fixe, replacer la tête directe. 

L'instructeur fait le commandement à droite 
— alignement immédiatement après celui halte, 
et ne commande fixe que lorsque la dernière 
file est alignée. 

6a4. La colonne marchant la gauche en tète , 
le mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes , et par les moyens inverses , aux com- 
mandements : 1. en avant en bataille ; 2. marche; 
5. h k lte ; k. a gauche — alignement ; 5. fixe. 

G55. La colonne marchant la droite en tête, 
pour la former en bataille sur son flanc gauche , 
riuslruclcur commande : 

1 . A gauche en bataille. 

2. Marche. 

5. Malte. 

4 . A droite — align ement . 

5. Fixe. 

Au commandement marche, ta première file tourne 
à gauche et se 1 porte droit devant elle. ; les autres 
files commuent de marcher droit, devant elles, et 
â deux pas ( a mètres) ; avant d’arriver à hauteur 
de la place qu’elles doivent occuper dans le peloton, 
elles tournent successivement à gauche. 

Lorsque la première file a marché vingt pas, 
ritiatriicteur commande : halte. A Ce commande- 

- Il l l ' 
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ment , elle s’arrêtent bien carrément ; les autre» : 
Tiennent se former successivement a sa gauche, en ; 
s’alignant à droite. 

.Au commandement fixe, replacer la tête directe. 

L’instructeur fait le commandement à droite 
— alignement immédiatement après celui halte, 
et . ne commande fixe que lorsque la dernière 
file est alignée. 

Il veille à ce que les canonniers tournent exac- 
tement sur le point indiqué, et ne se jettent pas, ‘ 
avant d’y arriver, du côte de la formation. 

656. La colonne marchant la gauche en tête, 
pour la former en bataille sur le flanc droit, 
le mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes , et par les moyens inverses , aux com- 
mandements : I. à droite — en bataille; 2. marche;* 
3. halte; 4. à gauche — alignement; 5. fixe. 

657. La colonne marchant la droite en tète, 
pour la former en bataille sur le prolongement en 
avant de son flanc droit, l’instructeur commande i 

T . , 

1. Sur la droite en bataille. 

2. Marche. 

3. Halte. 

4. A droite — alignement. 

5. Fixe. 

'Au commandement marche, la première fde tourne 
à 'droite cl se porte droit devant elle; les autres files 
continuent d/ét marcher droit devant elles , et chacune 
tourne successivement à droite, à un pas(i mètre) 
au-delà du point où a tourné Celle qui précédait. 

Lorsque la première file a marché vingt f>»«, 
l'instructeur commande: halte. A ce commande- 
ment, elle s’arrête bien carrément, les autres titft- 
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cent se former successivement à sa gauche , eu 
s'alignant à droite. 

Au commandement fixe, replacer la tête directe. 

L’instructeur fait le coin mandement « droite 
— alignement immédiatement après celui halYe, 
et ne commande fixe que lorsque la dernière 
file est alignée. 

658. La colonne marchant la gauche en tête, 
pour la former en bataille sur le prolongement 
en avant de son flanc gauche , le mouvement 
s’exécute suivant les mêmes principes , et par 
les moyens inverses, aux commandements: 1 . 
sur la gauche en bataille ; 2. marche ; 3. halte ; 
4. à gauche — alignement; 5. fixe. 

ROMPRE LE PELOTON PAR DEUX 00 PAR QUATRE. 

659. Le peloton étant en bataille, l’instruo 

. teur commande ; ® 

1 . Par deux ( ou par quatre ). 

2. Marche. 

5 . Guide à gauche. 

(PI. 6o, fig. B et C; ) 

À,u commandement marche, les deux (ou quatre) 
premières files de droite se portent droit devaut 
elles ; elles sont suivies par les autres files, qui ne 
se mettent eu mouvement que lorsque les hanches 
des chevaux du deuxième rang arrivent à hauteur 
de la tète des chevaux du premier rang. Ces files 
marchent six pas (G mètres) droit devant elles, 
exécutent un quart d'à- droite par cancanier, et 
tnarcheut dans cette direction jusqu’à ce qu’elles 
rencontrent la colonne, où elles prennent rang par 
uit quart (V à- gauche.. 

Le commandcmvnt guide à gauche est fait 

H 11* 
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immédiatement apres celui mahche , alin que le 
canonnier de gauche du premier rang de deux 
ou de quatre e qui devient guide de colonne, 
prenne aussitôt un point de direction. 

Lorsqu’on a rompu par deux , les numéros 
deux et quatre } devant servir de guide à me- 
sure qu’ils ont pris rang dans la colonne, 
" conservent la léte directe. Les numéros un et 
trois se règlent sur eux. 

Lorsqu’on a rompu par quatre, ce sont les numé- 
ros quatre qui deviennent guides de chaque rang. 

GbO, Pour rompre le peloton par la gauche, 
* le mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes, et par les moyens inverses, aux. com- 
mandements : 4. par la gauche par doux (ou 
par quatre') ; 2. marche; 3. guide à droite. 

MARCHE DIRECTE EN COLONNE PAR DEUX OU PAIt QUATRE. 

661. Les principes de la marche directe en 
colonne par un sont applicables à la colonne par 
. deux ou par quatre. 

Le canonnier de gauche du premier rang de deux 
( ou de quatre) est guide de la colonne; il conserve 
la tète directe , se [toile droit devant lui, et marche 
de manière que les canonniers de son rang soient 
a un pas (i mètre) de distance de la croupe du 
cheval du sni/Wursirucleur. 

Le canonuier de gauche de chacun des antres rangs, 
qui est aussi guide de sou rang, conserve la tète di- 
jrcle, et se inaiulnnt u deux liersde mètre (a pieds) de 
' ‘ distance de sou chef rie lile, cl dans la même di- 
rection; les noires canonniers de chaque rang con- 
servent l’œil du côté du guide, pour s’aligner et 
régler sur lui leur- degré de vitesse, ils sentent 

» t t-. 
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* légèrement la bollc de sùu côte., «t cèdent à la 
pression qui peut eu venir. Lorsqu’on marche par 
quatre , ils résistent en. outre à celle du côté opposé 
au guide. 

Lorsque le peloton marche la gauche en tête, 
le guide est commandé à droite, et sc conforme 
du reste aux mêmes principes. 

CHANGEMENT DE DIRECTION'. , 

662. La colonne marchant par deux ou par 
quatre, la droite ou la gauche en tète , l'instruc- 
teur commando : 

T 

Têle de colonne à gauche (ou à droite ). 

A ce commandement , le sous - instructeur 

eommandc : . . ! 

, ■ , • 

1.. Tournez — (à) gauche, 

2. En — avant. 

(PL 6i, fig. D et E,) 

. A la- première partie du premier commandement, 

qui est tournez , le canonnier de gauche, qui est 
pivot, se prépare à tourner à la même allure, et 
Ite canonnier de l’aile droite à allonger la sienne. 

A ta deuxième partie du même commandement, qui 
est gauche , le premier rsng de deux ( ou de quatre ) 
tourne à gauche. Le pivot tourne à la même allure, 

* en décrivant un are de cercle de cinq pat (5 mètres). 

. Le canonnier placé à l’aile opposée tourne en allon- 
geant l’allure ; les autres canonniers tournent la tôle 
du côté de l’aile marchante , afin de régler sur élle 
leur degré de vitesse , et sentent légèrement la botte 
du côté du pivo». 

A la première partie du deuxième commandement, 
qui est en , la tête de colouuc se prépare à re- 
prendre la marche ettreett». 

» l i** 
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A la dtuxicruc parti»?’ du même comimiudoinpiit t 
rpii est avant, les canonniers qui oui augmenté 
l'allure reprettumt le degré de vitesse nuque! il* 
marchaient précédemment , et la tête de là coluun* 
marche bien diuil daus la nouvelle direction. 

Chaque iang exécute le même mouvement, en 
arrivant sur le terrain où le premier a tourne. 

Le sous-instructeur doit faire le commande- 
ment tournez assez à temps pour commauder 
gauche lorsqu'il se trouve à trois pas du point 
. indiqué pour la conversion ; il exécute son 
mouvement en allongeant un peu l'allure sans 
abandonner le centre du premier rang , sc ré- 
glant sur l’aile marchante, pour faire la deuxième 
partie du commandement en — avant à l'instant 
où le premier rang, ayant exécuté un quart de 
conversion , sc trouve dans une direction per- 
pendiculaire à l’ancienne, 

065. Lorsque les changements de direction 
doivent s’exécuter aux angles d’un terrain limité, 
et que la colonne marche par quatre , le sous- 
instructeur commande: 1. tournez — (à) gauche 
(ou [à] dhoite) ; 2. en — avant , sans attendre 
le commandement tête de colonne , à gauche 
(ou à droite'). 

664. La colonne marchant par deux ou par 
quatre , l'instructeur l’arrête comme il est pres- 
, crit u.° 649. Pour la porter eu avant T il com- 
t, uuaude ; 

i . Colonne , en avant . 

2. Marche. 

5* Guide à gauche. s ..... . • 
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MARCHE OBLIQUE INDIVIDUELLE. 

665. La colonne étant en marche par deux 
ou par quatre , l'instructeur commande : 

1. Oblique à gauche (ou à droite'). 

2. Marche. 

(PI. 6 j , fig. A et B.) 

Au commandement marche , chaque canonnier 
exécute uu quart ctù-gauche. - f 

Le canounier de gauche du premier rang, qui est 
le guide de la colonne, se porte droit devant lut 
dans la nouvelle direction , parallèlement au sous- 
instructeur. Le canonnier de gauche de chacuu des 
autres rangs, qui est le guide de son rang, se porte 
aussi en avaut , ayant l'œil sur le guide de la co- 
lonne , pour se maintenir à sa hauteur en suivant 
lu e directiou parallèle. 

Les autres canonniers se portent en avant , ayant 
l’œil à gauche pour s’aligner sur leur guide. Chacun 
d'eux place le geuou gauche derrière le genou droit 
de sou voi-iu de gauche , et la tète de son cheval 
vis-à-vis de l'extrémité de lYucolure do celui qui 
est à sa gauche. Les canouniers marchent aiusi liés, 
dans chaque rang, pendant toute la durée de la 
marclie oblique. 

Pour faire reprendre la direction primitive, 
on se conforme à ce qui est prescrit n.“ 650. 

Si les canonniers sc désunissent pendant la 
jparche oblique , ils doivent rejoindre le guide 
de leur rang en gagnant plus de terrain en avant 
que sur le côte , afin de ne pas perdre leur . 
alignement , ni retarder ceux qui marjChcnt der- 
rière eux. Si le guide d’un rang cesse d'étre à 
hauteur du guide de la colonue , il doit ulion- 
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ger ou ralentir l’allure sans changer de direc- 
tion , pour ne pas perdre sa distance. 

666. Pour rectifier les distances , le degré 
d’obliquité, et s’assurer que les guides, ainsi que 
les autres canonniers , sont dans la même di- 
rection , l’instructeur peut faire arrêter la co- 
lonne aux commandements : 1 . colonne ; 2. 

' halte ;■ il remet ensuite la colonne en mouve- 
ment dans la direction oblique aux comman- 
dements: 1. colonne en — avant ; 2. marche. 

LE PELOTON MARCHANT EN COLONNE PAR DEUX OU PAR 
QUATRE , LE FORMER EN AVANT , À GAUCHE OU SUR 
LA DROITE EN BATAILLE. 

667. La colonne marchant la droite en tête t 
pour la former en avant en bataille , l’instruc- 

. tcur commande . 

1. En avanten bataille . 

2. Marche. 

3. Halte. 

4 • 

^ . 4. A droite — alignement. 

5. Fixe. 

• (PI. 6i , fig. B. et G.) 

Au commandement marche , les deux ( ou quatre ) 
premières files continuent de marcher droit devant 
elles; les autres rangs de deux (onde quatre) obli- 
quent à gauche, marchent dans celle direction , et se 
redressent par un quart d'à-droite vis-à-vis de la 
place qu’ils doivent occuper dans le peloton. 

Lorsque les premières files ont marché vingt pas , 
Pinstrucieur commande halte. A ce commandement , 
«des s’arrêtent bien carrément ; les autres viennent se 
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former successivement a leur gauche , en s’alignant à 

droite. 

An commandement fixe, replacer la tête directe. 
L'instructeur fait le commandement à droite 
— alignement immédiatement après celui halte, et 
ne commande fixe que lorsque le dernier rang 
de deux ou de quatre est aligné. 

668. La colonne marchant la gauche en tête, 
le mouvement s'exécute suivant les mêmes prin- 
cipes, et par les moyens inverses, aux comman- 
dements : I. en avant en bataille ; 2. marche; 
5. halte; U. à gauche — alignement; 5. fixe. 

669. La colonne marchant la droite en tête, 
A pour la former en bataille sur son flanc gauche , 

l'instructeur commande : ' • • 

1 . A gauche en bataille . 

2. Marche. 

3. Halte. 

4. A droite — alignement. 

3. Fixe. 

( PL 63 , fig. A et B.) 

Au commandement marche , les deux (ou quatre) 
premières Oies tournent a gauche et se porteut droit 
devant elles; les autres rangs de deux (ou de quatre) 
continui nt a marcher droit ; et à liois pas (3 mètres) 
avant d’arriver à hauteur de la place qu’ils doivent 
occuper dans lu peloton , ils tournent successivement 
à •'anche. 

Lorsque les premières file» ont marché vingt pas , 
l'instructeur commande halte. A ce commandement , 
elles s’arrêtent bien carrément ; les autres viennent 
se former successivement à leur gauche, eu s’aliguaul 
à droite. 

Au ci mmandemenl fixe, replacer k tête directe. 
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L’instnicleur fait le commandement à droite — 
alignement immédiatement après celui halte, et 
ne commande fixe que lorsque les deux ( ou 
quatre) dernières files sont alignées. 

670. La colonne marchant la gauche en tête, 
pour la former en bataille sur son flanc droit , le 
mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes, et par les moyens inverses , aux comman- 
dements : 1. à droite en bataille ; 2. marche ; 
S. halte; 4. à gauche — alignement ; 5. fixe. 

671. La colonne marchant la droite eu télé, 
pour la former en bataille sur le prolongement 
en avant de son flanc droit, l'instructeur com- 
mande ; 

1 . Sur la droite en bataille . 

2. Marche. 

3. Halte. 

4. A droite — alignement. 

5. Fixe. 

( PL 64 , fig. A et B.) 

■ Au commandement marche, les deux ( ou quatre) 
premières files tournent à droite et se portent droit 
devant elles ; les autres rangs de deux ( ou de quatre ) 
continuent de marcher droit devaul eux , et chacun 
tourne successivement à droite, à trois pas ( 3 mètres) 
au delà du point où a tourné le rang de quatre qui le 
précédait. 

Lorsque les premières files ont marché vingt pas , 
l’instructeur commande balte. A ce commandement , 
elles s’arrêtent bien carrément ; les autres vienuent 
se former successivement à leqf gauche, eu s’alignant 
adroite. , 

Au commandement fixe , replacer la téta directe. 
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.L'instructeur fait le commandement adroite < — 
alignement immédiatement après celui iialte , et 
Décommandé fixe que lorsque les deux ou quatre 
dernières files sont alignées. 

672. La colonne marchant la gauche en 
tête , pour la former en bataille sur le pro- 
longement en avant de son flanc gauche , le 
mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes , et par les moyens inverses, aux com- 
mandements : 1. sur la gauche en bataille; 

2 . marche ; 3. halte; 4. à gauche — aligne-* 
MENT ; 5. FIXE. 

673. L’explication des mouvements qui pré- 
cèdent a été donnée par deux ou par quatre 
pour éviter les répétitions, mais l’instructeur 
ne les fait exécuter par quatre qu’après avoir 
obtenu de l’ensemble et de la précision dans 
le travail par deux. Lorsqu’ils s’exécutent avec 

régularité au pas , il les fait répéter au trot . 

/ 

FORMER LE PELOTON A GAUCHE SUR UN RANG. 

• 674. Le peloton étant formé sur deux rangs 

l’instructeur commande : 

1 . A gauche sur un rang . 

2. Marche. 

^ 3. Front. 

4. Halte. 

5. A droite — alignement. 

6. Fixe. , ? 

; ' . (pi- 64, «g. c.) , ' 

Au commandement marche } le premier rang se 
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porte à six pas (6 mètres) en avant, se réglant à 
droite \ le cauonuier de l'aile gauche du deuxième 
rang fait un à-gauche et se porte en avant; it 
est suivi par tous les canonniers de ce rang, qui • 
exécutent successivement le même mouvement. 

Au commandement front, le canonnier de l’aile 
gauche du deuxième rang fait un à-droite , et suc- 
cessivement les autres canonniers , lorsqu’ils sont 
près d’arriver vis-à-vis de la place qu’ils doivent 
Occuper dans le rang. h . 

Au commandement halte, le premier canonnier 
de la gauche arrête, et successivement lus autres 
canonniers en arrivant à sa hauteur. 

Au commandement à droite — alignement, tons 
les canonniers du deuxième rang s’alignent à droite. 

Au commandement fixe, replacer la tète directe. 

L'instructeur fait le commandement front à 
l'instant où le tiers des canonniers du deuxième 
rang, en colonne , a débordé le premier rang, 
et il ne commande à droite — alignement que 
* lorsque le canonnier de la droite du deuxieme 
rang a fait front. 

‘ V * .v». 1 . ' ■ ■ ^ 

MANIEMENT DES ARMES. 

» t * 

671). Le peloton étant sur un rang , l’instruc- 
teur fait exécuter le maniement des armes 
comme il est prescrit n.° 590 et suivants. 

FORMER LE PELOTON A DROITE SDR DEUX RANGS. 

C/G. Le peloton étant sur un rang, l'instruc- 
teur désigne le canonnier qui doit avoir la 
gauche- du premier rang et celui qui doit avoir 
la droite du deuxieme , et il commande : 
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* 

1. À droite sur deux rang £ 

2. Marche. , 

3. A droite — alignement. 

4. Fixe. 

(PI. 64, fig. D.) 

Au commandement marche , le premier rang* se 
porte à six pas (6 mètres) eu avant, se réglant 
à droite^ le premier canonnier de l’aile droite du 
deuxième rang fait un à-droite aussitôt que le pre- 
mier rang l’a dépassé, et se poite eu avant en 
obliquant à droite } lorsqu’il est prés d’arriver der- 
rière le canonnier de droite du premier rang, il 
fait front par un à-gauche. Tous les autres cauon- 
niers exécutent successivement le même mouvement, 
sc pluçaut exactement deniers leurs -chefs de file 
et à leurs distnuces. 

Au commandement à droite — alignement, tous 
Ivs canonniers s'alignent a dioile. , 

Au commandement fixe , replacer la tète directe. 

L’instructeur fait le commandement à droite 
— alignement quand le canonnier de la droite 
du deuxième rang a fait front. 

677. -Le travail étant termine, l'instructeur 
fait mettre pied à terre et défiler, a la première 
partie du ^commandement : préparez-vous pour 
mettre pied a terre, le sous instructeur se porte 
à douze pas (12 mètres) en avant , et fait face 
âla troupe par un demi-tour à gauche ; au meme 
commandement,’ le serre-file reeule de quatre 
pas (4 mètres), et met pied à terre avec la troupe. 

L’instructeur et le sous-instructeur restent à 
cheval jusqu'à ce que le dernier canonnier du 
peloton ait défile. 1 
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Doubler par deux et par quatre à la même allure. 
.Dédoubler par deux et par uu à la même allure. 
Doubler par deux et par quatre en doublant l’allure. 
I) éduubler par deux et par un eu doublaul l’allure. 
« l'aire quitter le peloton par files. • 

•’ " DOUBLER r.VR DEUX ET PAR QUATRE A LA MÊME ? 

ALLURE. 

• S . ». 

i 678. Le pelolon marchant en colonne par un» 
la droite en tcte , pour faire marcher deux , 
l’ius truc leur commande : 

1. Marchez deux. , t , 

2. Marche. 

(1*1. 65 » fig. A.) 

• Au commandement marciir, la première file con- 
tinue de mai cher , et s’arrête lorsqu'elle a marché 
dix pas (io mètres). La deuxième file se poite de 
suite, en obliquant à gauche, à hauteur de la pre- 
mière; en y arrivant, elle se redresse et s'arrête; 
toutes les autres files continuent de marcher droit 
devant elles ; les files a et 4 exécutent leur dou- 
blement delà même manière, mais successivement, 
et lorsque les files t et 3, sur lesquelles elles doivent 
doubler, soûl pics d’arriver à leur distance et de, 
s'arrêter. . 

679. Le pclolcn marchant en colonne par 
deux , la droite en tctc , pour faire marcher 
quatre r f instructeur commande : 
i. Marchez quatre . 

. , 2. Marche. 

(IM. 65 , fig. B.) . 

Au ccmmaudeuicut marcha, les deux premières 
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files continuent cfe marcher, et s’arrêtent lorsqu'elles 
ont marché dix pas (10 mètres) ; les deux files sui- 
vantes se portent de suite , en obliquant à gauche , 
à hauteur des deux premières. Ko y arrivant elles 
se redressent et s’arrêtent ; toutes les autres file* 
continuent de marcher droit devant elles ^ les files 
3 et 4 exécutent leur doublement de la même ma-i 
niére, mais successivement, et lorsque les files l et 
2, sur lesquelles files doivent doubler, sont près 1 
d'arriver à leur distancé et de s’airèler. 

680. Lorsque la colonne est au trot , pour 
feirc doubler à la meute allure » le mouvement 
s'exécute suivant les memes principes ; la pre- 
mière ou les deux premières files passent aupas, 
au commandement %vrche ; les autres conti- 
nuent de marcher au trot jusqu’à ce qu’elles 
soient arrivées à hîuteur de celles sur lesquelles 
elles doivent doubler. ; alors elles passent au pas. 
f Lorsqu’on, double au trot , le guide est com- 
mandé aussitôt que les premières files ont doublé.: 
Dans le doublement au pas , la tête de colonne 
devant arrêter , le guide n’est pas commandé. 1 

La colonne marchant la gauche en tête , cest 
mouvements s’exécutent suivant les mêmes prin- 
cipes , et par les moyens inverses. 


DEDOUBLER PAR DEUX, ET PAR ÜR A. LA MÊA1E ALJ.ÜRE. 


*. 681. Le peloton marchant en colonne pai> 
quatre, la droite en tête , pour faire dédoubler* 
gar deux, l’instructeur commande: 

1, Par deux., , : - i 

2. Marche. : 


3, Guide à gauche . 

H. 


i y 


i 

«i 
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(PI. 65 , fig. C ) ' *-■> 

An commandement par deux, tous les canonniers 
se préparent à arrêter, à l’exception des files 1 et 
a du premier rang «le quatre. 

Au commandement marche, les files 1 et a du 
premier rang de quatie continuent de marcher à la 
même allure ; toutes les autres arrêtent. Les files 3 
et 4 de ce même rang ne se mettent en mouvement 

3 u’à l’instant où elles sont dépassées par la croupe 
es chevaux des. n.°* i et 2 du deuxième rang; 
alors elles obliquent à droite et se placent en co- 
lonne derrière les files t et a , se redressant par un 
quart (F à -gauche en avançant. 

Chaque rang de quatre exécute successivement le 
même mouvement; les files t et 2 rompent dés que 
les files 3 et 4 du ran fî qufles précède ont com- 
mencé leur oblique pour entrerai! colonne. 

' Les files i et a , qui rompent droit devant elles, 
règlent leur allure de manière à avoir leurs distances, 
«t les files 3 et 4 tiennent leurs chevaux bien droits, 
pour ne pas gêner le mouvement des files t et a. 

682. Le peloton marchant en colonne pap 
deux , la droite en tête , pour faire dédoubler, 
par un, l’instructeur commande: 

i . Par un. < 

2. Marche. 

. (PI. 65,fig. D.) * 

An commandement par un , tons les canonniers 
se préparent à arrêter , à l’exception de la file de 
droite du premier rang de deux. 

Au commandement marche , la file de droite du 
premier rang de deux continue de marcher à la 
même allure ; toutes les autres arrêtent. La file de 
gauche de ce même rang ne se met en mouvement 
qu’à l'inslanL où elle est dépassée par la croupe du • 
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eheral ita n.° i do deuxième rang; alors elle oblique, 
à droite cl se pla.se en colouue derrière la première* 
file, se redressant par un quart d'à— gauche ex» 

avançant. ** < 

* 

Chaque rang de deux exécute successivement le 
même mouvement, les files 1 et 3 rompant dés que* 
les files 4 et a qui les pre'cèdent oui commencé leur, 
oblique pour entrer en colonne. . 

Les files i et 3 , qui rompent droit devant elle*,' 
règlent leur allure de mauiére à avoir leurs distances» 
Les files a et 4-liepnent leurs chevaux bien droits,, 
pour ne pas gêner le mouveraeut des files i et 3. 

,683. Lorsque la colonne est au trot , le dé- 
doublement s’exécute suivant les mêmes prin-, 
ci p es ; les premières files de droite continuent; 
de marcher au trot ; toutes les autres prennent- 
le pas au commandement marche , et-nc se re<4 
mettent au trot , pour prendre rang 1 dans la 
colonne , qu’à mesure qu’elles sont dédoublées. 

L’instructeur veille à ce qqe les files qui don 
vent dédoubler arrêtent, changent d’allure et sa 
remettent en mouvement sans à-coup ; à ce que 
les files qui dédoublent contiennent leurs clic-, 
vaux bien droits, pour ne pas retarder le mou- 
vement de celles, qui n’ont qu’à marcher droit 
devant elles ; et à ce qu’elles reprennent suc- 
cessivement leurs distances , leur direction et 
leur première allure. 

684. La colonne marchant la gauche en tête,, 
le mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes , et par Jes moyens inverses, aux com- 
mandements ; 1 . par la gauche par deux (ou 
par un) ; 2, marche. Si la colonne doit mac- 
n i3** 
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cher par deux ; le guide est indiqué à droite 
immédiatement après le commandement marche» 

DOUBLER PAR DEUX ET PAR QUATRE EN DOUBLANT 
l’allure. 

« 

685. Le peloton marchant en colonne par un, 
la droite en tête , pour faire marcher deux , 
l’instructeur commande : 

1. Marchez deux — au trot • 

2. Marche. 

5. Guide à gauche. 

Au commandement marchez deux — au trot , 
tous les canonniers se préparent à prendre le trot , 
à l’exception de la lile qui est à la tête. 

Au commandement marche, tous les canonniers 
prenneut le trot , à l’exception de la première file ; 
Ja deuxième file se porte de suite, en obliquant 
a gauche, à hauteur ne la première ; en y arrivant, 
elle se redresse et prend le pas ; toutes les autres 
files continuent de marcher droit devant elles au trot. 
Les files 4 et a exécutent leur doublement ‘de la 
même manière, mais successivement, lorsque les files 
3 et i , sur lesquelles elles doivent doubler, sont 
prés d’arriver à leur distance et de passer an pas. 

686. Le pelolon marchant en colonne par deux, 
la droite en tête , pour faire marcher quatre , 
l'instructeur commande : 

1. Marchez quatre — au trot* 

2. Marche. 

5. Guide à gauche .. 

An commandement marchez quatre — an trM , 
tous les canonniers se préparent s prendre le trot, 
à l’exception des deux (ilqt> qui sont à la tète. 
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An domraamlimem marche, tous les canonniers 
prennent le trot , a l'exception des deux premières 
files ; les deux files suivantes se portent de suiie , 
en- obliquant à gauche, à la hauteur des deux 
premières; en y arrivant, elles se redressent • et 
prennent le pas ; toutes les autres files continuent 
«le marcher droit devant elles an trot • Les files 
3 et 4 exécutent leur doublement de la même ma- 
nière , mais successivement , lorsque les files i et 
3 , sur lesquelles elles doivent doubler, sont près 
d’arriver à leur distance et de passer au pas- 

687. La colonne marcha ni la gauche en tête * 
le mouvement s’exccuie suivant les mêmes prin- 
cipes, et par les moyens inverses, aux com- 
mandements: 1. marchez deux ( ou marchez 
quatre y au /rot ; 2. marche ; 3. guide à droite. 

. 688. L’instructeur exige que la première file 

qui doil obliquer le fasse immédiatement après 
le commandement marche ; qu’on double l’al- 
lure avec modération , que le doublement s’é- 
tende successivement de la tête à la queue, les 
files qui doivent marcher devant elles contenant 
leurs chevaux dans la main et dans les jambes, 
pour les empêcher de suivre celles qui obliquent ; • 
il veille également à ce que les files qui doivent 
doubler le fassent un peu avant d’être arrivées à 
leurs distances, surtout en marchant par quatre; à 
ceqnc 1rs files qui doublent ne dépassent jamais 
l’alignement de celles sur lesquelles elles vien- 
nent se former. 

, r , ' ‘ * - 'y i / x 't r **| 

DÊDOURLEE PAR DEUX ET PAR UN EX DOUBLANT l’aLLURE. 

689. Le peloton marchant en colonne par 
quatre , l’instructeur commande : 
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i « 

i. Par deux au trot.. , 

, 2. Marciie.. 

3. Guide à gauche .. 

.An commandement par deux — an trot , lés files, 
»; et i du premier rang de quatre se préparent à f 
prendre le tmt . . 

Au commandement marciie , elles prennent le trot- 
avec modération ; toutes les autres files continuent 
de marcher au pas , et successivement ; lùrsquç. 
les fil- s 3' et 4 sout dédoublées, . elles passent 
trot en obliquant à droite, pour se mettre eu co- 
lonne derrière les files t et i. 

Le mouvement termine , l'instructeur fait passer - 
au pas. 

690. Le peloton marchant en colonne par 
deux, la droite en tête, pour faire dédoubler:- 
par un , l'instructeur commande : 

1, Par un — au trot.. 

2 . Marche.. 

* • . 4 

Au commandement par un an trot , la file de 
droite du premier, rang de deux, se prépare à< 
prendre le trot. 

Au commandement marche, elle prend le trot 
avec modération; toutes les autres files continuent, 
de marcher au pas , successivement; lorsque les files 
pet 4 sont dédoublées , elles passent au /roi, en. 
obliquant à droite, pour se mettre en colonne derrière 
les files l et 3. 

. ■ t 

69 1 . . La colonne marchant la gauche en tctc, . 
le mouvement s'exécute suivant les mêmes prin-* 
eipes, et parles moyens inverses, aux comman- 
dements : \ . par la gauche par deux ( ou par un- 
■>—1111 trof ; 2; marche. Siia colounc doit niarçUvç 
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par deux, le guide est indiqué à droite immédia- 
tement après le commandement marche. 

<>92. Comme il importe à la régularité des 
doublements et des dédoublements que les ca- 
nonniers n’oublient pas leurs numéros, l’instruc- 
teur doit s’en assurer de temps à autre. 

FAIRE QUITTER LE TELOTON PAR FILES. 

695. L’instructeur fait quitter le peloton par 
files, en sc conformant à ce qui est prescrit n. u 619; 
il veille à ce que le canonnier du deuxieme rang 
suive exactement son chef défilé. 

694. Le travail étant terminé, l’instructeur 
fait mettre pied à terre et déüler comme il est 
prescrit u." 677. 

ARTICLE III. 

» 

Marche directe du peloton en bataille. 

Contre- marche. 

Des conversions. 

Conversions à pivot fixe. 

Conversions à pivot mouvant. 

Marche oblique individuelle. 

Le peloton marchant eu bataille, le rompre par 
quatre ou par deux à la même allure. 

Le pelotou marchant eu colonne par deux ou par 
quatre, le former à la même allure. 

Le peloton marchant eu bataille, le rompre par 
quatre ou par deux en doublant l'allure. 

Le peloton mai chant en colonne par deux ou par 
quatre, ie former en doublant l'alliue. 

Mouvements pat quatre, le peloton étant en coloune 
ou en bataille. 

MARCHE DIRECTE DU PELOTON EN BATAILLE. 

695. Los principes de la marche directe donnent 
aux canonniers les moyens , 
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1. ° De conserver l'alignement eu marchant 
sans sc désunir ; 

2. * De ne pas seserrer , et de reprendre l'aisance 
quand ils sont serres ; 

3. * De ne pas s'ouvrir, et de sc rapprocher 
quand ils se sont ouverts ; 

4. ° De ne pas jeter le guide hors de sa direction, 
« de la lui laisser reprendre s'il a clé forcé de s’eu. 
écarter. 

696. Le point le plus important dans la marche 
directe étant de contenir les chevaux, droits, il est 
indispensable que les. cauouuie>s conservent la lêi« 
directe. 

Pour se maintenir alignés , les canonniers. 
v doivent sentir légèrement la botte de leur voisin 
du côté du guide , conserver l'aisance des files et 
marchera une allure bien égale. 

Dans tous les instants de la marche , les canon- 
nirrs doivent céder à la pression qui vient dtt, 
côté du guide, et résister à celle qui vient du 
côté opposé. 

' Le guide doit toujours marcher à une allure 
franche et soutenue, et n'en changer qu’avec mo- 
dération , pour éviter les à-coups. 

Si les canonniers «onl.cnavant ou en arrière de 
l'alignement , trop rapprochés ou trop écartés de 
leur voisin du côté du guide, ils s'en éloignent 
ou s’en rapprochent avec modération et ai ga- 
gnant du terrain en avant. 

Lorsque le guide se sent jeté hors de sa di- 
rection, il étend le bras en avant pour indiquer 
qu’il est forcé. Alors les canonniers portent la. 
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main du côté opposé , jclleut un coup d'œil 
sur le guide , et redressent leurs chevaux aussi- 
tôt qu'ils ont repris l’aisance nécessaire. 

G ( J7. Le brigadier de l’aile opposée au guide 
n’est pas astreint à conserver la tête directe. Il 
doit s’attacher à rester aligné sur le guide et 
sur l’ensemble de la troupe. 

L’instructeur a l’attention de commander le 
guide à droite et à gauche alternativement, 
pour que les canounicrs prenueut une égale 
habitude des deux alignements. 

Lorsque après avoir marché on arrête le 
peloton , l’alignement est commandé du côté 
où était le guide. 

Lorsqu’on veut êxercer le peloton à la marche 
directe , on le conduit à l’extrémité d’un terrain 
où il puisse marcher long-temps sans changer 
de direction. 

698. Le peloton étant en bataille, l’instruc- 
teur commande : 

1 . Ouvrez les files a gauche (ou à droite ). 

2. Marche. 

5. A droite ( ou à gauche') — alignement. 

4. Fixe. 

Au commandement marche, tous les canonniers, 
à iVxceplion de la file de droite, appuient à 
gauche comme il est prescrit n.° 556 ; le deuxième 
cauoutiier redresse son cheval et arrête aussitôt qu’il 
a gagné uu pas (i mètre) d’inlervaile entre lui et 
le canonnier de droite. 

Chacun des autres canonniers exécute successive- 
ment le même mouvement, se réglant toujours, 
pour liuiervajte, sut le cuaounier qui esta sa droit... 
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Les cauonuiers du deuxième rang suivent leurs 
chefs de (iic cl se maintiennent à leur distance. 

L’instructeur commande l’alignement au mo- 
ment où le deuxième canon aier de droite est à 
son intervalle. 

Les canonniers étant alignés , l’instructeur 
indique au guide de droite ou de gauche un 
point fixe dans une direction perpendiculaire au 
front du peloton ; il lui prescrit de prendre un 
point intermédiaire, de ne jamais perdre dé vue 
ces deux points , afin de se maintenir toujours 
dans la direction et d’en choisir un plus éloigné à 
mesure qu’il approche du premier qu’il a pris. 

Pour donner le point de direction , l’instruc- 
teur se place exactement derrière la file de droite 
ou de gauche, et indique au canonnier du pre- 
mier rang un objet dans la campagne, immobile 
cl apparent , tel qu’une maison , un clocher, un 
moulin , un arbre ; il indique ce meme objet 
au canonnier du deuxième rang, qui se main- 
tient toujours à sa distance et en file, de ma- 
nière que l’homme du premier rang lui cache le 
point de direction indiqué* 

699. Pour porter le peloton en avant , l’in- 
structeur commande : 

1. Peloton en avant. 

2. Guide à droite (ou à gauche'). 

5. Marche. 

Au commandement marche, tous les canonniers 
se portent droit devant eux , à la même allure que 
Içur voisin du côté du guide. . . , • 

. Les canonniers u'ayuui pus lu contact de lu botn*,. 


. 
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doivent jeter de temps en temps un coup d'œil du 
côté du guide. 

Pendant la durée de la marche , l’instructeur 
sc porte tantôt sur le flanc du côté du guide, 
pour s’assurer que les canonniers marchent à 
la meme hauteur, tantôt derrière le guide, pour 
veiller à ce qu’il suive la direction indiquée. 

700. fièiir arrêter le peloton, l'instructeur* 
commande : 

1. Peloton . 

2. IIalte. 

3. A droite (ou à gauche ) — alignement. 

4. Fixe. 

Au commandement halte , les canonuiers arrêtent. 

> Au commandement à droite — aligremlet, ils 
s’alignent. 

Au commandement fixe , replacer la tête directe. 

701. Les canonniers ayant été suffisamment 
exercés à marcher à files ouvertes , l’instructeur 
fait arrêter le peloton , et il commande : 

i . Serrez les files a droite (ou à gauche'). ■ 

■ 2. Al ARCHE. 

3. A droite (ou à gauche ) — alignement. 

4. Fixe. 

Au commaudcment marche, tous les canonnier», 
à l'exception de la file de droite , appuient à droite , 
comme il est prescrit u." 566 , et resserrent succes- 
sivement leur intervalle de ce côte, eu commençant 
par le deuxième canonnier. 

702. Après avoir aligné le peloton, l'instruc- 
teur fait uiarchor à files serrées, par les com- 
mandements prescrits n.* 699. 

H l4 


Digitized by Google 



158 ÉCOLE DU PELOTON A CHEVAL. 

Les cauonniers marchent droit devant §ux, sentent 
légèrement la botte du côté du guide et conservent 
l'aisance dans le rang, 

705. Quand les canonniers commencent à 
mener leurs chevaux bien droit au pas , on leur 
fait ouvrir et serrer les files eu marchant à la 
même allure, ayant soin de ne pas répéter ces 
mouvements coup sur coup, mais au contraire 
de faire marcher long-temps après a/ofr ouvert 
les files sans les serrer, et après les avoir serrées 
sans les ouvrir ; à cet effet, l’instructeur com- - 
mande : 

ÿ • 

1 . Ouvrez les files à gauche (ou à droite ). 

2. Marche. 

Au commandement marche, tous les canonuiers, 
à l'exception de la file de droite, font un quart 
d'à-gauche , toujours en avançaui, et conserveut leur 
alignement; lorsqu'ils se trouvent à un pas(i mètre) 
de leur voisin de droite, ils redressent leurs chevaux 
et se portent droit devant eux. 

704. Pour faire serrer les files, l’instructeur 
commande : 

1 . Serrez les fies à droite (ou à gauche ). 

2. Marche. 

Ce mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipe* et par les moyens inversa*. Chaque canounier 
doit fermer la jambe assez à temps pour empêcher 
son cheval de presser celui sur lequel il serre. 

‘ On fait toujours ouvrir les files du Côté opposé 
au guide, et on les fait serrer du côté du guide. 

705. Ces différents mouvements ayant été 
exécutés à droite et à gauche, en marchant 

a 1 ii 
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au pas, on les fait répéter au trot , en passant 
souvent du pas au trot et du trot au pas. J 

Où exerce ensuite le peloton à partir de pied 
ferme au trot, et à s’arrêter marchant à cclté 
allure. 

706. Apres que les canonniers ont été suffi- 
samment exercés à la marche directe , on peut 
quelquefois , pour les fortifier dans les principes, 
faire usage des moyens suivants qui consistent 
à faire commettre des fautes pour apprendre à 
les réparer. 

Le peloton étant en marche , l’instructeur pré- 
vient le guide d T augmenter ou de ralentir son 
allure peu à peu , et de temps à autre , sans 
commandement. Il recommande alors aux ca- 
nonniers d’èlnployer les moyen» prescrits pour 
se replacer sur l’alignement. 

L’instructeur prévient ensuite le guide de pren- 
dre une direction qui le porte un peu en dehors, 
répétant à la deuxième file et aux autres qu’elleà 
ne doivent gagner de terrain sur le côté qu’en 
avançant. 

Lorsque les canonniers savent se resserrer 
sans à-coup , l’instructeur prescrit au guide de 
prendre sa direction de manière à produire un 
resserrement sur le rang ; alors , les canonniers 
cèdent à la pression et' gagnent insensiblement 
du terrain vers le côté opposé. 

L’instructeur leur rappelle que les irrégulari- 
tés ne doivent être réparées ni trop vivement , 
ni avec force , pour ne pas en causer de nou- 
velles. 

il 1 4* 


Digitized by Google 


if>0 ÉCOLE DU PELOTON A CHEVAL. 

Lorsque les canonniers ont acquis , dans l'exe- 
cution de ccs mouvements ou pus, l'intelligence 
cl l'adresse necessaires pour éviter les à-coups, 
on les leur fait répéter au trot. 

707. Pour habituer les files d’encadrement 
à se régler les unes sur les autres et à observer 
l’alignement général , sans avoir égard à l'a-^ 
lignement individuel , l’instructeur les fait 
porter à vingt pas en avant, et , après les avoir 
correctement alignées , il donne à f une d elles 
un point de direction, prescrivant à la filç 
d’encadrement, du côté opposé au guide, de 
conserver exactement sou intervalle , et de mar- 
, cher bien alignée. 

L'instructeur fait connaître le point de direc- 
tion au canonnier placé à l'aile du peloton du 
côté du guide, lui recommande de marcher 
de manière à pouvoir se reporter à la hauteur 
de ce guide , quand on fait rentrer le peloton 
dans les files d’encadrement ; après avoir fait 
marcher les files d’encadrement et le peloton 
ainsi disposés, l’instructeur les arrête , et porte 
Je peloton en avant pour le faire rentrer dans 
les files d'encadrement, en prévenant celles-ci 
de ne pas bouger. 

Lorsque le peloton arrive à hauteur^ de ces 
files , l'instructeur l'arrête, et il veille à ce que 
les canonniers y rentrent avec calme et ensemble, 
sans les dépasser ni se jeter, sur celle qui ctaijt 
guide pendant la marche. 
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CONTRE-MARCHE. 

708. Le peloion étant arrivé à l'extrémité 
du terrain , pour le faire changer de direction, 
l'instructeur commande : 

4. Contre-marche par l’aile droite 

2. Par Jile à droite .» 

3. Marche. 

( PI. 66, fig. A. ) 

Au commandement contre - marche par l'aile 
droite , le sous- instructeur se place faisant face en 
arrière, la croupe de son cheval à six pas (6 mètres) 
du deuxième rang, de manière que le canonnier , 
qui doit venir se placer à sa gauche se trouve dans 
la direction du canonnier de gauche du peloton. 
Le sous-officier serre-file se place à la droite du 
peloion, faisant face à droite, la croupe de son 
eheval à-un pas ( t mèire ) et à hauteur des hanches 
des chevaux du deuxième rang, pour marquer. le 
point de la conversion. 

Au commandement marche, le canonnier de droits 
de chaque rang fait d’abord un à^droite ; le canom 
nier du deuxième raDg se joignant dans son mou- 
vement à celui du premier, ils conversent eusuite 
à droite, le canonnier du premier rang allongeanC 
Un peu son allure; ils passent devant le seus-oificier 
serre-file , rasant la croupe des chevaux du deuxième 
rang, et sont suivis par les autres canonniers, qui 
exe'cutent successivement le même mouvement, ayant 
soin de passer exactement sur le même terrain que 
les premiers. 

• Lorsque la première file est à deux pieds du 
sous-instructeur qui indique la place où elle 
doit se reformer, fiuslruéleut’' commande ; 

u i*** 
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Front. 

2. Halte. , 

5. A droite — alignement. 

• 4. Fixe. 

Aux commandements front et halte, la pre- 
mière file fait un à-ganche et arrête , le canonnier 
du deuxième rang- ayant soin de ralentir l'allure et 
de *e placer exactement derrière son chef de file. 
Toutes les autre» files exécutent successivement la 
même mouvement*. 

Au commandement fixe, replacer la tête directe*. 

L’iustructeur fait le commandement à droite 
— alignement immédiatement après celui halte, 

* et ne commande rixx que lorsque la dernièrê 
file est alignée. 

Le sous-instructeur elle serre-file se remettent 
4 leur place*. 

709. ta contre-marche s’exécute par la gauche 
suivant les mêmes principes aux commande*, 
monts : 1. contre-marche par l'œil gauche ; 2. 
par file à gauche ; 5.. marche ; et ensuite : 1. 
Bbont; 2. halte; 5. àgauche — alignement; 4. fixe, 

710. L’instructeur s’attache ài ce que les ca- 
nonniers exécutent régulièrement leur à-droite 
eu leur à-gauclie , qu’ils ne se jettent ni d’un 
côté ni de l’autre, conversent bien, ensemble 
sur le point où les premiers ont tourné , et se* 
placent sur une ligne parallèle à, celle que le- 
peloton occupait précédemment. 

La contre-marche doit s'exécuter de préfé- 
rence au trot. A cet elfet , après le dcnxièm& 
commandement , l'instructeur indique l'allure.. 
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DES CONVERSIONS. 

711. On distingue deux sortes de conversions* 

. La conversion à pivot fixe , et la conversion ? 
à pivot mouvanti. , 

La conyersion est toujours à pivot fixe , ex* 
cep té dans le cas où pu commande : tournez 

^-r[à] DROITE (ou [a] GADCRg). 

Toute troupe qui converse doit exécuter cq 
mouvement sans se désunir et. sans que l'aligne- 
ment cesse d'être observé.. 

Dans toute espèce de conversion , le con- 
ducteur de l'aile marchante doit mesurer de 
l'œil Pare de cercle qu'il a à parcourir , de 
manière à ne point faire ouvrir ni serrer les 
£les; il tourne parfois la tête du côté du pivot* 
sans appuyer de ce côté ,, de manière à voir- 
l'ensemble du. rang ; s’il s'aperçoit que les. 
canonniers se resserrent et s'ouvrent, il agrandie 
ou diminue sans précipitation l'étendue de son 
cercle, en gagnant plus de terrain en avant que 
sur. le côté.. 

Cbaque canonnier du premier rang doit déf 
çrire son arc de cercle eu raison de l’éloigne- 
ment où il se trouve du: pivot* Ces différent* 
arcs de cercle , devant cire parcourus dans un 
même temps , il est nécessaire que chaque ca- 
nonnier ralentisse sou ; allure en proportion de- 
son éloignement de l'aile marchante. 

Pendant toute la durée de la conversion, lé* 
canonniers doivent avoir la letc légèrement 
tournée du côté de l'aile marchante , pour régler 


îd by Google 



464 récOLE DU PELOTON A CHEVAL. 

leur degré de vitesse sur cette aile cl se main- 
tenir alignes ; ils doivent aussi sentir légère- 
ment la botte du côté du pivot, afin de rester liés 
de ce même côté. Les canonniers doivent encore 
céder à la pression qui vient du côté du pivot, 
et résister à celle qui vient de l’aile marchante. 
Us tiennent leurs chevaux ployés du côté dut 
pivot , afin de les maintenir sur la ligne circu- 
laire qu’ils ont à parcourir. 

Lorsque les canonniers sont ouverts, ils doivent 
se rapprocher insensiblement du pivot, en di- 
minuant leur cercle par degrés et gagnant plus 
de terrain en avant que sur le côté , sans trop 
ployer les chevaux. Dans ce cas, ils donnent 
alternativement un coup d’œil sur le pivot et 
sur l’aile marchante, ayant soin de se redresser 
assez à temps pour ne pas forcer le pivot. 

Lorsque les canonniers sont serrés, ils doivent 
reprendre l’aisance avec modération , en agran- 
dissant leur cercle par degrés, et gagnant plus 
de terrain en avant que sur le côté. A cet effet, 
ils donnent alternativement un coup d’œil sur 
l’aile marchante et sur le pivot, ayant soin de 
se redresser «à l'instant où ils ne sentent plus 
que légèrement la botte du côté du pivot. 

Dans toute espèce de conversion, les canon- 
niers doivent cesser de converser et reprendre 
la marche directe à la dernière partie du com- 
mandement en — avant, à quelque point que 
l’on soit de la conversion ; il faut veiller aussi 
à ce que les ailes qui deviennent pivots ou ailes 
marchantes, ne ralentissent pas l’allure ou ne 
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^'augmentent pas avant le commandement d'exé- 
cution. 

CONVERSION A PIVOT FIXE. 

712. La conversion à pivot fixe a pour objet 
principal , lorsque le peloton fait partie de l’es- 
cadron , de le faire passer de l’ordre en bataille 
à l’ordre en colonne,, et de l'ordre en, colonne à 
l’ordre en bataille. 

Le canonnier qui forme îc pivot de la con- 
version tourne sur place, c’est-à-dire sans, 
avancer ni reculer, sans se jeter ni à droite ni 
a gauche , de manière que le ceutrc de gravité 
de son cheval reste toujours sur le même point. 

Ainsi , dans une conversion à droite , les 
cpaules du cheval du pivot doivent décrire un- 
arc de cercle en appuyant de gauche à droite, 
tandis que les hanches en décrivent un autre eu, 
a PP u jant de droite à gauche. 

te canonnier qui est au pivot doit tourner, 
légèrement la tête vers l’aile marchante , afin do 
conformer son mouvement au sien et de rester 
toujours aligne avec le conducteur de cette aile. 

Lorsqu’on est en marche , le pivot arrête ei 
l’aile marchante exécute son mouvement à la, 
même allure qu’avant la conversion. 

Si, pour converser, on indique une nouvelle, 
allure , l’aile marchante converse à cette allure ; 
toi|s les autres canonniers, qui ont réglé leur 
degré de vitesse en raison de leur éloignement 
de l’aile marchante, prennent franchement son, 
allpre au commandement en. — avant. 
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Lorsque après une conversion à pivot fixe on 
arrête le peloton, l'alignement est toujours com- 
mandé du côté de l’aile marchante ; mais comme 
le pivot ne doit jamais bouger de place, l’aile 
marchante doit arriver à sa hauteur. 

Lorsque après une conversion à pivot Ose on 
porte le peloton en avant, le guide est commandé 
sur l’aile marchante immédiatement après le 
commandement en — avant, à moins que le 
mouvement du peloton dans l’escadron n’exige 
le contraire. 

La conversion à pivot fixe est commandée du 
côté du guide , à moins de nécessité contraire. 

715. On commence l’école de conversion par 
rang de peloton; à cet effet, on porte le pre- 
mier rang en avant , et on le fait arrêter lors- 
qu’il se trouve entre les deux rangs une distance 
double de leur front ; le serre-file reste à sa 
place , le sous-instructeur se place derrière le 
premier rang; chacun d’eux surveille le rang 
derrière lequel il est placé. 

Les rangs étant alignés, l'instructeur com- 
mande : , 

1 . Peloton en cercle adroite (ou à gauche)* 

2. Mabche. 

(PL 66, fig. B.) 

An commandement marche , les canonniers se 
mettent eu mouvement ^ tournant la tête du côté d« 
l’aile marchante. Le sous-otficicr qui conduit cette 
aile marche au pas , mesurant de l’oeil l'étendue du 
cercle qu’il doit parcourir, pour ne causer ni ouver- 
ture ni resserrement dans le rang , et les canonniers 
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restant alignés. Le pivot tourne sur lui-même , en 
sc réglant , ainsi que les autres canonniers, sur l'aile 
marchante. 

L’instructeur recommande aux canonniers de 
conserver assez d’aisance pour éviter la pression 
dans les rangs, ce qui occasionne du désordre 
sur de grands fronts et à des allures vives. 

714. Lorsque les canonniers ont fait un tour 
ou deux , l’instructeur, pour arrêter, commande : 

4. Peloton . 

2. Halte. 

5. A gauche (ou à droite ) — alignement. 

4. Fixe. 

Au commandement halte, les canonuiers redres- 
sent leurs chevaux et arrêtent sans à-coup. 

Au commandement à gauche (ou à droite ) — • 
alignement, ils s’alignent du côté indiqué. 

Au commandement fixe, replacer la tête directe. 

715. On porte ensuite les deux rangs en 
avant , conservant la même distance entre eux , 
et on leur fait recommencer le même mouve- 
ment de conversion. Lorsque l’instructeur veut 
faire reprendre la marche directe, il com- 
mande : 

4. En — avant. 

2. Guide à gauche (ou à droite). 

A la première partie du premier commandement , 
qui est en , le pivot se prépare à reprendre l’allure 
à laquelle il marchait précédemment. 

A la deuxième partie du même commandement , 
qui est avant , tous les canonniers redresseul leurs 
chevaux, elles deux ailes se portent eu avant à la 
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môme allure , se couformaut aux principes de U 
marche directe. 

Au coramaudemeut guide à çauche (on à droite ), 
les canonniers se repleut du côté indique. 

716. Lorsque les canonniers ont exécuté quel- 
ques conversions à droite et à gauche , entre- 
coupées de marches directes, et que les chevaux 
sont plus calmes, l’instructeur les fait passer 
au trot ; après quelques tours au trot , il les’ 

' remet au pas . 

717. Los canonniers conversant en cercle à 
droite, pour faire changer le côté de la con- 
version sans arrêter, l’instructeur commande : 

1 . Peloton , en cercle à gauche . < • 

2. Marche. - 

Au commandement marche, l’aile gauche arrête 
et devient pivot. L’aile droite , prenant l’allure à 
laquelle marchait l’aile gauche, se porte en avant 
et décrit un cercle proportiouué a le tendue du 
front. Tous les autres canonniers redressent leurs 
chevaux , et les dirigent de manière à parcourir do 
nouveaux cercles eu sens inverse. 

Lorsque les canonniers commencent à conver- 
ser régulièrement , l’instructeur exige que les 
conducteurs des ailes marchantes règlent l’allure 
de manière à arriver ensemble en bataille et en 
colonne, le conducteur de chaque rang se ré- 
glant toujours sur celui qui le précède. 

718. Les canonniers étant suffisamment exer-’ 
ces aux conversions par rang au pas et au trot 
uü fait serrer les rangs pour exécuter les con- 
versions par peloton , eu suivant la même gi>». 
dation. 
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L’instructeur commande : 

1 . Peloton en cercle à droite (ou à gauche]. 

2. Marche. 

(PI. 66, fig. C.) 

An commandement nargue, les canonniers du 
premier rang exécutent leur mouvement, comme il 
est prescrit n.° 7 1 3 ; les canonniers du deuxième rang 
tournent la tète et portent la maiu du côte de l’aila 
marchante, aliu que chacun d’eux puisse être de deux. 
cauouui'TS eu deliors de la direction de sou chef de file, 
A cet eflèl, au moiueul où la conversion commence, 
chaque canonnier du deuxième rang exécute uu quart 
d à- gauche , eu rangeant les hanches de son cheval 
avec ta jambe droite(ou unquarui’a-droile, eu rangeant 
lès hanches de sou cheval avec la jambe gauche), se 
maiuteuaut, pendant toute la durée de la conveisi.ni, 
dans la direction de sou nouveau chef de file, et 
rcstaul exactement à deux tiers de mètre (a pieds) 
de distance du premier raug. Les deux canonniers 
de l'aile marchante du deuxième rang , qui n'ont 
plus de chef de ti!e , doivent décrire leur cercle 
sans déborder .le premier rang plus qu’il M’est indi- 
qué , afin de se replacer plus facilement à leurs chefs 
de file. Pendant toute la conversion, ils doivent 
régler leur allure de manière que le deuxième rang, 
qui s’aligne sur eux , soit a sa distance. 

719. Pour arrêter la conversion , l'instructeur 

commande : 

1 . Peloton . 

2. Halte. 

5. A gauche (ou à droite]-— alignement* 

• • 4. Fixe. 

Au commandement peloton , tes canonniers du 
deuxième laog redressent leurs chevaux fit se re- 
placent a leurs chefs de lile. 

ii i5 


Digitized by Google 



17fr ÉCOLE DU PELOTON A CHEVAL. 

Au commandement halte, tous les canonniers 

arrêtent. , , . ^ j . \ 

Au commandement a gauche ( ou a droite ) 

alignesjekt, ils s’alignent du côté, indiqué. 

Au commandement fixe , replacer la tête directe. 

On porte ensuite le peloton en avant , et on 
lui lait recommencer le meme mouvement de 
conversion. 

720. Lorsque l'instructeur veut faire reprendre 
la marche directe , il commande : 

1 . En — AVANT. 

2. Guide à gauche ( ou à droite ). 

, A la première partie du premier commandement , 
nui est en, les canontiieis du deuxième rang se re- 
placent à leurs chefs de hle , de maniéré a se porter 
droit devant eux à la dernière partie du commande- 
ment , qui est avant. 

721. Le peloton conversant à droite, pour 
changer le côté de la conversion, sans s'arrêter* 
l'instructeur commande ; 

< \ . Peloton , en cercle à gauche. 

2. Marche. 

(P1.66, fig.C.) 

Au commandement peloton en cercle à gauche , 
les canouuiers du deuxième rang se replacent a leurs 

chefs de file. . . » 

a., non, mandement marche, les canonniers du 



il est prescrit n.° 7*^* 

-* L’instructeur fait le commandement marche 
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à l'instant où les canonniers du deuxième rang 
sont à leurs chefs de file. 

722. Pour habituer à réparer les fautes , on 
fait quelquefois appuyer le pivot sur son rang , 
afin que les canonniers , se sentant presses , ap- 
prennent à gagner du terrain vers l’aile mar- 
chante. On fait ensuite porter le pivot du côté 
opposé à l’aile marchante, ce qui oblige les 
canonniers à se rapprocher de lui. 

Lorsque les canonniers ont acquis , dans Pexéw 
cution de ces mouvements au pas , l’intelligence 
et l’adresse nécessaires pour éviter les à-coups f 
on les leur fait répéter au trot. 

- 725. Le peloton étant de pied ferme , pour 
le placer dans une direction perpendiculaire à 
l’ancien front , l’instructeur commande : " 

é 

4. Peloton , adroite (ou à gauche ). 

2ï Marche.. ' * 

3. Halte. 

*4. A gauche (ou à droite ) — alignement. 

5. Fixe. 

r Ce qui s’exécute suivant- les principes de la con- 
version à pivot fixe. 

L’instrocteur fait lé commandement haltë lors- 
que l’aile marchante est près de terminer son 
quart de conversion. • ’ i 

724. Le peloton étant de pied ferme, pour 
faire f$ce en arrière , l’instractcur commande : 

1. Peloton , demi- tour à droite (ou 
à gauche). 

2. Marche. ’ 

U l r j* 
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» / 

ô. IIaltr. 

4. A gauche ( ou ri droite ) — alignement. 

5. Fixe. 

Ce qui s'exécute suivant les principes n 0 7^3, le 
■peloton parcourant une moitié de cercle équivalt-uie 
à deux à-droite . 

L’instructeur fait le commandement halte 
lorsque l'aile marchante est près d’arriver face 
en arrière, sur une ligne parallèle à l’ancien 
front. 

725. Le peloton étant de pied ferme , pour 
le placer vers sa droite , dans une direction 
oblique à l'ancien front, l'instructeur commande ; 

1 . Peloton y demi- à-droite (ou demi-à~ 

gauche ). 

2. Marche. 

3. Halte. 

4. A gauclte (ou à droite) — alignement. 

5. Fixe. 

Ce qui s'exécute suivant les principes des con-* 
versions à pivot fixe. 

L’ins'ruclenr fait le commandement halte 
lorsque l'aile marchante est près d'arriver à la 
moitié d’un à-droitc ou d’un à^gauche. 

726. Avant d’aligner le peloton » f instructeur 
fait porter le canonnier de l’aile marchante à 
hauteur du pivot , afin que 1rs canonniers n’aient 
pas à reculer pour s’aligner. 

727. Le peloton étant en marçhe , l’instruc- 
teur lui fait exécuter les mêmes mouvements» 
aux commandements : \. peloton à droite (ou 
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^gauche'), demi-tour à droite (ou demi- tour 
à gauche ), de mi- à- droite (ou demi-à-gauche) ; 
2. marciJe : 5. en — avant j guide à gauche ' 
(ou à droite }. 

Au comnundement marche , Tuile qui doit con? 
verser tourne à Tallure à laquelle ,1a .troupe marchait 
précédemment •, l’ailé qui devient pivot arrête. 

A la première partie du troisième .commandement,- 
qui est en, le pivot se prépare à reprendre l’allure 
à laquelle le peloton marchait précédemment. 

A la deuxième partie du même commandement, 
qui est avaïit, les deux niles se portent en avant 
ensemble et à la même allure. 

L’instructeur veille à ce que les canonniers-, 
ne prennent la. marche directe qu’à la dernière, 
partie du commandement en — avant. 

Cçs mouvements s’exécutant birn-.de pied 
ferme et en marchant , on les répète au trot. 

conversion; a pivot mouvant. 

728. La conversion à pivot mouvant s’emploie 
dans les changements de direction successifs eu 
colonne. 

Dans celte conversion , le pivot mouvant a 
pour objet de dégager par degrés le terrain où 
commence le mouvement, el de l’abandonner 
cp avançant dans la nouvelle direction. - » 

Le conducteur de l’nile marchante doit aug* 
menlcr son allure cl décrire son arc de cercle 
de manière à ne point faire ouvrir ni serrer 
les files. Le pivot, décrit, un arc de cercle de 
cinq pas , en ralentissant l’allure. Dans chaqua 
rang , les canonniers placés depuis le milieu^ 
n 1 5** 
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du rayon de la conversion jusqu à 1 aile mar- 
chante augmente progressivement l’allure , de 
manière (pie celui du milieu du rayon eoiiscr vg 
l'allure à laquelle il marchait préçédemipcnt. 
Les canonniers placés depuis le milieu du rayon 
jusqu'au pivot ralentissent, dans la même pro— • 
pression. A la fin d'une conversion à pivot 
mouvant, la portion de la troupe qui a aug-* 
mente son allure doit la diminuer, cl celle qui 
l'a diminuée doit Paugraentcr. 

Tous les canonniers redressent leurs chevaux ;, 
l’aile marchante et le pivot reprennent l'allure 
à laquelle on marchait précédemment. 

Dans la conversion à. pivot mouvant . on 
doit pas entendre par ie milieu du rayon de 
conversion le centre de la troupe qui converse , 
mais le milieu de la ligue (pii , partant de 1 aile 
marchante , irait aboutir au point autour duquel 
le pivot décrit sou arc de cercle. Ainsi, dans 
un peloton de douze files , le milieu du rayon, 
de la conversion est entre la. quatrième et la cin- 
quième file. C’est donc la cinquième file du côte 
du pivot qui doit conserver l'allure ù laquelle 
on marchait précédemment. 

729. Le peloton étant en marche , et supposé 
tète de colonne , pour lui faire changer de direc- 
tion , l'instructeur commande : 

Tête (Je colonne(Ji) gauche (ou [/*] droite). 

A ce commandement., Ic sous - instructeur, 
commande 


/ 


AIMIGLE lit.. -.r t.7$ 

- i. ToI#/7»C^Ù)gaUCHe(oU [«^DROITE). 

2. JDl-r- AVANT. 

(1*1. 66 ,. fig. D.)- 

A la première partie du premi'T commandement,, 
qui est tournez r le pivot se prépare à ralentir son. 
allure et l'aile marchante à augmenter la tienne. 

A la deuxième partie du commandement, qui est 
gauche , le peloton tourne à gauche , le pivot ralen- 
tissant son allure en décrivant un arc de cercle de 
cinq pas l’aile marchante augmente la sienne et se 
règle sur le pivot pendant toute la durée de la con- 
version.. 

A la première partie du deuxième commandement ,. 
qui est en , Je pivot et l'aile marchante se préparent 
à reprendre l'allure à laquelle ils- marchaient prêté-. 
«Jeinmenl. 

A la deuxième partie du même commandement , 
qui est avant, tous, les canonniers redressent leurs 
chevaux ,. le pivot et l’aile marchante reprennent 1 * 
marche directe et l'allure à laquelle on marchait avant 
de couverser. 

MARCHE OBLIQUE INDIVIDUELLE*. 

750. te peloton marchant en bataille, pour* 
hii faire gagner du terrain vers Pun de ses flancs,, 
sans changer de front , l'instructeur commande ;; 

i . Oblique (ài) droit e(ou [dr] gauche ). s 

2* Marche. 

( PI. 67 , fig. A.) 

ÀncommandementMARCHE, les canonnier s ex routent 
tous, en même temps, un quart (f à-droite , de ma- 
nière que la tête de chaque cheval se trouve placée 
vis-à-vis de IVxlréniilé de l'ercolurp du cheval <i"i 
est a. sa droite , et que le genou droit de ehaqa* 
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eauonnier soit en arriére du genou gauche -du ca- 
nonnier vers lequel il oblique. Ce premier .mouve- 
ment exécuté, les canonniers se portent droit devant 
eux dans la nouvelle direction , se réglant sur le guide. 

Lorsque le peloton a suffisamment obliqué , 
l'instructeur commande : 

En AVANT. 

A la dernière partie du commandement, qui est 
Avant, les canonniers redressent leurs chevaux et 
se portent droit devant eux, se réglant du côte' du 
guide. 

Dans la marche oblique, le guide est toujours 
du côté vers lequel on oblique , sans que l'indi- 
cation en soit-faite ; et , après le commandement 
en — avant, le guide revient , également sans 
indication, du côté oit il était précédemment. 

Lorsque les canonniers ne sont pas lies les un§ 
a.ux autres, ils doivent augmenter progressivement 
l’allirre pour se rapprocher du côté vers lequel 
on marche.; ils doivent insensiblement la ralentir, - 
s’ils sont serres ou plus avancés que l’aile vers 
Jaqucllè ils obliquent. 

Tous ces mouvements s’exécutent- ej> gagnant 
plus de terrain en avant que sur le côté. 

751. Le peloton marchant au pas , pour exé- 
cuter l’oblique au trot , l’instructeur commande : 
4. oblique à droite (ou à gauche') — au trot; 
2 , MARCHE., 

Lorsque le peloton a suffisamment obliqué * 
l’înslructrur commande en— avant. 

Le guide a raltcnliou de partir au IroL, sans 
précipitation. 
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LE TELOTON MARCHAIT EN BATAILLE , LE ROMPRE PAR 
QUATRE OU PAR DEUX A LA MÊME ALLURE. 

752. L’instructeur commande ; 

1 . Par quatre (ou par deux ). 

2 . Marche. 

5. Guide à gauche. 

An commandement marche, le* quatre (on deux) 
premières files de droite continuent oe marcher droit 
devaiit elles à la même allure ; les autre* files ar- 
rêleiii et rompent successivement par quatre (ou par 
deux}, comme il est prescrit n.° 659. 

Le peloton marchant en bataille , pour le 
rompre par un , le mouvement s’exécute par 
files , suivant les mêmes principes , en observant 
que la première file continue seule de marcher.. 

753. Le peloton marchant au trot , on te 
£iit rompre suivant les mêmes principes, les pre- 
ptières files continuant de marcher à la même 
allure , toutes les autres passant au pan an com- 
mandement marche , et ne reprenant le trot 
quVn commençant leur oblique. 

73.4. Pour rompre le peloion par la gauche, 
le mouvement s’exécute suivant les mêmes prin- 
cipes , et par les moyens inverses,, aux com- 
mandements : 4. par la gauche par quatre (ou 
par deux ) ; 2 . marche ; 5. guide à droite. 

LE PELOTON MARCHANT en COLONNE PAfl, DEUX OU PA£ 
QUATRE , LE FORMER A LA MÊME ALLURE. 

755. Le peloton, marchant en colonne , la, 
droite en tête , l'instructeur commande 

1 
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- • ' i. Formez le peloton, 1 ~ ~ 

• 2. Marche. 

5. Guide à droite. 

, £ 

Ce mouvement s’exécute comme pour Ven avant 
en bataillé , u.° 667 . 

73G. Le peloton marchant en colonne nu trot, 
la droite en tête , l’instructeur cummaude : . 

1. Formez le peloton. 

2. Marche. 

JL. Guide à droite. 

Au commandement m arcu e , les deux (ou quatre) 
premières fitès passent au. pas ,* les autres files con- 
tinuent de marcher à la même allure , obliquent 
immédiatement à gauche, marchent droit devant 
elles dans cette direction, se redressent par un quart 
éCà~droite vis-à-vis de la place qu’elles doivent oc- 
cuper dans le peloton, et passent au pas. eu arrivant 
sur l’alignement des premières. 

Au commandement guide à droite , elles se règlent 
à droite. 

La colonne marchant par un , on forme le „ 
peloton suivant les mêmes principes. 

737. La colonne marchant la gauche en tête, 
on forme le peloton suivant les mêmes prin- 
cipes , et par les moyens inverses , aux com- 
mandements : 1 . formez le peloton ; 2. marchç; 

3. guide à gauche. 

0 

LE PELOTON MARCHANT EN BATAILLE , LE ROMPRE PAR 
QUATRE OU PAR DEUX , EN DOUBLANT l’aLLURK. 

• 738. L’instructeur commande : 

i. Par quatre (ou par deux') — au trot c j 
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» 2. Marche. 

5. Guide à gauche. 

Au commaudcmeut marche, les quatre (ou deux) 
premières files de droite prennent le trot; les autres- 
continuent de mai cher au pal cl prennent succes- 
sivement le trot quand elles sont dédoublées et 
qu'elles obliquent à droite pour entrer dans la co- 
lonne. 

Le peloton marchant en bataille, pour le 
rompre par un , le mouvement s’exécute par files, 
suivant les memes principes. 

739. Pour rompre le peloton par la gauche, 
le mouvement s'exécute suivant les mêmes prin- 
cipes, et par les moyens inverses , aux comman- 
dements : 1 .par la gauche par quatre ( ou par 
deux') — au trot ; 2. marche ; 3. guide à droite. 

i • * 

LE PELOTON MARCHANT EN COLONNE PAR DEUX 00 TAR 
QUATRE, LE FORMER EN DOUBLANT l' ALLURE. 

740. Le peloton marchant en colonne, la* 
droite en tête , l’instructeur commande : 

• , "1 . Formez le peloton — au trot . 

2. Marche. 

5. Guide à droite. 

Au commandement marche , les deux (ou quatre ) 
premières files continuent de marcher droit devant 
elles à la même allure ; lesautres files prennent le 
trot , obliqueut immédiatement à gauche, marchent 
dans celte direction , se redressent par un quart d’à * 
droite , vis-à-vis de la place qu’e- les doiveut occuper 
dans le peloton, et passent au pas eu arrivant sur 
l’alignement des premières. • 

. Au conunandeou;ut£u4fe à droite , elles se règlent 
adroite. ... , 

, • 

« 
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* * / 

La colonne marchant par un , on forme le 
peloton suivant les mêmes principes. 

*741. La colonne marchant la gauche en fête,, 
on forme le peloton Suivant les memes principes , 
et parles moyens inverses , aux commandements : 

1 . formez le peloton — au trot ; 3. marche ; 5. 
guide à gauche. 

MOUVEMENT PAR QUATRE -, LE PELOTON ÉTANT EN 

COLONNE OU EN BATAILLE. 

742. Le peloton étant en colonne, la droite, 
eu tête , rinstructcur commande : 

1 . ( A gauche ou à droite ) parquatre r * 

2. Marche. 

(l>l.6 7 ,fig. B.) 

Au comrnaudemeut marche , chaque rang de quatre 
exécute son à-pauche suivant les principes de» cou-* 
versions a pivot fixe \ les numéros 4 tournent sur *ux- 
tnêuies , rangent «le la jambe gauche les hanches de 
leurs chevaux , afin de ne pas gêner l’emboUemeut 
du rang placé derrière eux , et se règlent, aiusi que 
les autres cauouuiers, sur les ailes mârchaules. 

L’emboîtement presque terminé, rinstructcur 
commande : 

1. Halte. 

2. A droite (ou à gauche') — alignement. 

3. Fixe. 

Au commaudementnALTE , les canonniers redressent 
leurs chevaux , et arrêtent sans à coup. 

Dans ce mouvement , le premier et le deu- 
xieme rang cxcculcul , chacun pour son compte , 
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use conversion à pivot fixe. Chaque rang de quatre 
du deuxième rang vient se placer à côté du rang 
de quatre , composé de ses chefs de file. Le mou- 
vcmeut termine, le peloton se trouve sur un rang. 

743. Le peloton étant sur un çang , on le remet 
en colonne par les commandements prescrits 
n.° 742 ; alors les canonniers du deuxième rang 
sont placés en avant de leurs chefs de file. 

jEn exécutant encore deux à-gauche par quatre 
de la même manière , on remet le peloton dans 
l’ordre naturel. 

Dans le premier à-gauche par quatre , le 
premier rang de quatre doit faire sop mouvement 
lentement afin de donnér aux autres le temps 
d’exécuter le leur ; mais au deuxième à-gauche 
par quatre, le dernier rang de quatre, qui 
devient tète de colonne , doit faire son mouvement 
en allongeant un peu l’allure pour ne pas retarder 
la queue delà colonne. 

744. Le peloton étant en colonne, et ayant fait 
un à-gauche par quatre , comme il est presorit 
n.° 742, ce qui le met sur un rang, l’instructeur, 
pour faire face du côté opposé, -commande : 

*. “ «Y ; Y 

A. Demi- tour à gauche (ou à droite} 
par quatre . 

2. Marche. 

Au commaudemeul marche, chaque rang de quatre ' 
fait un demi-tour à gauche , suivant les mêmes 
principes que pour les à-gauche par quatre. <- , > 

Pour faire arrêter après le demi-tour, l’in- 
structeur commande : v v’-'vr; 

u 16 . 
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Halte. 

2 . droite (ou à gauche) — alignement. 

5. Fixe. 

Pour remettre le peloton en colonne dans 
l'ordre naturel , •l'instructeur fait exécuter un 
à-gauche (ou un à-droite) par quatre. 

7'j 5. Loi&que la colopue est en maiche, le mou- 
vement s’exécute comme il est prescrit n. u 74 'A, en 
observant qu’au comtnaudeiuent marchk , les pivots 
arrèteut aussitôt sans à coup, et tournent sur eux- 
mêmes en rangeant de la jambe gauche les hanches 
de leurs chevaux. 

L’emboîtement presque terminé , l’instructeur 
commande : 

1 . En AVANT. 

2. Guide à droite ( ou à gauche ). 

A la deuxieme partie du premier commandement, 
qui est avant, les pivots sé portent en avant ainsi que 
tous les autres canonniers, se conformant auxprincipes 
de la marche directe et se réglaul du côté du guide. 

746. Le peloton marchant en colonne, et 
ayant fait un à-gauche par quatre , ce qui le 
met sur un rang, l’instructeur fait exécuter un 
demi-tour à gauche (ou à droite) par quatre ; 
l’emboîtement presque terminé, il commande : 

i . En AVANT. 

2. Guide à droite (ou à gauche ). 

Pour remettre le peloton en colonne dans 
l’ordre naturel , l’instructeur fait exécuter un 
à-gaucJie ou un à-droite par quatre , et il 
indique le guide à gauche. 

• N 

‘l •’ 
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747. Le peloton marchant en colonne par 
quatre, la droite en tète, pour le faire ré I iq- 
grader, l’instructeur commande : 

1. Demi-tour à gauche (ou à droite ) 

par quatre. 

2. Marche. • 

5. En — avant. } 1 

4. Guide à droite (ou à gauche'). 

Ce qui s'exécute suivant les principes prescrits 
n.' 7^4» <n obucrvaul que les rangs de quatre doi- 
vent arriver ensemble à l'emboîtement $ qu’ils doivent 
déboîter légèrement en commençant le deuxième 
quart de conversion , et se régler sur le dernier 
rang de quatre, qui, devenant tete de colonne, 
allonge l'allure pour ne pas retarder les autres. 
Après ce mouvement, les canonuieis du deuxième 
rang soûl placés eu avant de leurs chefs de file. 

On remet la colonne dans l’ordre naturel en 
lui faisant exécuter un demi-tour à droite ( ou 
demi-tour à gauche ) par quatre. 

748; Le peloton étant en bataille , pour lui 
fa*rc gagner du terrain vers sa droite ou vers 
sa gauche, l'instructeur commande: 

1. A droite (ou à gauche ) par quatre. 

2. Marche. 

5. En — avant. 

4. Guide à gauche (ou à droite'). 

Le peloton ayant fait à droite par quatre , les 
canonniers sout formés *ur huit de front, (iliaque 
rang de quatre exécutant le mouvement pour son 
compte, tes quatre canonniers du deuxième rang 
se trouvent placés à dioite des quatre cauotmiers dit 
premier. * — \ * » * 

u t6* 
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C’est ^inverse si le mouvement s’exécute parla 
gauche. 


749. Le peloton ayant fait à droite (ou à 
gauche ) par quatre , et se trouvant sur huit 
de front , pour faire changer de direction, l’in- 
structeur cbmmande : 


Télé de colonne à gauche ( ou à droite). 


A ce commandement, le sous - instructeur 

- commande : 

1. Tournez — (à) gauche (ou [a[] droite). 

2. En — avant. 

- A la deuxième partie du premier commandement 
«jui est gauche, le premier rang de huit tourne à 
gauche \ le pivot conlinue de marcher à la même al- 
lure , eu décrivant un arc de cercle de cinq pas ; 
l’aile marchante augmente la sienne , tous les autres 
rangs de huit conversent de la même manière en 
arrivant sur le terrain où le premier a tourné. 

750. Pour remettre le peloton en bataille , 
f instructeur commande : .. 

V 

1 . A gauche (ou à droite) par quatre. 

2. Marche. 

3. Halte. 

4. A droite (ou à gauche) — alignement. 

3. Fixe. 


751. Le peloton ayant fait un à-droite (ou 
à-gauche ) par quatre , et se trouvant formé 
sur huit de front, pour le faire rélrogradcr dans 
cet ordre, l’instructeur fait exécuter un demi- 
tour, comme il est prescrit n.° 746. , 

A • , 
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75*2. Le peloton étant en balaie, pour le 
faire rétrograder, Tinslructeur commande i 

1 . Derni-tour â gauche (ou à droite} par 
quatre. . 

2. Marche. 

5. En AVANTS 

4. Guide à droite Ç ou h gauche). 

( PI. C 7 , fig. C.) / 

Après ce mouvement, le deuxième rang se trouve 
placé eu avant du premier, et les rangs de quatre 
sont intervertis dans tout le peloton# 

Dans la marelle en arriére, le peloton sc 
conforme aux principes de la marche directe. 
On exige la même précision que s’il marchait 
dans l’ordre naturel. 

L’instructeur remet lé peloton face en tête par 
le inemè mouvement. 

755.. Avant de commencer les mouvements 
par quatre , l’instructeur s’assure que les ca- 
nonniers connaissent bien leurs numéros , et 
que ceux du deuxième rang ont leur distance. 
Il veille à ce que les pivots ne ralentissent pas 
l’allure au commandement préparatoire , à ce 
qu’ils arrêtent et tournent sans reculer an com- 
mandement marche; qu’ils ne sc jettent d’aucun 
côté et rangent exactement les hanches de leurs 
chevaux, se réglant sur les ailes marchantes; 
enfin à ce que les ailes marchantes aient leurs 
♦ chevaux ploycs du côté du pivot ; qu’elles em- 
boîtent légèrement et qu’elles déboitent de 
meme.* * ‘ - * «•* ■ 

ti - iG** . 
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186 ECOLE DU PELOTON A CHEVAL. 

754. Dî®s les mouvements de flanc , le sous- ' 
instructeur sc .place du côté du guide , à hauteur 
du premier rang de huit. 

Le serre- file fait un à-droite (ou un à-gciuche') 
et marche à hauteur de sa place de bataille. 

Dans les demi -tours, le peloton étant en 
bataille , le sous-instruclcur et le serre-file font 
^ demi-tour pour leur compte , et se trouvent 
alors , le sous-instructeur derrière le centre du 
peloton, et le serre-file en avant du centre du 
deuxieme rang, devenu premier. 

755. Les mouvements par quatre doivent 
s'exécuter à droite et à gauche , alternativement, 
et à l’allure à laquelle on marche. 

Lorsque le peloton marche en colonne , la 
droite en tête , on fait des demi-tours à gauche ; 
et lorsqu’il marche la gauche en tête, on. fait 
des demi-tours à droite. 

756. Le peloton marchant en bataille à rangs 
ouverts, et les files à un pas d’intervalle, l’in- 
structeur fait cxécuWr le maniement des armes. 

7 -57. Le travail étant terminé , l’instructeur 
fait mettre pied à terre cl défiler. 

ÉCOLE DE L’ESCADRON A CHEVAL. 

758. L’escadron à cheval est formé , dans 
l’ordre en bataille et dans l’ordre en colonne 
par quatre , et dans l’ordre en colonne par pe- 
lotons, comme il esl'prescrit n. os 201, 202 et 203. . 

La tenue des canonniers et celle des chevaux 
sont les memes qu’à l’école du peloton. ^ 
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Les principes généraux exposés au commen- 
cement de Y École de l'escadron à pied , n.°204, 
s’appliquent à l’cseadron à cheval, avec les mo- 
difications et additions suivantes. 

L’allure est toujours celle du pas, lorsqu’au- 
cun commandement n’en indique d’autre. À me- 
sure que l’escadron acquiert du calme et de 
l’ensemble, et qu’un mouvement est bien com- 
pris , il est répété le sabre à la main , • et alter- 
nativement, aux deux allures. 

Lorsque le capitaine commandant veut faire 
changer d’allure, il choisit le moment où l’es- 
cadron marche avec calme et ensemble ; il exige 
que tous les canonniers prennent à la fois, et sans 
à-coup, l’allure indiquée. 

On fait mouler à cheval et mettre pied a terre 
sans explications et par temps. 

Le capitaine commandant s’assure que, dans 
tous les mouvements, les distances entre les 
pelotons sont exactement observées ; que les 
canonniers conservent beaucoup d’aisance entre 
eux , et que ceux dû deuxième rang sont non 
seulement dans la direction de leurs chefs de 
lile , mais encore à deux pieds, de tète à croupe. 

Dans les alignements , le guide particulier de 
droite ou de gauche, au commandement halte, 
vient appuj’er la tcle de son cheval à la botte 
du guide principal , déjà sur la ligne. 

Le pas, qui est compté de deux tiers de mètre 
dans l’école de l’escadron à pied, est de un mètre 
dans l’ccolc de l’cscadron à cheval. 


J £8 ECOLE DE ^ESCADRON A CHBVAÊ- 

ARTICLE I/ r 

Alignement successif des pelotons dans l’escadron» 

Alignement de l’esoadrou. 

Ouvrir et serrer les rangs. 

Bornpre l’escadron par quatre. 

Marche directe en' colonne par quotre. 

Changement de direction. 

Marche oblique individuelle. 

L’escadron marchant en colonne par quatre , le 
former en avant, à gauche ou sur la droite en bataille. 

Be'gler la vitesse des allures. 

75& L’escadron étant forme sur deux rangs 
* ouverts, les sous -officiers , -brigadiers et ca- 
nonniers à la tête de leurs chevaux , les chefs 
de pelotons à cheval, à dix pas (10 mètres) 
vis-à-vis du centre de leurs pelotons , et leur 
faisant face, le capitaine commandant corn.- 
mande : 

1. Garde- à' vous* 

2. Adroite — alignement. 

5. Fixe. * 

11 commande ensuite :* 

Dans chaqüe peloton et dans chaque rang 

— comptez-vous (par) quatre. 

A ce commandement , les canonuiers s« comptent 
dans tes quatre pelotons à la fois, en commençant 
par la droite de chaque rang. 

Le capitaine commandant fait ensuite monter 
à cheval. 

Au commandement reprenez — vos bangs , les 
chefs de peloton se portent en avant , font face en 
têt» par uu demi-tour à droite , et se placent devant 
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489 

Je centre Je Ipur troupe, la croupe de leurs chevaux 
« un pas (i mètre) de la tète des chevaux du pre- 
mier rang. Les serre- Blés suivent le deuxième rang. 

ALIGNEMENT SUCCESSIF DES PELOTONS DANS l’eSCADRON* 

760. Mêmes commandements qu’aux n."’ 206, 
207 et 208, les mouvements des pelotons s’exé- 
cutant d’après les principes de V Ecole du peloton 
à cheval. 

ALIGNEMENT DE l’eSCADRON. 

761. Comme il est prescrit n. OÎ 209 et 210 
de Y Ecole de l’escadron à pied. 

OUVRIR ET SERRER LES RANGS. 

762. Comme il est prescrit n.° 211 et 212, 
avec les modifications suivantes : 

Les canonniers du deuxième rang , au comman- 
dement marche, reculent de six pas (6 mètres); 
les chefs de peloton, au même commandement, se 
porteut à six pas (6 mètres) en avant, et font 
face au centre de leurs pelotons par nu demi-tour 
à gauche. 

ROMPRE L’ESCADRON PAR QUATRE. 

765. L’escadron étant en le capi- 

taine commandant commande : ^ 

1. Par quatre. 

2 . Marche. 

o. Guide à gauche. 

An premier commandement, le chef du premier 
pelotou se place devant les quatre files de droite . 
de sou peloton , et le guide particulier de droite 
se place à sa droite. 
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Au commandement m vrcu K , les quatre première* 
files se portent droit devant elles et sont suivies 
par les autres files, qui rompeut successivement 
comme il est prescrit n 0 659. 

Les chefs des autrrs pelotons rompent avec les 
quatre premières files de leurs pelotons , et se niaiu* 
tiennent à leur hauteur à un pas sur le flanc du 
côté du guide, chaque rang de quatre ne conservant 
que deux tiers de mètre (2 pieds) de distance de 
l’un à l’autre. 

Il est essentiel que les files , après avoir mar- 
ché six pas (6 mètres 1 droit devant elles, ne 
cherchent pas à entrer trop tôt dans la colonne, 
et restent dans l’oblique individuel jusqu’à ce 
qu’elles la rencontrent. 

Le capitaine commandant! ne commande le 
guide que lorsque les quatre premières files 
ont rompu. 

7C4- En arrivant sur le terrain d'exercice * 
le capitaine commandant commande : 

1 . Colonne • # 

2 . II&lte. 

WARCnB DIRECTE EM COLOMNE DAR QUATBE. 

765. Qu4p4a colonne est arrêtée, le ca- 
pitaine commandant s'assure que 1rs officiers , 
les serre-files et les guides particuliers sont 
placés comme il est prescrit litre 11, u.° 202; 
ensuite il commande : 

* 1 . Colonne c# avants. 

. , 2 . Marche. • * 

5 . Guide à gauche. 
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766.- Le but de celle marche en cplonne étant 
de calmer les chevaux et de donner de l’eu- 
semble aux allures, les cauonnicrs évitent de 
rechercher leurs chevaux ; mais le capilaiue 
commandant exige qu’ils se conforment aux 
principes de la marche directe, que les rangs 
de quatre soient exactement alignes, que les files 
marchent dans une même direction , que les 
canonniers, rapprochés botte à botte, con- 
duisent leurs chevaux sans employer de force, 
conservant la position du corps et la main de 
la bride bien placée. 

7C7. La colonne ayant -marché par quatre 
pendant un quart d’heure au moins, le capitaine 
commaudatvt commande : 

\ 

1 . Au trot. 

2. Marche, 

Au commandement mauche, les canonniers pren- 
nent le trot , ayant toujours soiu de ne pas rechercher 
leurs chevaux, et de les calmer quand ils s'ani- 
ment. 

Lorsque la colonne a parcouru au trot environ 
mille pas ( 1000 mètres ), le capitaine comman- 
dant commande : 

4 . Au pas . 

2. Marche. 

Ayant marché quelque temps, on fait re- 
prendre fallure du trot, et, après avoir de nou- 
veau parcouru mille pas ( 1000 mètres) , on fait 
passer au pas. , . 

Le capitaine commandant choisit , pour chan- 
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gcr d’allure , l’instant où l’escadron marche avec 
calme et ensemble ; il exige que tous les canon-* 
niers prennent à la fois et sans à-coup l’allure 
indiquée. ' 

CHANGEMENT DE DIRECTION. 

768. Mêmes commandements qu’au n.° 216 , 
se conformant pour l’cxccution à ce qui est pres- 
crit n.° 662 de V École du peloton à cheval. 

MARCHE OBLIQUE INDIVIDUELLE. 

769. Mêmes commandements qu’à V École de 
Vescadron à pied, n. u 217 : pour l'exécution, 
on sc conformera à ce qui est prescrit n.” 665 de 
YEcole du peloton à cheval. 

L’ESCADRON MARCHANT EN COLONNE PAR QUATRE , LE 

FORMER EN AVANT , A GAUCHE OU SUR LA DROITE 

EN BATAILLE. 

770. L’escadron marchant en colonne par 
quatre , la droite en tête , pour le former en avant 
en bataille, on se conformera à ce qui est pres- 
crit n. # 219. 

771. La colonne marchant la droite en tête, 
pour la former en bataille sur son flanc gauche, 
le capitaine commandant commande : 

1 . A gauche — en bataille. 

2. Marche. 

5. A droite — alignement. , '• 

4. Fixe. 

i 

Au cominandemeut marche, les quatre premières, 
files tournent à gauche et se portent droit devant 
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403 ' 

elles î lorsqu’elles oui marché trente pas, le chef du 
premier peloton commande : halte. 

A ce couimaudement , les quatre premières files 
Arrêtent bien carrément et le guide particulier de 
droite se remet à la droite de IVscadrou. Toutes 
les autre- files viennent successivement, et saus com^ 
mandement des chefs de peloton, se former à la gauche 
et sur fatigueaient des premières, comme il est 
prescrit n.° 6G9 , observant dese matuleuir carrément 
et daus la même direction , avant de tournera gauche , 
afin de ne pas se rapprocher de la ligue de bataille* 

Le capitaine commandant, les chefs de peloton 
Cl le guide particulier de gauche , se conforment 
exactement à ce qui est prescrit pour Yen avant en 
bataille • 

772. La colonne marchant la droite en tête, 
pour la former en bataille sur Je prolongement 
en avant de son flanc droit, on se conformera à 
ce qui est prescrit n.° 221. • 

773 . Ou fait rompre l’escadron par la gauche , 
aux commandements : 1. parla gauche, par 
quatre: 2. marcue ; Z. guide à droite / et 011 
l’çxcrce à la marche en colonne, aux change- * , 
inenLs de direction et à la marche oblique indi- 
viduelle. Il est aussi exercé aux différentes for- 
mations, qui s’exécutent suivant les mêmes prin- 
cipes, et par les moyens inverses , aux comman- 
dements : 1. en — avant ( à droite ou sur la 
gauche ) en bataille ; 2 . marche ^3. à gauche — 
ALIGNEMENT ; 4. FIXE. 

774. Dans toutes ees formations, on s'attache 
de plus en plus à la régularité de l’exécution , 
à mesure que les canonniers s’y. habituent et que 
hes chevaux deviennent plus calmes. 

il i 17 
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On répète cette première instruction plusieurs 
jours de suite ; et lorsque l’escadron parait af- 
fermi dans les principes de la marche directe 
en colonne par quatre , des changements de 
direction , des obliques et des diverses forma- : 
lions en bataille , on fait exécuter tous ces 
mouvements au trot. 

régler la vitesse des allures. 

* 

*• 775. Quand les marches et formations pres- 
crites ci-dessus ont rais dans les allures assez 
» d’ensemble et de précision , le capitaine com- 
mandant" s’occupe d’en régler la vitesse. A cet 
effet , il fait mesurer deux longueurs d’environ 
mille pas (1000 mètres), et les fait parcourir 
successivement à l’une et à l’autre allure , pour 
s’assurer qu’elles sont réglées de manière à faire 
cent à cent dix pas ( 100 à 110 mètres) par 
minute , au pas , deux cents à deux cent vingt 
pas (200 à 220 mètres), au trot. 

Lorsque l’on a obtenu la précision et la ré- 
gularité dans les formations aux diverses allures, 
le capitaine commandant exerce l’escadron à 
rompre par quatre de pied ferme , au trot. 

Dans un terrain très-uni , les distances ci- 
dessus indiquées peuvent se parcourir en moins 
de temps ; mais on ne doit allonger les allures 
que dans les circonstances extraordinaires. 

On exerce l’escadron à ce qu’il doit exécuter 
en pareil cas , eu lui faisant allonger le trot de 
temps à autre : on donne rarement cette leçon/ 
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et seulement quand les allures sont franches et 
parfaitement réglées. 

ARTICLE II. 

i . # 

L’escadron étant en bataille, le former en colonne 
avec distance. - 

Marcher en colonne avec distance. 

Changement de direction par des conversions suc- 
cessives. 

Marche oblique .individuelle. • . 

Changer d’allure, étant eu colonne avec distance. 
Rompre par quatre, par deux , par un ; doubler 
par deux , par quatre, et former les pelotons à la 
meme allure. 

Mêmes mouvements , en doublant l’allure. 
L’escadron marchant en coldnne avec distance , 
faire face au côté opposé à sa direction, et se re- 
mettre face en tête. 

Arrêter la colonne. 

.. A gauche en bataille. 

Rompre par la droite , pour marcher vers ta 
gauche. ' •/ 

A droite , ordre inverse en bataille. 

Rompre en arrière , par la droite , pour marcher 
vers -la gauche. 

Sur la droite en bataille. 

Sur la gauche, ordre inverse en bataille. 

* Rompre par pelotons en avant de son front. 

En avant en bataille. 

Rompre par pelotons à droite et se porter en avant 
après la conversion. 

• En avant , ordre inverse en bataille. 

Rompre par pelotons à droite , tête de colonne k 
gauche, ou demi à gauche. 

Sur la queue de la colonne , face en arrière , en 
bataille. 

n «7* 
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Sur la -queue «le la colonne , face en arrière ,\ Ordre 
inverse en bataille. 

Rompre par pelotons à droite , tète de coloiine à 
droite ou demi à droite. 

Sur la tète de la colonne, face en arrière, en 
bataille. 

Sur la tête de la colonne , face en arrière, ordre' 
inverse en bataille. 

Mouvements par quatre , l'escadron étant en co- 
lotme avec dislauce. 

l'escadron ÉTANT EN BATAILLE , LE rORMEJl EN 
COLONNE AVEC DISTANCE. 

776. Corame il est prescrit n.° 229. 

MARCHER EN COLONNE AVEC DISTANCE. 

777. Comme il’ est prescrit n.°* 250 et 231. 
Les chefs de peloton sont responsables de la 

conservation de la distance, qui doit être de 
la moitié du front du peloton , six pas ( 6 mètres) 
comptés de ia croupe des chevaux du deuxième 
rang qui précède, à la tclc des chevaux dta 
premier rang de leur peloton. 

CHANGEMENT DE DIRECTION PAR DES CONVERSIONS 
SUCCESSIVES. 

778. Mêmes principes et mêmes, commande^ 
ments qu'au n.* 252. 

MARCHE OBLIQUE INDIVIDUELLE. 

779. Comme il est prescrit n. os 253 et 234 

de VÉcola de l'cscadron à pied. 1 

CHANGER L'ALLURE , ÉTANT EN COLONNE AVEC DISTANCÉ.’ 

4 - 7 . » ' n ' . * • . v 
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m 

trot, et du trot au pas; et lorsque les pelo- 
tons ont pris de l'ensemble dans ces changements 
d’allure , on fait partir au trot , la colonne 
étant de pied ferme, et Ton fait arrêter, la 
colonne marchant au trot. \ 

Le capitaine commandant veille à ce que les 
pelotons arrêtent , partent et changent d’allures, 
tous à la fois. 

II fait aussi parfois allonger ou diminuer in- 
sensiblement l’allure de la tête de la colonne, 
sans commandement, p^ur juger de l’attention 
des guides et les habituer à se conformer aux 
différentes progressions d’allure des pelotons qui 
les précèdent. 

• * » # 

ROMPRE PAR QUATRE, PAR DEUX, PAR CH J DOUBLER' 

PAR DEUX , PAR QUATRE , ET FORMER LES PE^O-r 

TORS A LA MÊME ALLURE. * 

781. L’escadron marchant en colonne avec 
distance , la droite en tète , pour rompre par 
quatre à la meme allure , le capitaine comman- 
dant commande : • • • 

1. Par quatre. 

2. Marche. 

f 5. Guide à gauche. ' 

4 

An premier commandement , répété par le chefd» 
preinirr peloton, cet oflicier et le guide particulier, 
de droite se placent comme il est prescrit n. # ^63. 

An commandement marche , répété par le chef du 
premier peloton, ce peloton rompt par quatre, comme- 
il est prescrit n.° ySi , et les chefs des trois derniers 
pelotons commandent halte. 

il 17** 
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Le chef du deuxième peloton, el s«rcce«dvertent 
ceux de.? troisième et quatrième , commandent par 
quatre , assez, à temps pour commander marche à 
] instant ou les quatre dernières files du peloton qui 
procède cômmeüeeul leur oblique pour entrer dans 
la colonne. 

782. L’escadron marchant en colonne par 
quatre, la droite en fête, pour rompre par 
deux à la même allure», le capitaine commun* 
daul commande i * 

4. Par deux « ' 

2, Marche. * 

5. Guide à gauche - 

Les chefs de peloton se conforment à ce qtii es© 
prescrit pour la rupture par quatre, et font les com- 
mandements: HALTE, et ensuite : i. par deux ; i. 
marche , de manière à' ne causer aucuûe inter- 
ruption dans la colonne. 

. 783. LVscadron marchant en coîo’nnê par 
deux, la droite en tète, pour rompre par urt 
à la même allure , le capilaiue commandant coin.— 
. mande : 

4. Par 

2. Marche. 

Ce qui s’exécute eotnme il est prescrit n.° 783, 
pour les dédoublements par deux , le guide particulier 
de droite se plaçant derrière le chef du premier pelo- 
ton. 

784. L’escadron marchant en colonne avec 
distance au trot , la droite en tête, pour rompre? 
par quatre à la même allure , le capitaine coi»r 
mandant commande 
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- f. Par quatre. ‘ 

2. Marche. 

5. Guide à gùuche. 

Au prrmier commandement, répété par le clief. 
du premier peloton , cet officier et le guide particulier 
de droite se placent comme il est prescrit n.* 763, 
• cl les chefs des trois derniers pelotons commandent : 
au pas. 

Au commandement marche , répété par tous les 
chefs de peloton, le premier peloton rompt par quatre* 
comme il est prescrit n. w 733 , et les trois derniers 
pelotons preu uenl le pas . 

Le chef du deuxième peloton , et successivement 
ecvx des troisième et quatrième, commandent par 
quatre — au trot , assez à temps pour commander 
marche quand les quatre dernières H les du peloton 

3 ui précédé commencent leur oblique pour entrer 
ans la colonne. 

Gcs principes sont applicables aux dédou^- 
Blcments par deux et par un. 

785. L’escadron marchant en cplonncpar un , 
J‘a droite en tête , pour faire marcher deux à la 
meme allure le capitaine commandant corn-r 
waude : 

4. Marchez deux. 

2. Marche. < 

Aux commandements marchez deux et marche, 
successivement répété* par le chef du premier peloton, 
ce peloton exécute sou mouvement comme il est pres- 
crit 11. • 678; le guide particulier de droite se porte 
à la droite du chef du premier peloton , qui êom* 
«onnde karts, après avoir marché dix pas. 

Les trois autres pelotons continuent d« marcher 
par un, et exécuteul successivement leur doublement, 
aux commandements de leurs chefs , qui ne com- 
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mandée t marche qu'à l’instant où la première file de 
leur peloton arrive à sa distance. . 

786. L’escadron marchant en colonne par 
deux , la droite en tête , pour faire marcher 
quatre ,à la même allure, le capitaine com- 
mandant commande : 

1. Marchez quatre. 

2* MabchEi 

Ce qui s'exécute comme il est prescrit n.° 78 5 * 
pour le doublement par deux. 

787. L’escadron marchant en colonne par 

quatre, la droite en tctc, pour faire former 
les pelotons à la même allure , le capitaine com- 
mandant commande : . . , 

1. Formez les pelotons. 

2. Marche. 

Au premier commandement, le chef du premier 
peloton commande : formez le peloton. 

Au commandement marche, répété par le chef du 
premier peloton , le guide particulier de droite se 
met à la droite de ce peloton , qui se forme comme 
il est prescrit n.° 735 ; le chef du peloton commande r 
HAiiT b , éprès avoir marché vingt pas. 

Les antres pclatons continuent de marcher en co- 
lonne par quatre, et se forment successivement aux 
commandements: x. formez le peloton; a. marche f 
faits par leurs chefs assez à temps pour commander 
Balte lorsque les quatre premières files deleur peloton 
arrivent à six pas du peloton qui précédé. * 

788. Lorsque la colonne est au trot , on se 
conforme aux mêmes principes , excepté qu’au 
lieu d’arrêter, les deux ou quatre premières files 
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Æu premier peloton passent au pas , au com- 
mandement marche de leurs chefs. 

Les autres pelotons continuent de marcher au 
trot , et exécutent leur mouvement à la même 
allure , les deux ou quatre première files de 
chaque peloton passant egalement an pas , au 
commandement marche, fait par leurs chefs, 
quand elles arrivent à leur distance. 

789. Lorsque l’on double en marchant au 
trot , le guide est commandé par le capitaine 
commandant aussitôt que les premières files ont 
doublé, ou que le premier peloton est formé ; 
dans ce dernier cas seulement , chaque chef de 
peloton répète le commandement du guide des 
que son peloton est formé. 

790. Dans le doublement au pas, le guide 
nVst pas commandé la tête de la colonne de- 
vant s'arrêter. 

ROMPRE PAR QUATRE , PAR DEUX ET TAR UN ; 150 CALER 

PAR ©EUX j PAR QUATRE,. ET FORMER LES PELOTONS, 

EX DOUBLANT LALLÜRE. 

791. L’escadron marchant en colonne avec * 
distance, la droite en Ictc, pour rompre par 
quatre en doublant l'allure , lç capitaine com- 
mandant commande : 

' 1 . Par quatre — au (roi-, 

2. Marche. 

-, 5. Guide à gauche. 

Au premier commandement , répe'té par le chef 
du premier peloton, ctl officier cl le guide parti— 
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culier de droile se placent comme il est prescrit 

n.° ^63- 

Au commandement marche, répété par le chef 
du premier peloton , ce peloton rompt par quatre , 

comme il est prescrit n.® 7 38. ' 

Les autres pelotons continuent de marcher au pas ; 
leurs chefs commaudenl successivement : par quatre 
—au trot , assez à temps pour commander marche 
à l'instant où les quatre dernières files du peloton 

3 ui précède commencent leur oblique pour entrer 
ans la colonne. 


Ces principes sont applicables aux dédoo*- 
blemcnts par deux et par un. ' ' ■* 

792. L’escadron marchant en colonne paru», 
pour faire marcher deux en doublant l’allure , 
le capitaine commandant commande : 

1. Marchez deux au trot. 

2. Marche. 

5. Guide à gauche. 

v . \ 

Aux commandements marchez deux — au trot et 
marche , successivement répétés par le chef du pre- 
mier peloton, ce peloton exécute soç mouvement 
comme il est prescrit n.° 685 , cl le guide particulier 
de droile se porte à la droite du chef du premier 
peloton. ' ' * 

Au premier commandement , les chefs des trois 
derniers pelotons commandent : au trot. Au com- 
mandement marche , répété par eux , les trois der- 
niers pelotons prennent le trot. 

Le chef du deuxième peloton , et successivement 
les chefs des troisième et quatrième , commandent : 
marchez deux , assez à temps pour commander 
marche à l'instant où la première file de leur pelo- 
ton est prés d'arriver à sa distance -, celte première 
file passe alors au pas. * 
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I 

793. L’escadron marchant en colonne par 
deux , pour marcher quatre en doublant l’ai- . 
lure, le capitaine commandant commaude : 

4 . Marchez quatre au trot. 

2. Marche. ^ 

3. Guide à gauche. 

Ce qui s’exécute comme il est prescrit n.° 791 , 
pour le doublement par deux. 

,794. L’escadron marchant en colonne par 
quatre , pour faire former les pelotons en dou- 
blant l’allure , le capitaine commandant com- 
mande : 

4. Formez les pelotons — au trot. 

2. Marche. 

3. Guide à gauche. 

Au premier commandement, le chef du premier 
peloton commande '.formez le peloton — au trot. 

Les chefs des trois derniers pelotons commandent : 
au trot. 

Au commandement marche, répété’ par ces memes 
ofliciers, le peloton se forme comme il est prescrit 
n.° 7^0 , et le guide particulier de droite se met à la 
droite de ce peloton. 

Les trois derniers pelotons prennent le trot, et ne 
se forment successivement qu’au commandement :• 
formez le peloton , fait par leurs chefs assez à temps 
pour commander, marche , lorsque les quatre pre- 
mières arrivent à leur distance du peloton qui les 
précède-, alors ces quatre premières files prennent 
le pas. 

Le capitaine commandant ne commande guide 
h gauche que lorsque le premier peloton est 
formé , et il lui donne un point de direction. 
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Chaque chef de peloton répète successivement 
le commandement du guide dès que son peloton 
est formé. 

795. Les dédoublements et les doublements 
sont applicables au passage de défilé; le capi- 
taine commandant se plaçant toujours à la tête 
de son escadron, pour cil diriger les mouve- 
ments suivant les localités. S’il arrive que les 
chefs des derniers pelotons n’entendent pas le 
commandement , ils se conforment immédiate- 
ment aux mouvements des pelotons qui les 
précèdent. 

l’escadron marchant en COLONNE avec? distance , 

FAIRE FACE AU CÔTÉ OPPOSÉ A SA DIRECTION, ET SE 

REMETTRE FACE EN TÈTE. 

796. Comme il est prescrit à V École de V es- 
cadron à pied, n. ü, 258, 259 et 240. 

ARRÊTER LA COLONNE. 

797. Comme il est prescrit n. u 241. 

A GAUCHE EN BATAILLE. 

798. On se conforme pour ce mouvement à 
ce qui est prescrit n.' ,s 242 et 245. 

799. Pour former l’escadrou en colonne avec 
distance, la gauehc en tète, le capitaine corn-* 
mandant commande: 1. pelotons à gauche 
2. marche; 5. halte; ce qui s’exécute comme 
il est prescrit n.° 776 , et par les moyens in- 
verses. Pour marcher eu colonne avec distance, 
la gauche e#i tète , le capitaine coupnanduut 
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commande: i. colonne en avant; 2. marche ; 
5. guide à droite; ce qui s’exécute comme il 
est prescrit quand on a la droite en trie. 

. Les changements de direction par des conver- 
sions successives, et la marche oblique indivi- 
duelle , s’exécutent en marchant la gauche en 
tête, suivant les mêmes principes que lorsqu’on 
a la droite en tête , excepté que , dans les chan- 
gements de direction, c’est le guide principal 
de gauche qui marque le point de la conversion, 
eu se plaçant comme i 1 est dit pour le guide 
principal de droite quand ou a la droite en tête. 

• L’escadron marchaut en colonne avec distance, 
la gauche en tête, on fait rompre par quatre , 
par deux et par un ; doubler par deux , par 
quatre et former les pelotons , à la même, allure 
ou en doublant fallure, suivant les principes 
prescrits la colonne ayunt la droite eu tête, et 
par les moyens inverses. 

Pour les dédoublements, on commande: 1. par 
ia gauche par quatre (ou pur deux , ou par 
un ) ; 2. MARCHE. 

L’escadron marchant en colonne avec dis- 
tance , la gauche eu tête , pour faire face au 
côté opposé à sa direction , on sc conforme aux 
principes prescrits ayant la droite eu tête, en 
employant les moyens inverses. 

L’escadron marchant en colonne avec distfujee, 
la gauche en tête , pour l’arrêter, on sc con- 
forme à ce qui est prescrit ayant la droite entête. 

Lîèscâdrort étant en colonne avec distance, la 
gauche ou tete, pour le former à droite en ha- 
it 
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taille, le capitaine commandant commande :• 
4. à droite en bataille ; 2. marche; 3. halte;. 
4. à gauche — alignement ; 5. fixe; ce qui 
s’exécute comme il est prescrit n." 798, et par 
les moyens inverses. • 

ROMPRE PAR LA DROITE, PO CR MARCHER VERS LA GAUCnE. 

• * ’ i ' 

800. Comme il est prescrit n.° 245. . ; 

A DROITE, ORDRE INVERSE EN BATAILLE. 

*• 

801. Comme il est prescrit n.° 246 : les 
principes exposes aux n. 05 247,* 248 , 249, 250, 
s ont également applicables à l’escadron à cheval. 

ROMPRE EN ARRIÈRE PAR LA DROITE, PODR MARCHER 
VERS LA GAUCHE. 

802. Comme il est prescrit n.°251. 

SUR LA DROITE EN BATAILLE. 

803. Comme il est prescrit n.® 252. 

SUR LA GAUCHE, ORDRE INVERSE EN BATAILLE. 

804. Comme il est prescrit n.° 253 : on ap- 
pliquera également à l’escadron à cheval les 
principes des n. 04 254 ,<255 et 256. 

ROMPRE TAR PELOTONS EN AVANT gX SON FRONT. 

805. Comme il est prescrit n.° 257. * ‘ 

EN AVANT EN BATAILLE. 

» / » * * « 

806. Comme il est prescrit n." 258 : les 

principes des n. 0 ’ 259, 260 et 261 s’appliqucn% 
aussi à l’cscadroa à cheval. 
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. ROMPRE PAR PELOTONS A DROITE ET SI PORTER EN AVANT 
APRÈS LA CONVERSION. 

' ' • r 

807. Mêmes principes et mêmes commande- 
ments qu’au n . 8 262. . •* « • * 

» » 
EN AVANT, ORDRE INVERSE EN BATAILLE. 

808. Comme il est prescrit n. 8 * 265, 264 > 
265. 

ROMPRË PAR PELOTONS A DROITE , TÊTE DE COLONNE A 
GAUCHE OU DEMI-A-GAUdhE. * 

'/ 

809» Comme il est prescrit n.* 266. 

SUR LA QUEUS DE LA COLONNE , FACE EN ARRIÈRE EN 

BATAILLE. 

» 

810. Comme il est prescrit n . 8 267. 

SV R LA QUEUE DE LA COLONNE , FACE EN ARRIÈRE, ORDRE 
- " INVERSE EN BATAILLE. t r 

811. Comme il est prescrit n . 8 268 : les prin- 
cipes et lès commandements des n.°* 269 , 270 
et 27 1 sont également applicables à l’esca'dron à 

cheval. , 

* • 

ROMPRE PAR PELOTONS A DROITE TÊTE DE COLONNE A 
DROITE OU DEMI— A— DROITE. - 

812. Comme il est prescrit n.° 272. 

SUR LA TÊTE DE LA COLONNE, FACE EN ARRIÈRE EN 

BATAILLE. 

u • . 

813. Comme il est prescrit n.° 273. . j 

n ' ' 18 * 
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SCR LA TÊTE DE LA COLOSSE , FACE ES ARRIÈRE , ORDRE 
INVERSE EN BATAILLE. 

814. Comme il est prescrit n.° 274 : les prin- 
cipes exposés dans les n.°* 273, 276, 277, 
sont également applicables à l’escadron à cheval. 

MOUVEMENTS PAR QUATRE , l’eSC V.DROX ÉTANT ES 
COLONNE AVEC DISTANCE. 

815. L’escadron étant en colonne avec dis- 
tance , la droite en tête, pour lui faire gagner 
du'trrrnin vers son flanc gauche , le capitaine 
commandant commande : 

1. A gauche par quatre» 

2. Marche. 

3. En — avant. 

4. Guide à droite. 

An commandement marche, les conversions s'exé- 
cutent dans chaque rang de quatre comme il est 
prescrit u " 

Si au lied de se porter en avant , après avoir 
fait à gwthe par quatre, le capitaine com- 
mandant v« ut arrêter , i! commande : halte. 

Pour reprendre une direction parallèle à la 
première et se remettre en colonne avec dis- 
tance , le capitaine commandant commande : 

1 . A droite pur quatre. 

2. Marche. 

3. Halte. 

Ce qni tVxccuir snivaul les mêmes priucipcs et 
par les moyens inverses. 


Digitized by Google 



•> ARTICLE II. • 20§ 

. Si, au lieu d’arrêter, le capitaine comman- 
dant veut se porter en avant , il commande : 
en — avant ; 2 . guide à gauche. 

816. L’escadron étant en colonne avec dis- 
tance, la droite en tête, on lui fait gagner du 
lerrain vers son liane droit, aux commande- 
ments: 1. à droite phr quatre ; 2. marche; 
3. en — avant; 4, guide à gauche , et on re- 
prend la direction primitive aux commande- 
ments : 1. à gauche par quatre ; 2. marche ; 
|3. halte (ou en — avant) ; 4. guide à gauche. 

817. L’escadron étant en colonne avec dis- 
tance , la droite en télé , pour le faire rétrogra- 
der , le capitaine commandant commande : 

1 . Demi-tour à gauche par quatre. 

2 . Marche. 

5. En — AVANT. 

4 . Guide à droite. y 

Au commandement marche, le mouvement s’exé- 
cule dans chaque rang de quatre comme ii est pres- 
crit n.» ?5a. 

Si, au lieu de se porter en avant après le 
demi-tour à gauche par quatre , le capitaine 
commandant veut arrêter , il commande: halte. 

Pour remettre la colonne dans sa direction 

* ^ 

primitive , le capitaine commandaut commande : 

1 . Demi-tour à droite par quatre. 

2. Marche. 

3. Halte. 

Ce qui s'ezc'cule comme il vient d’être prescrit , 
et par les moyens inverses. ■ • • * 

U l3** 
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818. Si le capitaine commandant veuf se por- 
1er en avant, il commande : 4. en — avaî»* ; 
2. guide à gauche. 

- Dans lotis les mouvements d’d gauche et d’à 
droite par quatre , les chefs de peloton se 
portent à la hauteur du premier rang de leur 
peloton , du côté dn gufdc. 

Le capitaine commandant , les serre-files et 
les guides particuliers de droite et de gauche 
conservent leurs places , après avoir fait leur à- 
gauche ou leur à-droite, chacun pour son 
compte. 

Dans les demi-tours à gauche ou demi-tours 
à droite par quatre , les chefs de peloton 
marchent en arrière du centre de leurs pelo- 
tons , et les serre- files en avant. Le guide par- 
ticulier de droite se trouve à la gauche de son 
peloton , et le guide particulier de gauche en 
tête du sien. 

Dans la marche de flanc, le capitaine com- 
mandant veille à ce que tous les rangs marchent 
à la meme hauteur, se règlent du côté du guide, 
conservent une direction parallèle à celle du 
premier peloton , et à ce que les canonniers 
suivent exactement à deux pieds de distance 
ceux qui les précèdent et exécutent correctement 
les déboîtements et emboîtements que celte marche 
nécessite ; il veille encore à ce que les chefs des 
trois derniers pelotons maintiennent leurs in-» 
lervalles du côté du guide , afin de se retrouver 
à leurs distances des que Pcscadron reprend 
Tordre en colonne. 
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- Les rangs ayant été comptés par quatre avant 
de monter à citerai r s’il arrivait qu’un des rangs 
de quatre fût réduit à trois, le. rang n’en ferait 
pas moins son mouvement, comme s’il était 
complet. 

Les mouvements par quatre s’exéetrtent de 
même , la colonne étant en marche. 

L’ escadron marehanf en colonne avec distance", 
la gauche en tête , tous- ees mouvements s’exé- 
cutent. suivant les mêmes principes. 

ARTICLE ÏIL - : 

Marche de f escadron en bataille* 

t >hi tre- ma r ch e . 

Des cou-versions. v « 

Conversions à pivot fixe. 

Conversions à pivot mouvant. 

Marche oblique individuelle. 

Marche oblique par troupe. 

Mouvements par quatre. ' 

L’escadron étant eu bataille T lui faire gagner di» 
terrain en arrière et h* remettre face en tète. 

L’escadron marchant en bataille, le rompre par 
pelotons à droite et le remettre en ligne. 

L'escadron marchant en bataille, le faire marcher 
«B arriére par un deuil- tour par pelotons. 

L’ escadron marchant en bataille, le rompre en- 
avant par pelotons et Fe reformer. 

L’escadron marchant en bataille, le rompre en avant 
par pelotons , en doublant l’allure t et le reformer. 

Passage d’obstacles. # , 

MARCHE BE Ii’eSCADRON EN BATAIttE. 

* • * ’ * . r . -| 

819. Les principes de la marche directe , pres\ 
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crits n. 0 ’ 695, et suivants, sont applicables à 
l’escadron. . > ■ 4 -v ' i 

Les canonniers, pour se maintenir alignés , 
doivent sentir légèrement la botte de leur voisin 
du côte du guide: on rappelle ici ce principe,- 
qui est le seul moyen de conserver l’aisance dans 
le rang et l’alignement individuel. Quant à l’a-f 
lignemcnt général, il faut que les sous— officiers 
et- les files d’encadrement cherchent à rester 
alignés entre eux et sur l’ensemble de la troupe j 
ils ne sont donc pas tenus à conserver la tête 
directe , mais ils doivent donner de temps en 
temps un coup d’œil du côté du guide, pour 
se maintenir à sa hauteur, évitant de porter la 
main de ce côté, afindc ne pas occasionner de 
resserrement dans le rang. 

820. Il a déjà été prescrit que le guide d’une 
troupe ne doit jamais se mettre en mouvement 
par à-coup; le guide de l’escadron doit donc 
entamer lentement l’âllure indiquée et la porter 
peu à peu à son degré. Il en est de même pour 
passer d’une allure vive à une plus lente : ce 

> principe s’applique également aux canonniers , 
qui ne doivent regagner leur alignement que peu 
à peu , en allongeant ou ralentissant l’allure. 

Les autres prescriptions données aux n. os 282 ,. 
285j 284, 285, 286, 287, 288 et 289 de 
V École de l’escadron à pied sont applicables à: 
la Æîarche en bataille de l’escadron à cheval. 

821. Ce travail ayant été exécuté plusieurs 
fois au pas , on le fait répéter au trot. 

822. Lorsque les files d’encadrement ont etc 
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habituées à ne pas se régler sur les canonniers 
de leur rang, mais seulement entre elles, on 
exerce IVscndron entier à marcher en bataille, 
d'ahord au pas , et ensuite au trot. 

823. LVscadron étant en bataille , pour le 

porter en avant , le capitaine commandant com- 
mande ï ■ 

i • Escadron en avant. 

2. Guide à droite . 

3. Marche. 

Au deuxième commandement y Je gui,]* pariimïhr 
et te serre file du premier peloton se con for ment à 
ce qui «*t présent nu i». u 8 jo. ’ ; 

Au cominaudemeul manche, IVscadron se met en 
mouvement. * • - _ — • 

824. Pour arrêter, le capitaine commandant 
commande : 

1 . Escadron. 

2. Halte. 

5. A droite — alignement. 

k. FiXE. 

Au commandement balte , l’escadron arrête. 

An troisième commandement, l’escadron s’aligne 
Comme il »st prescrit n.° 761 . ** . \ 

LVcjdron élan ta ligué , le capitaine commandant 
commande fixe' 

825. L’escadron marchant au pas , pour le 
faire passer au trot , le capitaine commandant 
s assure que le point de direction est bon , que 
l’escadron marche avec ensemble et sans flottement. 

Dans les marches au trot , il faut faire passer 
au pas des qu’on aperçoit quelque désordre. 
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Lorsqu’on arrête l’escadron marchant'âu ttat\ 
on veille à ce que les canonniers agissent ré- 
gulièrement de la main et des jambes, sou- 
tiennent leurs chevaux pour ne pas reculer après 
l’arrêt , et rendent la main dès que leurs che- 
vaux ont arrêté. 

L’escadron est exercé à marcher avec le guidé 
à gauche comme avec le guide à droite. 

CONTRE - MARCHE. 

826. L’escadron étant en bataille , pour faire 
face au coté opposé , le capitaine commandant 
commande : 

4. Contre-marche par l'aile droite. 

2, Par file à droite. 

5 . Marche. " , . 

An deuxième commandement , les chefs de peloton' 
font un à-droite , celui du premier peloton se por- 
tant à hauteur de la première file ^ les serre-files 
font un à— gauche , et passent à la gauche de l’esca- 
dron, ceux des deux derniers pelotons à hauteur 
du premier rang. : • 

Le guide particulier de droite de l’escadron va se 
placer promptement derrière le guide particulier de 
gauche , faisant face en arrière , la croupe de son 
cheval à six pas (6 mètres) du deuxième rang. v 

Au commandement m-archs, le mouvement s’exé- 
cute comme il est prescrit n.* 508. 

Lorsque la première file est à deux pas du 
guide particulier qui indique la place où elle 
doit se reformerj le capitaine commandant com- 
mande : , • . , . , ... . v - ■ • •. 
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1. Front. 

2, IIa*te. 

5. A droite- 
4. Fixe. 


alignement. 


215 



Lesserre-files^uivent le mouvement, et reprennent 
lenrs places à mesure qu’ils y arrivent. 

Après avoir commandé marche , le capitaine 
commandant se porte rapidement à l’aile par 
laquelle s’exécute le mouvement , pour diriger 
la tète de la colonne et reformer l’escadron en 
arrière , sur une ligne parallèle à celle qu’il oc- 
cupait précédemment. * 

L’escadron étant aligné, le' capitaine com- 
mandant commande : 

Fixe. 

A ce commandement , les chefs de peloton se re- 
mettent face en tête par un à-gauche . 

La contre-marche doit s’exécuter de préférence 
au trol; à cet effet , après le deuxièmè comman- 
dement , le capitaine commandant indique l’al- 
lure. 

827. Ce mouvement s’exécute par l’aile 
gauche, suivant les mêmes principes, et par les 
moyens inverses, aux commandements: 1. contre- 
marche par l'aile gauche ; 2. parjilc à gauche ; 
5. marche ; et 1. front; 2. iialte; 3. à gauche 
-—ALIGNEMENT ; 4. FIXE. 

DES CONVERSIONS. 

\ • * 

828. Les principes de conversions prescrits 

pour le peloton , n.° 711 et suivants , sont appli- 
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cahles à l’escadron conversant à pivot fixe et à 
pivot mouvant ; on se confornierafen outre à ce 
qui est indiqué aux numéros 296, 297 , 298 de 
Y Ecole de l’escadron à pied. 

CONVERSION A riVOT FIXE. 

829. L’escadron est exercé aux conversions 
à pivot fixe d’après les principes exposes à Y Ecole 
du peloton à cheval, et en se conformant à ce 
qui est prescrit aux n. üj 299 j 5l)0 , 501 , 502, * 
505 , 304 et 303 de Y École de l'escadron à 
pied. 

conversion a pivot mouvant. 


850. Dans les convergions à pivot mouvant , 
le pivot doit décrire un arc de cercle de vingt pas, 
en ralentissant l'allure ; l’aile marchante augmente 
lasieune. La sixième file du deuxieme peloton du 
côté du pivot , qui est le milieu du rayou île la 
^conversion , conserve l’allure à laquelle elle mar- 
chait précédemment. Les canonniers placés entre 
cette file et le pivot diminuent proportionnellement 
leur allure; ceux placés entre cette mépie file et 
l’aile marchante augmentent proportionnellement 
la leur. 


La conversion à pivot mouvant se commande 
indistinctement sur le guide ou sur l’aile opposée. 

A| ires une conversion à pivot mouvant , le 
guide reste où il était avant la conversion, et pn 


; 


lui donne de nouveau un point de direction. 
851. L’escadron marchant en bataille, pour 


le /aire efi..ngcr de direction à dr_‘ile, le capi- 
taine commandant commande : 
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1 . Tournez ( à ) droite. 

2. En — AVANT. 

Ce qui s'exécute comme il est prescrit n 0 7*9 , U 
pivot iléctivaiil un arc de cercle de vingt pas. 

Lorsque celle conversion s’exécute bien au 
pas, l’aile marchante prenant le trot, on la fait 
exécuter au trot , l’aile marchante prenant le 
galop f . 

Pour changer de direction à gauche, le mou- 
vement s’exécute suivant les mêmes principes, 
et par les moyens inverses , aux commande- 
ments : 1 . tournez ( à ) gauche ; 2. en — avant. 

MARCHE OBLIQUE 1NUI VJDOELLE. 

852. Comme il est prescrit n. os 509 et 310* 

Ce mouvement s’exécute au pas et au trot. 

MARCHE OBLIQUE PAR TROUPE. 

833. Comme il est prescrit pour l'escadroit 
a pied , n.°* 512 , 313, 314 et 315. 

La marche oblique par troupe s’exécute au 
pas et au trot , l'escadron étant de pied ferme 
ou en marche. 

MOUVEMENT PAR QUATRE. 

834. L’escadron marchant en bataille, pour 
lui faire gagner du terrain vers son flanc droit, 
le capitaine commandant commande : 

1 La changement de direction au trot néee«»ile lVmpGi du galop d« 
la pari de luit* matriianie, pour ce cm a-ulemant , tfna nia«« lié*- 
rare dnn» l'artillerie , on déroge au principe 'pii n’admet I» ga'op rpt'.u 
l«ii*ait individuel. 

It , 
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4. A droite par quatre. 

2. Marche. 

, 5. En AVANT. 

4. <Guide à gauche. ' 

• Ce qui s’exécute comme il est prescrit n." 74^* 
Les chefs de peloton marchent sur le flanc , dû côté 
du guide, à un pas et à hauteur des premiers ca- 
nonniers de leurs pelotons. , 

Le guide particulier de droite marche en tcte de 
la colonne, à un pas du premier rang de huit; 
le guide particulier de gauche derrière le dernier 
rang de huit du quatrième peloton. 

835. L’escadron ayant fait à droite par quatre 
et se trouvant en colonne , pour lui faire chan- 
ger de direction à gauche , le capitaine com- 
mandant commande : 

Tête de colonne h gauche. 

Le chef du premier peloton commande: 1. 
tournez (à) gauche ; 2. en — avant. 

Pour changer de direction à droite, le mou- 
vement s’exécute suivant les mêmes principes, 
et par les moyens inverses , au commandement : 
tête de colonne à droite . 

856. Pour remettre l’escadron en bataille, 
le capitaine commaudant Commande : 

1. A gauche par quatre . 

• 2. Marche. 

3. Halte. 

4. 4 droite— alignement, 

ï 5. Fixe. 

Ce qui s’exécute comme il est prescrit n.° /5o t 
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/ ^ 

lés guides particuliers reprenant leurs places de ba- 

taille. 

« 

837. Ces mêmes mouvements s’exécutent par 
la gauche suivant les mêmes principes , aux 
commandements : 1. à gauche par quatre ; 2. 
MARCHE ; 3. en — avant; 4. guide à droite ; et 
4. à droite par quatre ; 2. marche; 3. halte; 
4. à gauche — alignement; 5. fixe. 

l’escadron marchant en bataille, ldi faire GAGNER 

DU terrain en arrière, et le remettre face en 

tête. 

858. L’escadron étant en bataille, pour faire 
face au côté oppose à sa direction , le capitaine 
commandant commande : , ; 

1. Demi-tour à droite par quatre. 

2. Marche. 

3. En — AVANT. 

4. Guide à gauche. i 

Ce qui s’exécute comme il est prescrit n.° 

Les chefs de peloton , les serre-files et les guides 
particuliers font leur demi-tour individuellement , 
et marchent, les chefs de peloton derrière le centra 
de leur peloton , les serre-files devant, et les guides 
particuliers à hauteur du deuxième rang, devenu 
premier. 

Au quatrième commandement , le serre-file du 
côté du guide appuie pour se placer en avant du 
guide particulier; le capitaine commandant lui donne 
nu point de direction et l'indique aussi au guide 
particulier, qui , dans ce mouvement , reste à l’aile 
de l'escadron. 

Le capitaine commandant remet l’escadron 

n 19 * 
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Jace en télé, par le mouvement dont fl s’est 
servi pour le faire rétrograder. 

Les demi-tours à gauche par quatre s’exc- 
culent suivant les mêmes principes, et par les 
moyens inverses. 

Ces mouvements par quatre s’exécutent de 
pied ferme, et en marchant au pus et au trot. 

l’escadron MARCHANT EN BATAILLE , LE ROMPRE PAR 
PELOTONS A DROITE ET LE REMETTRE EN LIGNE. 

859. Comme il est prescrit n.°* 518 et 319. 
Ces mouvements sont exécutés d’après les 
mêmes principes , l’escadron marchant au trot. 

l’e cadron marchant en bataille, le faire marcher 

EN ARRIÈRE PAR UN DEMI— TOUR PAR PELOTONS. 

> 

840. L’escadron marchant en bataille avec 
le guide à droite , le capitaine commandant 
commun le : 

1. Pelotons , demi- tour à droite. 

2. Marche. 

3. En — avant. 

4. Guide à gauche. 

1 Au commandement marche , les pivots arrêtent 
court et tournent sur eux-mêmes, en rangeant les 
hanches de leur* chevaux \ les ailes marchantes dé- 
boîtent en même temps, se réglant à droite pendant 
le premier quart de conversion . de manière à arriver 
ensemble en colonne, et à gauche pendant le deuxième 
quart de conveision, pour arriver ensemble eu ba- 
taille. 

Dans chaque peloton , le deuxième rang et les 
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serre-files portent la main du coté c|e l’aile marchante, 
pour faciliter le mouvement. 

Au troisième commandement , l'escadron reprend 
la marche directe. 

Au quatrième commandement, le guide particulier 
du côté indiqué se porte à hauteur des chefs de pe- 
loton; il est immédiatement remplacé, et on lui doune 
le point de direction. 


Les prescriptions comprises dans les n. 05 521 
et 537 de Y École de l'escadron à pied sont ap- 
plicables à l’escadron à cheval. 

Les demi-tours par pelotons s’exécutent de 
pied ferme et en marchant au trot. 


l’ ESCADRON MARCHANT EN BATAILLE, LE ROMPRE EN 
AVANT PAR PELOTONS ET LE REFORMER. 


841. Comme il est prescrit n.°‘ 525, 324 
et 525. 

A 

La rupture de l’escadron s’exécute de même 
en marchant au trot. 

L’escadron marchant en colonne avec distance 
au trot, pour le former en bataille, on se con- 
formera à ce qui est prescrit pour lç même 
mouvement au pas , avec les modifications sui- 
vantes ; le chef du premier peloton commande : 
i. au pas; 2. marche. 

Le guide particulier de droite , au comman- 
dement guida à droite , se porte à hauteur des 
officiers ; chacun des autres chefs de peloton 
commande: 1 . au pas ; 2. marche, en arri- 
vant en ligne. 

> w • i* 

n 19** 


Digilized by Googl 



222 école de l’sscadro!» a «ueval. 


l'escadron maicbant enbvtaille, le ROMTRE ÊJr 

AVANT IUR PELOTONS, EN DOCBLANT l'aLLCRE , 

ET LE REFORMER. 

842. Le capitaine commandant commande : 

1 . Par pelotons — rompez l'escadron 
au trot . 

2. Marche. 

5. Guide à gauche. 

Au premier commandement , le chef du premier 
peloton commande : au trot, et ceux des trois autre» 
peloton* commandent : peloton , demi- à-droite— 
au trot. 

Au commandement marche, répété par ces mêmes 
officiers , le tnouveaieul s’exécute comme il est pres- 
crit n.° 8o5. 

843. L’escadron marchant en colonne avec 
distance , la droite en téle , pour le former en 
doublant l'allure* le capitaine commandant com- 
mande : 

i . Formez V escadron au trot. 

’2. Marche. 

5. Guide à droite. 

Au premier commandement , les cliefs Jes trois 
derniers pelotons commandent : peloton , demi- à - 
gauche au trot . 

Au commandement marche, répété par les chefs 
des trois dernier» peloton*, le p emier peloton continue 
de marcher croit devant lui au pas , et son chef répète 
l indicaliou du *;uide. 

Les trois autres pelotons ^acculent leur demi-à- 
gauche an trot , à pivot Hxe. 

Le demi-ù- gauche presque terminé, les chef* de 
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pelotonj commandent : i. en — atawt; 3. guide 
à droite ; se portent droit devant eux , et dès que la 
file de droite de leur peloton est dans la direction 
de la file de gauche du peloton qui précède, ils com- 
mandent: t .demi (à) droite; 2 . en — avast, et en- 
suite au pas , assez à temps pour commander marche 
quand leur peloton arrive eu ligne; alors les canon- 
niers se remettent au pas et s’alignent en marchant. 

Chaque pelotou , après son demi- à- gauche , se 
porte dror« sur le point où il doit tourner, et sans 
obliquer vers les pelotons qui prccèdeiil. 

844. L’escadron marchant en bataille , on îe 
rompt par la gauche en avant par pelotons , ca 
doublant l’allure , suivant les principes prescrits 
u.® 842, et par les moyens inverses, aux com- 
mandements : 1. par la gauche — par pelotons 
— rompez l’escadron au trot ; 2. marche ; 
5. guide à droite. 

On le reforme en doublant l’allure, aux com- 
mandements: i. formez l'escadron — au trot ; 

2 . marche ; 3. guide à gauche. 

PASSAGE D’OBSTACLES. 

I 

845. L’escadron marchant en bataille , pour 
lui faire exécuter des passages d’obstacles, le 
capitaine commandant commande t 

\. Obstacle. 

2. Premier peloton. 

5. Halte. 

Au commandement halte , répété parle chef du 
premier peloton, ce peloton arrête, et sojMjdief com- 
mande immédiatement : f. oblique à gitucn^fau trot ; 

3 . marche; et le pelotou double sur te deuxième» 
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Lorsque le peloton qui a obliqué est derrière celui 
sur lequel il a doublé, sou chef cocnmaude : t. en — 
avant; 2 . guide à droite ; 3. au pas; 4* marche. 

Pour faire rentrer à sa place le peloton qui a 
doublé,' le capitaine commandant commande: 

1. Premier peloton. 

2. En ligne. 

, Au commandement en ligne, le chef du peloton 
commande: i. oblique adroite — au trot ; 2 . marche; 
lorsqu’il est vis-à-vis du terrain qu’il doit occuper, 
il commande: i. en “—avant; 2 . guide à gauche ; 
3. an pas ; et lorsqu’il arrive en ligne, 4- marche. 

Le chef du peloton a l’attention de commander 
en — avant un peu avant que sa dernière Sic ait dé- 
passé la (île droite du peloton sur lequel il se forme. 

846. Si le guide est à droile dès que le 
premier peloton est rentré en ligne, le capitaine 
commandant indique de nouveau le guide; il 
en est de même dès que le quatrième peloton 
est rentré en ligne , si le guide est à gauche. 

On fait exécuter le même mouvement au 
deuxième peloton, qui , se conformant aux mêmes 
principes , se met en colonne derrière le premier 
peloton , en obliquant à droite ; puis au troi- 
sième , qui se met derrière le quatrième , en 
obliquant à gauche, et au quatrième, qui se place 
derrière le troisième , en obliquant à droite. 

Les chefs de peloton doivent avoir l’attention 
de faire rapidement les commandements prescrits, 
de faire^orcer un peu le degré d’obliquité , pour 
que lcfPbuvemenl soit plus promptement exé- 
cuté, et de prendre leur distance de peloton. 
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-* 847. L’escadron marchant en bataille g pdür 
faire exécuter un passage d’obstacle sur la tête 
de chaque peloton , le capitaine commandant 
commande : 

1 . Dans chaque peloton — par quatre (ou 
par deux ) — au trot . 

2. Marche. 

5. Guide à droite . 

An premier commandement , les chefs de peloton 
commandent: }nxr quatre (ou par deux) — au trot. 

Au commandement m arche , répété par ces mêmes 
ofiiciers, chaque pelotou exécute sou dédoublement, 
comme il est prescrit n. u 738 \ les chef, de p< lotoi) 
marchent en tête de leur peloton ; le guide particu- 
lier de droite, qui marche à hauteur des chefs de 

} >elo(on, sc met à la droite du chef du premier pel- 
oton; le guide particulier de gauche à la queue du 
' quatiicme peloton , et les serre-files sur le liane droit 
de leurs pelotons. 

Chaque peloton , ainsi rompn en colonne , doit 
conserver une direction parallèle avec celui où est le 
guide, se maintenir à la même hauteur et loujouis à 
distance de front, pour pouvoir se reformer en ligne. 

Si le terrain oblige un peloton à dévier de sa di- 
rection , il doit, dès qu’il le peut, la reprendre, 
ainsi que sa distance du côté du guide. 

On peut , en marchant ainsi , dédoubler par 
deux et par un , ayant soin de marcher deux et 
quatre dès que le terrain le permet. 

Ces mêmes mouvements s’exécutent, l’escadron 
marchant au trot. ' ; 

La rupture n’étant que momentanée , on laisse 
le guide du côté où U était dans la marche eu ba- 
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taille , afin de ne pas changer la base d’aligne- 
ment. 

848. Pour reformer l’escadron , chaque pe- 

loton ayant rompu par quatre ou par deux au 
trot , la droite en tête , le capitaine commandant» 
commande : ( 

* t 

1. Formez les pelotons. 

2. Marche. 

, 3. Guide à droite. 

Au premier commandement , les chefs de peloton.*- 
commandent: formez le peloton . 

Au commandement marche, répété par ces mémes- 
officiers , chaque peloton se forme comme il est pres- 
crit n.° 736. 

Si le terrain ne permet pas de former tons les pe- 
lotons à la fois, celui devant lequel se trouve l’obstacle 
se forme derrière l’autre pelotou de sa division , et 
reprend sa place en ligne aussitôt qu’il le peut. 

849. Ces mouvements s’exécutent par la 

gauche suivant les mêmes principes, et par les 
moyens inverses , aux commandements : 1 . dans 
chaque peloton — par la gauche par quatre - 
(ou par deux ) — au trot ; marche ; 3. guide à 

gauche ; et pour se reformer: 1. formez les. 
pelotons ; 2. marche ; 3. guide à gauche. 

de la colonne par divisions. 

850. L’escadron étant en bataille, si l’on veut 
employer l’ordre en colonne par divisions , on 
se conformera à tout ce qui est prescrit à Y Ecole 
de l'escadron à pied , n." 331. 

Dans les conversions à pivot mouvant par 
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divisions , c’est la neuvième file du peloton sur 
lequel la conversion s’exécute qui est le milieu 
du rayon, de conversion 1 , et c’est elle qui doit 
conserver le même degré de vitesse : l’arc de 
cercle décrit par le pivot est de dix pas. 

851. L’escadron marchant en colonne par- 
.pelotons , la droite en tète , pour former les 
divisions à la même allure, le capitaine com- 
mandant fait les mêmes commandements , et les 1 
pelotons exécutent leurs mouvements d’après les 
mêmes principes qu’à Y École de l’escadron à 
pied , n. 532. 

Lorsque la colonne est au trot , pour former 
les divisions à la même allure , on se conforme 
à ce qui vient d’être prescrit , excepté que les 
chefs des premier et troisième pelotons , au pre- 
mier commandement , commandent au pas ; 
qu’au commandement marche, répété par eux, 
leurs pelotons passent au pas , continuent de 
marcher, et que les chefs des deuxième et qua- 
trième pelotons , qui exécutent leurs double- 
ments en marchant au trot , commandent au pas 
assez à temps pour commander marche quand 
leurs pelotons arrivent à hauteur de ceux sur 
lesquels ils doublent. 

Le capitaine commandant commande alors : 
guide à gauche. 

La colonne ayant la gauche en tète , on se 
conforme aux mêmes principes, les premier et 
troisième pelotons exécutant en sens inverse ce 
qui est prescrit pour les deuxième et quatrième. 
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et ceux-ci se conformant à ce qui est prescrit 
pour 1rs premier et troisième pelotons. 

8tt2. L’escadron marchant en colonne par 
divisions, la droite en tcte, pour rompre les 
divisions par pelotons , le capitaine comman- 
dant commande : ' 

1 . Par pelotons — rompez les divisions . 

2. Marche. 

5. Guide à gauche. 

An premier commandement, les chefs des deuxième 
Cl quatrième pelotons commandent : peloton , demi - 
à- drôle. 

Au commandement marche, répété par les mêmes 
officiers , les deuxième et quatrième pelotons exé- 
cutent un demi- à-droite à pivot fixe, et les premier 
et troisième pelotons continuent de marcher droit 
devant eux. 

Lps chefs des deuxième et quatrième pelotons , le 
demi- à- droite presque terminé, commandent: i. 
en — avant; a. guide à gauche ; se portent dro*'t 
devant eux , et dès que la H!« de gauche de leur 
peloton arrive dans la direction de la file de gauche 
du peloton qui précède, ils commandent: i. demi - 
à - gauche ; a. en — avant, et se portent droit de- 
vant eux en prenant leurs distances. 

Ou rompt 1c* divisions par ^pelotons suivant 
les mêmes principes , en marchant au trot. 

La colonne ayant la gauche en tête, le capi- 
taine commandant commande: 1. par la gauche 
par pelolons — rompez les divisions ; 2. marche ; 
5. guide à droite ; ce qui s’exécute suivant les 
mcrn«s principes , les premier et troisième pelo- 
tons exécutant en sens iu verse ce qui est pres- 
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ifrit pour les deuxième et quatrième , et ceux- 
ci se conformant à ce qui est prescrit pour les 
premier et troisième pelotons. 

853. L’escadron marchant en colonne par pe- 
lotons , la droite en tête , pour former les divi- 
sions en doublant l’allure , le capitaine comman- 
dant commande : 

1. Formez les divisions — au trot. 

2. Marche. 

♦ 

5. ' Guide à gauche. 

Ce qui s’exécute comme il est prescrit n.° 33a, 
les premier et troisième pelotons coutinuaut de mar- 
cher à la même allure, et les chefs des deuxième et 
quatrième pelolous commandant : t . peloton , demi- 
à-gauche — au trot, a. marche; 3 .en — avant; 4* 
guide à droite ; et t. demi-à-droile ; a. en — avant; 
3. au pas- Quand ils arrivent à hauteur du peloton 
sur lequel ils doublent, ils commandent : marche. 

854. L’escadron marchant en colonne par 
divisions, la droite en tête, pour rompre les 
divisions par pelotons , en doublant l’allure , le 
capitaine commandant commande : 

1. Par pelotons — rompez les divi- 
sions — au trot . 

2. Marche. 

5. Guide à gauche. 

Au premier commandement, les chefs des premier 
et troisième pelotons commandent : peloton , demi- 
à-droile au trot. 

Au commandement marche , répété parles chefs 
de peloton, les premier et troisième pelotons se portent 
droit devant eux au trot. Les deuxième et quatrième 
exécutent leur demi-à-droite au pivot fixe an trot , 

h ao 
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et le mouvement s'exécute comme il est prescrit 
n.° 333. 

855. L’escadron étant en bataille, pour rom- 

pre par divisions par la droite , pour marcher 
vers la gauche , on se conformera à ce qui est 
prescrit n;° 334. . t , 

856. Pour rompre l’cscadron par divisions , 
en arrière par la droite , pour marcher vers la 
gauche, on sc conformera à ce qui est prescrit 
n.° 335. 

TITRE Y. 

INSTRUCTION SUR LA CONDUITE 
DES VOITURES. 


BASES PARTICULIÈRES DE L'INSTRUCTION. 
♦ 


NOMENCLATURE DU HARNAIS. 

Les parlics principales du harnais sont : le 
collier et les traits, l’arnloire et la plate-longe. 

Le collier et les Iraits servent à mouvoir la 
voiture en avant ; Tavaloire et la plate-longe , 
à la faire reculer et à la retenir dans les des- 
centes ; le surfaix garni, les fourreaux, les 
porte-fourreaux , la croupière , ont pour objet 
de fixer ces différentes parties sur le cheval. 

LE COLLIER. 

Le collier te compose de parties en fer et d'autres 
eu cuir ou recouverte» eu cuir. 
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’ Les parties en fer sont : 

Une paire d'attelles, l 'attelle droite et Y attelle 
gauche ; 

Un œil à chaque extrémité d’attelle, le supérieur 
carré ; 

Deux anneaux ronds , pris dans l’oeil supérieur 
de chaque attelle; 

Deux anneaux carrés tT attelle , faisant corps avec 
les attelles ; 

Deux mailles de plate-longe , prises dans les 
Bnneaux carrés; 

Une agrafe réunissant le bas des attelles ; 

Deux anneaux doubles , au travers desquels se fait 
le mouvement des traits. 

Les parties çn cuir sont : » 

La verge et son chapeau ; 

Le corps du collier et sa coiffe j 
Les mamelles ; ■ ' 

Les blanche ts ,• 

La chape de dragonne et son enchapure . , 

La dragonne ; 

\ La courroie cT attelle ; 

Deux courroies trousse-harnais ; 

Deux longes de trait (garnies chacune d’un annean 
double). 

* Deux pièces de frottement ; 

î Une courroie d'agrafe. *• 

. . TRAITS. 

* Chaque trait comprend : 

' Un cordage en chanvre , à quatre torons; fa 
garniture de tête de trait ; le crochet de tète de 
trait ; sa rondelle en cuir , prise dans une ganse 
naturelle ; la chaîne de bout de trait 3vec uu maillon 
eu forme d’œuf, garni de cuir à sa partie la plus 
large , dan» lequel l'extrémité postérieure du cor- 
U 2C-* 
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dag« «t passée et repliée de telle manière que le 
Irait de devant ait deux mètres quatre-vingts centi- 
mètres de longueur, y compris la longe de trait 
de derrière et la chaîne de bout de trait; pour le 
trait de derrière , cette longueur est réduite à deux 
mètres quinze centimètres, au moyen d’une ganse 
mobile 1 . 

SELLE. 


La même que celle des canonniers servants à che- 
val ( Bases particulières de l'instruction à cheval.) 

La croupière de même. ( Bases particulières dè 
l'instruction à cheval.) 

La croupière du porteur de derrière reste après 
l’avaloire ; celle du porteur de devant après la selle', 
et celle du sous-verge après le surfaix. 

- FOüRREAüX. 

Le fourreau de droite, le fourreau de gauche- 

A celui de droite est Gxée la sous-ventrière ; à celui 
de gauche, le contre-sanglon de sous-ventrière ; cha- 
cun d’eux a deux boucleleanx et deux chapes ; il n’y 
a qu’un boucleleau pour les chevaux de derrière. 

l’avaloire. ' , 

N 

Le bras du haut , avec une plaque d'appui, une 
plaque ovale percée de deux trous , pour le passage 
de la longe de croupière. 

, Les deux branches qui se croisent, le bras du bas ; 
deux boucleteaux avec leur chape et leur plaque 
d'appui: ils reçoivent les extrémités du bras du haut; 

t Pour raccourcir un trait , passer le bout libre dans le maillon 
en forme d’oeuf, jusqu’à la distance voulue pour la longueur ; dé- 
tordre le bout libre contre le mnitloo; avec la portion restante # 
rmbrasv’r le trait et engager l’extrémité dans la partie détordue , 
de manière à former une ganse mobile ; fixer le bout libre en le pna- 
•ant à une ou plusieurs reprises dans le trait détordu , à des distance» 
plus ou moins grandes. 
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deux autres boucleleaux avec leur plaque d 'appui et 
leur chape prise «laus les branches ou renforts de bras 
du bas : ils reçoivent les branches. 

Deux grandes boucles et leurs trois passants- 

PLATE-LORGE. 

Elle est formée de trois épaisseurs de cuir, le cro- 
chet à anneau . 


LE SURFAIX DE SOUS-VERGE OU MANTELET. * 

Un arçon en tôle avec son crochet rivé à deux 
courbures , quatre chapes avec enchapure en tôle, un 
coussinet double r une bande dé cuir formant le sur- 
faix. 

U ne longe postérieure de croupière et deux contre- 
sang Ions. 

PORTE-FOURREAUX. 


(Pour les chevaux de devant seulement.) 

Le porte-fourreau est formé de deux courroies 
réunies par une coulure faite à l’extrémité de l’une 
et prenant partie de l’autre , terminée par une chape ► 

BRIDE DE SOUS-VERGE. 

Une muserolle en deux parties, deux montant ) * 
deux chapes pour boucleleaux de mors , une sous — 
gorge, uu dessus de tête , un frontal, un mors de 
sous-verge brisé ; les canons, leurs anneaux, se 
réunissant au milieu de l’eiuhouchure ; Tes branches , 
ayant un oeil à la partie supérieure *, deux boucleleaux , 
deux anneaux porte-rénes: les rênes divisées en deux-, 
le grand et le petit côté -, ce dernier, du côté gauche, 
est terminé par une boucle. 


BRIDE DE PORTEUR. 

Comme pour le cheval de selle. (Hases particulières 
■de 

t 1 instruction à cheval-} 

Il 20** 
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FILET DE PORTEUR. 

Comme pour le cheval Je selle. ( Bases particu- 
lières de V instruction à cheval.) 

FOUET DE CONDUCTEUR. 

Manche , cordon de poignet , virole en laiton ou 
en fer, accouple avec quatre noeuds , mèche en Ocelle. 

HARNACHER ET DÉHARNACUER. . 

L’instructeur ayant fait attacher, hors des 
écuries, quatre chevaux par des nœuds à boucle 
aux anneaux de pansage , fait disposer en arrière 
deux harnais de derrière , l’un de porteur, l’autre 
de sous-verge, et deux harnais de devant , aussi 
de porteur et de sous-verge. 

Ceux de derrière l’un sur l’autre , celui de 
porteur en dessus, et tous deux les attelles en 
dessous ; l’extrémité inférieure du côté du che- 
val; ceux de devant disposés de la même manière. 

Les selles sont mises debout sur les fontes, 
en avant du collier, le siège du côté du cheval. 

La couverte , pliée en quatre et doublée , 
placée sur les pointes de derrière : lorsqu’on doit 
charger, la bride et les effets sont placés à droite 
des colliers. 

Chaque canonnier conducteur est chargé de 
conduire deux chevaux; l’un, sur lequel il 
monte, est appelépor/ewr, et l’autre sous-verge ; 
ils sont appelés chevaux de devant , du milieu ou 
de derrière, selon qu’ils sont à la tète de l’attelage, 
au milieu ou attelés immédiatement à la voiture. 

Ces dispositions prises , l’instructeur fait seller 
les chevaux, comme il a été dit aux Bases par- 
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ticulières de l’instruction à cheval il ne fait 
pas abattre les étriers. 

HARNACHER LE PORTEUR DE DERRIÈRE. 

Pour harnacher, les conducteurs ôtent leurs 
coiffures. 

Se placer derrière le collier; le dresser sur 
la partie inférieure ; le prendre la main gauche 
au-dessous de l’anneau carré de l’attelle droite , 
et la main droite à 0 m , 16(6 pouces) au-dessus* 
de l’anneau carré de l’attelle gauche. 

Élever le collier, le tenir de manière que la 
partie supérieure et interne du collier repose 
sur la télé du conducteur ; se porter devant la 
tête du cheval , en passant à gauche ; détacher 
le cheval, engager la longe avec la main droite 
dans le collier, et la ressaisir dans cette meme 
main à 0 m , 50 ( 18 pouces ) de la tête du cheval ; 
se placer vis-à-vis, incliner vers soi le collier, 
engager en même temps le nez du cheval dans 
la partie inférieure du collier; ressaisir de la 
main droite le collier, sans abandonner la longe ; 
le dresser en l’élevant, afin que les yeux du 
cheval puissent passer dans la partie la plus large ; 
l’enfoncer jusqu’aux épaules; le collier mis, 
rattacher le cheval *. 

Se placer vis-à-vis de l’épaule ‘du cheval. 

Déboucler les courroies trousse-harnais 2 , en 

1 Si le cheval refuse de recevoir le collier, il faut employer la 
douceur et le» bons traitements pour l'y décider. Si le cheval a la 
t#!e trop grosse, et que par «nite le collier ait de la peine à passer, 
il faut le préientcr le haut en bas , et lorsque le cheval a passé la 
tête, le retourner à la partie la plus mince de l'encolure, et toujours 
du cité où les crins pendent. 

2 Si le cheval est trop grand , la canonnier, pour déboucler la 
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commençant par celle de droite ; déployer Para* 
loirc , la placer sur la croupe ; se porter derrière 
le cheval, abattre Pavaloire, en mellaut toutes 
les parties sur leur plat (relever les traits avec 
îa courroie trousse-traits, s’ils ne le sont pas); 
dégager la longe de croupière de la chape de 
la selle, la passer dans le trou de la plaque ovale f 
en arrière du bras du haut , de dessous en dessus , 
.ensuite dans le trou en avant du bras du haut, de 
dessus en dessous, et enfin dans la chape de la selle, 
pour la boucler; passer à droite, rouler la courroie 
trousse-harnais, fixer le boucîeleau antérieur du 
fourreau au contre-sanglon libre de la selle ; abattre 
l’ctrier par-dessus le fourreau , revenir à gauche , 
fixer le boucletcau du fourreau, boucler la sous- 
vcnlrière , abattre l'étrier, fixer la dragonne et 
rouler l’autre courroie trousse-harnais. 

« 

HARNACHER LE SOUS-VERGE DE DERRIÈRE, • 

Placer le collier comme pour le porteur, dé- 
boucler les courroies trousse-harnais , placer le 
surfaix sur le dos du cheval et l’avaioire sur 
la croupe, engager la queue dans le culeron? 
passer à droite, rouler la courroie trousse-harnais; 
passer ensuite à gauche , pour boucler le surfaix 
et la sous- ventrière , et rouler l’autre courroie 
trousse-harnais. 

HARNACHER LE PORTEUR DI DEVANT, 

Placer la selle et le collier comme pour le 
porteur de derrière. 

courroie droit* , fuit j'rn/j:r un pou le Colüet de JOB côté, pour »g ft 
•tk p!«i de facilite* 
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Déboucler les courroies trousse-harnais , eu 
commençant par celle de droite ; prendre les 
porte-fourreaux et les traits avec les deux mains, 
les placer sur la croupe du cheval , fixer la 
courroie porte-fourreau à Fencliapure à fourche, 
en prenant une des branches de cette enchapurc 
entre la courroie de gauche du porte-fourreau 
et la portion de la courroie de droite qui porte 
une chape ; passer cette courroie de gauche 
dans la chape , et la boucler au bouclcteau pos- 
térieur du fourreau gauche ; fixer les traits sur 
la croupière 1 ; se porter à droite, boucler le 
bouclcteau antérieur du fourreau au contrc-san- 
glon libre , abattre Fétrier et rouler la courroie 
trousse-traits ; revenir à gauche , fixer le bou- 
clcteau antérieur du fourreau, abattre Fétrier, 
fixer la sous-ventrière, la dragonne, et rouler 
la courroie trousse-harnais. 

HARNACHER LE SOUS-VERGE DE DEVANT. 

Placer le collier comme au porteur , débou- 
cler les courroies trousse-harnais , placer le sur- 
faix sur le dos du cheval et les traits sur la 
croupe ; engager la queue dans le culeron , 
rouler la courroie trousse-harnais droite ; reve- 
nir à gauche , boucler le surfaix , la sous-ven- 
trière , et rouler la courroie trousse-harnais de 
gauche. 

•' I Pour fixer les traits , les tendre en arrière, les réunir sur la 
croupière par un demi-nœud , envelopper avec la partir libre (le 
chacun d'eux la partie fixe de l'autre, engager la courroie trousse- 
traits dam les dernières mailhs des chaînes de bout de trait , replier 
•ur la croupière la partie double, boucler et serrer. Pour les trait» 
de derrière, ne faire que le demi noeud. 
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• , . ' v 

CHARGER* » 

Comme pour le cheval de selle, excepté que 
la longe est attachée à Panneau d’attelle, au lies 
de l’être à la courroie de paquetage. 

PLACER LE FOUET. 

Engager le manche du fouet par le gros bout 
dans Panneau rond de Patlelle gauche du collier 
du porteur, et le laisser glisser jusqu’à la virole. 

BRIDER LE SOUS-VERGE, 

Comme dans l'instruction à cheval ; le che- 
val étant bridé, déboucler les rênes , les en- 
gager dans les anneaux d’attelle ; les reboucler 
en les fixant au crochet de surfaix. Détacher 
ensuite le cheval, passer la longe dans les an- 
neaux du mors , en commençant par Panneau 
droit, ayant soin qu’elle soit sur son plat, la 
chair du cuir contre la barbe. 

.. BRIDER LE PORTEUR. 

/ 

Comme aux Bases particulières de Vins truc 
lion a cheval. 

Pour que les chevaux soient bien harnachés, 
il faut que Pon puisse passer la main ouverte 
entre la partie inférieure du collier et le poi- 
trail ; que les plates-longes soient sur leur plat ; 
-que le bras du haut de l’avaloire corresponde 
à la partie supérieure des hanches ; que le bras 
du bas soit un ou deux pouces au-dessous de 
la pointe des fesses. 
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(Pour la conservation de la plate-longe , on 
fixe les ardillons de la boucle de l’avaloire à 
des trous differents , sans exiger que les bouts 
libres dépassent egalement de chaque côté.) 

Pour la manière dont les chevaux doivent être 
bridés , les instructeurs se conforment à ce qui 
a été dit aux Bases particulières de l'instruction 
à cheval. Us veillent à ce que les traits soient 
fixés solidement avec les courroies troussc-t rails, 
à ce que le sous-verge soit convenablement 
rené ; la tension des rênes de sous-verge doit 
toujours être en rapport avec la sensibilité du 
cheval : de ce soin dépend surtout le plus ou 
moins de promptitude qu’emploie le sous-verge 
à exécuter ce que lui demande le canonnier 
conducteur. 

DÉBRIDER LE PORTEUR. 

Comme aux Bases particulières de l'inslrue- 
tion à cheval. 

DÉBRIDER LE SOUS-VERGE. 

Déboucler les rênes , les dégager, les bou- 
cler de nouveau ; dégager la longe des anneaux 
du mors, attacher le cheval, le reste comme 
- aux Bases particulières de l'instruction à 
cheval. 

DÉC.II \RGER LES PORTEURS. 

Comme aux Bases particulières de t instruc- 
tion à chcvaU . , _ , 
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DÉHARNACHER LE PORTEUR DE DERRIÈRE. 

1 

1. * Dérouler les courroies trousse-harnais, en 
restant à gauche du cheval; dégager la dragonne, 
déboucler la sous-ventrière et le boucleteau du 
porte-fourreau , relever l’étrier ; passer à droite , 
déboucler le boucleteau du porte-fourreau , rele- 
ver l’élricr; revenir derrière le cheval , déboucler 
la croupière , la dégager des trous de la plaque 
ovale , et la reboucler en l’engageant dans la chape 
de la selle et faisant passer la longe sous ces 
branches et le bras du haut ; dégager la queue 
du culeron , et la faire passer sous l’avaloire ; 
prendre le bras du bas de favaloire avec les 
deux mains, le placer au haut, ayant soin 
qu’il soit renversé , et placer la croupière par- 
dessus ; saisir l’avaloire delà main droite, près 
de la boucle gauche, la main gauche la sai- 
sissant près de la boucle droite ; les mains ainsi 
placées élever le tout, le porter en avant de 
la selle , en faisant un à-gauche , et en rame- 
nant à soi la main gauche, de manière que 
la partie de la plate-longe qui était à droite 
se trouve croisée sur celle qui était à gauche ; 
placer le tout sur le collier et l’y fixer solidement 
avec les courroies trousse-harnais, en commençant 
par celle de gauche ( avoir soin qu’aucune pièce 
ne puisse gêner l’entrée du collier). 

2. ° Détacher le cheval , passer la longe dans 
le collier, le saisir de la main droite , prendre 
lé collier des deux mains ( comme pour har- 
nacher ) , l’élever, le tirer à soi et Tôler eu 
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dégageant d’abord la partie supérieure de la 
létc du cheval , puis attacher le cheval au râtelier.' 

DÉHARNACHER LE SOUS-VERGE DE DERRIÈRE. 

1. " Dérouler les courroies trousse-harnais, 
déboucler la sous-ventrière, le surfaix, croiser 
l’avaloire comme pour le porteur et la mettre 
sur le surfaix ; placer le tout sur le collier, 
l’y fixer avec les courroies trousse-harnais, le 
surfaix seul portant sur la tête du collier. 

2. ° Oter le collier comme celui du porteur. 

DÉHARNACHER LE PORTEUR DE DEVANT. 

1. ° Dérouler les courroies trousse-harnais, 
déboucler la dragonne, la sous-ventriére , le 
boucleteau porte-fourreau ; relever l’étrier, pas- 
ser à droite , déboucler le boucleteau porte- 
fourreau , relever l’étrier ; passer derrière le 
cheval , dégager la courroie porte-fourreau de 
l’enchapure à fourche , déboucler les courroies 
trousse-traits, fixer les traits et les fourreaux 
en commençant par la gauche. 

2. ° Oter le collier comme au porteur de 
derrière. 

DÉHARNACHER LE SOUS-VERGE DE DEVANT. 

\ 

\ .° Dérouler les courroies trousse-harnais , 
déboucler la sous-ventrière et le surfaix ; se 
porter derrière le cheval , dégager la queue 
du culeron , enlever les traits , la croupière , 
Iç porte-fourreau et le surfaix ; plaçcr le tout 

H 2 1 
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* ■ ’ , * > " , . > 

sur le collier, et l’y fixer avec les courroies 
trousse-harnais. 

2.° Comme au porteur de derrière. 

DESSELLER. 

«• 

Comme aux Bases particulières de l'instruc- 
tion à cheval. 

INSTRUCTION 1 DES JEUNES CHEVAUX DE TRAIT* 

1 > 

Les jeunes chevaux de trait ayant clé dressés 
à la selle ( Bases particulières de l’instruction 
à cheval, titre IV), il est facile de les dresser 
au tirage des voitures. On commence par 
les habituer au harnais à l'écurie : on leur 
fait exécuter ensuite , par les canonniers con- 
ducteurs les plus adroits, la deuxième partie 
de la première leçon de V Ecole de voitures , en 
les mettant alternativement en sous-verge et en 
porteur, chacun d’eux avec un cheval calme 
et dressé ; quand ce travail a été exécuté sage- 
ment, on prend les mêmes dispositions pour les 
faire passer à la première partie de la deuxième 
leçon de Y Ecole de voitures , et enfin à la 
deuxième partie. Ces diverses instructions sont 
toujours données en présence de l'instructeur 
d’équitation et de conduite des voitures; on ne 
les fait entrer qu’ensuite aux batteries. 

Si un cheval présente des difficultés et fait 
craindre des accidents, on l’attelle d'abord en 
sous-verge de derrière et fortement enrëné, en 
un seul couple et à un caisson; on emploie 
même , s'il est nécessaire , l’aide du caveçon de 
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la longe et de la chambrière : lorsqu'il est sage 
en sous-verge , on recommence 1 r même instruc- 
tion en le mettant en porteur, et enfin dans un 
attelage complet en chevaux de devant ou de 
derrière , toujours avec des chevaux calmes et 
dresses. 

Quand un cheval refuse de tirer, on l'attelle 
en sous-verge du milieu avec deux bons chevaux 
de derrière, afin que, n’ayant aucun effort & 
faire pour mettre la voiture en mouvement, il 
s’habitue peu à peu au tirage ; ensuite on fait 
moins tirer les chevaux de derrière et de devant, 
pour faire travailler davantage «eux du milieu. 

ÉCOLE DE VOITURES. 


PREMIÈRE LEÇON. 

» /, 


PREMIERE PARTIE. 


DEUXIÈME PARTIE. 


Sortir les chevaux de 
l’écurie , les amener sur le 
terrain., 

, Accoupler. 

. Monter à cheval. 

Ajuster les rênes. 

De l’usage de la longe 
6t du fouet. 

Rassembler les chevaux 

Marcher* 

Arrêter. 

A gauche. 

A droite. 

Demi-tour à gauche et 
demi-tour à droite. 

M 


Travail de la deuxième 
leçon de V École du canon - 
nier à cheval avec deux 
chevaux* 


II* 
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Quart d'à-gauche, quart 
d’à-droite. 

Reculer et cesser de re- 
culer. 

Mettre pied à terre. > /• 

Défiler. 

PREMIÈRE PARTIE. 

837. On réunit pour celte première partie 
de la leçon huit couples au plus , dirigés par 
un instructeur et un sous-instructeur; tous deux 
sont à pied. 

Les canonniers sont placés sur un seul rang , à 
quatre mètres l’un de l’autre, lis sont en veste et eu 
bonnet de pelice. 

Les chevaux sont harnachés et bridés, 6ans scha- 
braque ni porte-manteau. 

SORTIR LES CHEVAUX DE l’écURIE , LES AMENER SUR 

LE TERRAIN. 

858. Le canonnier placé à la gauche de ses chevaux 
les amène sur le terrain, les rênes passées sur l’en- 
colure, l’extrémité de celles du porteur engagée dans 
la courroie de charge; il tient les rênes du porteur avec 
la main droite , à seize centimètres de la bouche du 
cheval, les ongles en dessous, et contient avec la même 
main la longe du sous-verge, passée sur l’encolure du 
porteur. 

Si la porte de l’écurie est étroite , le canonnier 
saisit les rênes du porteur avec la main gauche à 
seize centimètres de la bouche du cheval , les ongles 
en dessous, et continue à tenir la longe du sons- 
verge avec la main droite , eu la portant en arrière, 
afin de faire passer le sous-verge après le porteur. 
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Accoupler. 

859\ L’instructeur commande 

ACCOUPLEZ. 

A ce commandement , faire face à ses chevaux , 
asser le bras droit enlre les rênes du porteur , dou- 
ler la louge à un mètre quinze centimètres du 
mors, engager avec la main gauche celle partie 
doublée daus l’anneau rond de Fallelle droite du 
porteur, de dessous en dessus ; passer avec la maiu 
droite, dans la boucle aiusi formée, le bout libre 
plié en ganse; serrer en tirant delà main gauche, 
et reprendre la position du canonnier avant de 
monter à cheval. 

y 

MONTER A' CHEVAL. 

860. L’instructeur commande 

1. PRÉPAREZ-VOUS POUR MONTER (à) CHEVAL» 

2. A CHEVAL. 

Ce qui s’exécute comme-il est prescrit à Y école 
du canonnier à cheval , n.° 482. Les rênes ajustées, 
saisir le fouet de la main droite, engager le poignet 
dans le cordon , l’assujettir avec le boutou contant-; 

f >rendre la longe à cinquante centimètres de l’attelle, 
a main fermée, le pouce fortement appuyé sur la 
deuxième jointure du premier doigt, les ongles en 
dessous , le bras tombant naturellement. 

AJUSTER LES RÊNES. 

861. L’instructeur commande : 

• AJUSTEZ ( VOS ) RÊNES. 

' A la première partie du commandement , qui es* 
ajuste* , abandonner la longe , et exécuterjce qui e* 1 
U 21** 
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prescrit à Y École du canonnier , n.*564 ; le deuxième 
temps exécuté , reprendrô la longe. 

DE l’üSAGE DE LA LONGE ET DU FOUET-. 


86a. La longe et le fouet sont pour le sous-verge 
ce que sont les rênes et les jambes pour le porteur* 
Si le sous-verge Se porte trop en avant , le calmer 
avec la longe par de légers temps d’arrêt, en rap- 
prochant la main droite de l’encolure du sous-verge *, 
s’il reste en arrière , lui faire sentir légèrement le 
fouet sur la hanche droite; s’il jette les épaules en 
dedans, lui faire sentir légèrement le manche du 
fouet sur la joue gauche ; s’il jette les hanches en 
dehors, opposer les épaules aux hanches , en em- 
ployant le même moyen; s’il est insuffisant , lui 
faire sentir le fouet sur la hanche droite. 'loutes les 


fuis que le canonnier se sert de la longe , il doit 
éviter d’agir brusquement, surtout pour arrêter et 
reculer, afin de ne pas mettre son cheval sur les 
jarrets. 


RASSEMBLER LES CHEVAUX. 


863. Exécuter pour le porteur ce qui est prescrit 
à V école du canonnier , n.® 569 , élever en même 
temps la main droite eu la rapprochant de l’encolure 
du sous-verge. 


MARCHER. 


864. L’instructeur commande : 

1 . Canonniers , en avant. 

2. Marche. 

Au commandement canonniers , en avant) ras- 
sembler les chevaux. 

Au commandement marche, meltre’le porteur en 
mouvement comme il est prescrit à l 'Ecole du ca— 
non nier , n.® 570 ; rendre au sous-verge , en baissant 


■v 
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la main droite et la portant en avant ; le sous-verge 
a^ant obéi, replacer la main droite. 

ARRÊTER. 

865. L’instructeur commande : 

1. Canonniers. 

2. Halte. 

Au commandement canonniers , rassembler le» 
chevaux sans ralentir leur allure. 

Au commandement halte, arrêter le porteur 
comme il est prescrit à V Ecole du canonnier , n.* 
5^1 *, éh-vcr par degrés la main droite, en la 
rapprochant de l'encolure, pour forcer le sous- 
verge à s'arrêter droit. 

' A GAUCHE. ' 

866. L'instructeur commande : 

4. Canonniers y à gauche. 

2. Marche. 

5. Halte. 

Au commandement canonniers y à gauche, ras- 
sembler les chevaux. 

Au commandement marche, faire exécuter un 
ri — gauche au porteur (en lui faisant parcourir un 
erode cercle de cinq mètres), rendre vivement 
au sous-verge , lui faire décrire un quart de cercle 
de six mètres, eu allongeant l’allure. 

Au commandement halte, arrêter et contenir 
les chevaux droits. 

A DROITE. 

867. L’instructeur commande: 

4 . Canonniers , à droite. 

2. Marche. . 

3. Halte. , 

* ■ * * 
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Au commandement canonniers , « droite , ras- 
sembler les chevaux. 

Au commandement marche, faire décrire au 
porteur un quart de cercle de six mètres, eu 
allongeant l’allure } déterminer en même temps le 
sous-verge sur un quart de cercle de einq mètres, 
en lui faisant sentir, s’il est nécessaire , le manche 
du fouet snr la joue gauche. 

Au commandement halte , arrêter. 

DEMI— TOüR a GAUCHE ET DEMI-TOUR A DROITE. 

868. Mêmes principes que pour exécuter les 
àr-gauche et les à- droite ,i en observant que le 
cheval du devant décrit nu demi-cercle de dix 
mètres, et celui du dehors un demi-cercle d« 
douze mètres. 

quaiit d’Â-gauche, quart d’ a-droite; 

869. Mêmes principes que pour exécuter les à— 
gauche et les à-droite , en observant d’agir avec 
assez de modération pour ne faire exécuter à ses 
chevaux qu’un quart d' à-gauche ou d'à-droitv * 

RECULER ET CESSER DE RECULER. 

870. L’instructeur commande : 

1. Canonniers en arrière - 

2 . Marche. 

5. Canonniers » 

4 . Halte. 

Au commandement canonniers , en arrière y ras- 
sembler les chevaux. 

Au commaudement marche, mêmes principes que 
pour arrêter, en observant, dès que les chevaux 
obéissent , de baisser et d’elever successivement les 
poignets pour arrêter et rendre* 
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An comvnandemtnt canonniers , se préparer à 
arrêter. 

Au commandement halte, rendre la main et re- 
placer les poignets. 

METTRE PIED A TERRE. 

871. L’instructeur commande: 

PRÉPAREZ-VOUS POUR METTRE PIED A TERRE. 

A la première partie du commandement, qui 
est préparez-vous pour mettre, abandonner la 
longe du sous-verge, fixer le fouet à l’anneau de 
l’attelle gauche, replacer la main droite sur le côté. 

A la dernière partie du commandement , cjui 
•si pied a terre, comme au n.° 5o6. 

, pied (à) terre. 

a temps. 

Comme au n.® 5o6. 

DÉFILER. 

872« L’instructeur commande : 

4. Par la droite (ou la gauche) — défilez. 
2. Marche. , 

Au commandement défilez, décrocher la gour- 
mette, déboucler la muserolle du porteur, faire face 
à ses chevaux , passer Je bras droit entre les rênes 
du porteur, se servir des deux mains pour déboucler 
la muserolle du sous-verge , découpler avec la main 
gauche , passer la longe par-dessus l’eucolure du 
porteur, et reprendre la position dù canonnier avant 
de monter à cheval , la uiain droite contenant les 
rênes du porteur et la longe du sous-verge. 

Au commandement marche , comme il est pres- 
crit u. # 5 07 . 
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DEUXIÈME PARTIE. 

873. On réunit pour cette deuxième partie 
douze à dix-huit couples ; la tenue des hommes 
et des chevaux est la même que dans la pre- 
mière partie ; les canonniers sont placés sur un 
seul rang , chacun d’eux conservant deux tiers 
de mètre entre son sous-verge et le porteur de 
son voisin de droite. 

L’instructeur et le sous - instructeur sont à 
cheval. 

L’instructeur fait accoupler et monter à che- 
val comme dans la première partie. 

874. Pour se rendre au manège, l’instructeur 
fait rompre par Jile à droite (ou par Jile à 
gauche); en arrivant dans le manège, il dirige 
la colonne parallèlement au grand côté , et 
lorsqu’elle arrive au petit côté opposé, il fait 
tourner à droite ou à gauche , suivant la main 
à laquelle il veut faire marcher ; les canonniers 
ctânt tous en fde sur l’un des grands côtés du 
manège , il fait arrêter la colonne , la divise en 
deux parties égales et met en marche la pre- 
mière partie ; il prescrit aux canonniers de se 
mettre successivement en mouvement , de ma- 
nière à prendre trois mètres de distance de tête 
à croupe ; le conducteur de la deuxième reprise 
ne se met en marche que lorsque celui de la 
première est arrivé à la hauteur. 

873. L’instructeur fait exécuter le travail de 
la deuxième leçon de V École du canonnier , 
comprenant les mouvements qui suivent. 


Digitized by Google 



.2 


251- 


PRIMTÈRE LKÇ0W. 

3W archer à main droite. 

Marcher à main gauche» 

Passer du pas au irol. 

Passer du trot au pas. 

Î dans la largeur. 

d^h nRUCUr - " * 

oblique. 

Marche circulaire et changements de main sur le 
cercle. 

A gauche ou à droite par canonnier en marchant. 
Demi-tour à gauche ou demi-tour à droite , les 
canonuiers marchant a la meme hauteur. 

Demi-tour à gauche ou demi-tour à droite, les 
canonuiers marchant en colonne. 

Etant de pied ferme , partir au trot. 

Marchant au trot, arrêter. § 

Passer du trot au grand trot. 

Passer du grand trot au trot. 

876. Toutes les observations faites dans la 
deuxième leçon de YÉcole du canonnier sont 
applicables à cette deuxième partie ; tous les 
mouvements indiqués plus haut sont exécutés 
d’abord au pas , puis au trot. 

877. Dans le changement de direction diago- 
nal ou dans la longueur , l’instructeur fait ses 
commandements de manière que les deux co- 
lonnes ne marchent pas trop près l’une de l’autre. 

878. L’instructeur rappelle fréquemment aur 
canonniers qu’ils doivent rassembler leurs che- 
vaux aux commandements préparatoires , agir 
ensemble et sans à-? coup aux commandements 
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d’exécution , soutenir le sous-verge principale- 
ment dans les changements de direction à gauche, 
et maintenir constamment les deux chevaux à la 
même hauteur; il doit surtout recommander aux 
canonniers de bien soutenir leur sous - verge 
dans les à-droite et les à-gauche. 

879. Enfin il veille à ce que les canonniers 
fassent une application exacte des principes qui 
leur ont clé donnés de pied ferme ; il profite 
des moments de repos pour faire replacer les 
parties du harnachement qui ont clé dérangées 
pendant le travail. 

880. Pour terminer le travail , l’instructeur 
fait reformer la colonne comme elle était en 
arrivant au manège ; il arrête le canonnier de 
la tête, et prescrit à tous les autres de serrer 
jusqu’à ce qu’ils aient deux tiers de mètre de 
tête à croupe. En arrivant au quartier, il fait 
exécuter le mouvement front, comme il est pres- 
crit n." 544, chaque canonuicr ayant soin de 
conserver deux tiers de mètre entre son sous- 
verge et le porteur de son voisin de droite. 

DEUXIÈME LEÇON. * 


'• PREMIÈRE PARTIE. 

. Disposition des attela- 
ge». 

Rompre en colonne. 
'Entrer au parc. 
Aiteler. 

Déparqner. 


DEUXIÈME PARTIE. 

Déparquer. 

CtiBagn- / Dans la largeur, 
m ut j Daus la longueur 

direction. Oblique 

\ par piece. 

A droite, à gauche , en 
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Travail 
de pied 
ferme. 


I Agauche.a droite 

1 Demi-à-gauche. 
Demi à- droite. 
Demi-tour a gau- 
che,. 

Reculer, 

| Reculer à droite, 

Reculer à gauche, 

E t cesser de recu- 
, Ier. 

Marcher à main droite 
)u à main gauche. 

Tourner a droite ou a 
»auche en marchant* 
Arrêter et. repartir. 
Passer du pas au trot et 
du trot au pas. 

Changemenlde direction 
lausla largeur du mauège. 

Adroite, a gauche 
eu marchant. 
Demi-tour à gau- 
che' en mar- 
chant à h» mê- 
me hauteur. 

| Demi-tooi à gau- 
' che, e« marcha al 
en colonne. 
Parquer. 

Dételer. 

Sortir du parc. 


235 

marchant à la même hau- 
leur. 


1*1 • 

Demi- tour à gauche, en 
marchant à la même hau- 
.leur. 

Demi tour à gauche, en 
marchant en colonne. 

Passer successivement 
de la queue à la tête de la 
colonne . 1 

Étant de pi«d ferme, 
partir au trot. 

Etant au trot, arrêter, 

Passer du trot au gtand 
trot, et du grand trot au 
trot. 

Meure pied à terre et 
monter à cheval eu mars 
chant. 


pas 1 

seule- 

ment. 


i 1 

881. Cette leçon se donne sur un reclang e 
e cent vingt mètres de longueur et de quatre- 
ingts mètres de largeur ; chaque coin est mat que 
ar un chandelier ou pivot mobile. 

. v. . . 


a 
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L’instructeur a sous ses ordres deux sous-in- 
structeurs; ils sont à cheval. 

PREMIÈRE PARTIE. 

882. On réunit, pour cette première partie, 
de douze à dix-huit couples , formant de quatre 
à six attelages, pour atteler de quatre à six 
pièces ou caissons '. 

La tenue des hommes et des chevaux est la 
même que dans la leçon précédente. 

DISPOSITION DES ATTELAGES. 

883. Les canonniers sont à pied sur un seul 
pii]g ) ayant entre eux Fintervalle prescrit n. 873. 
Les canonniers qui conduisent les chevaux de 
devant occupent la droite de chaque attelage, 
ceux qui conduisent les chevaux de derrière en 
occupent la gauche; ce principt est invariable. 

Si le parc est formé sur plus d’une ligne , à la 
gauche du premier attelage se trouve celui qui 
doit atteler la voiture en file derrière la première , 
et à la gauche de celui-ci , l’attelage de la troi- 
sième voilure de la même file , etc. ; puis l’attelage 
de la deuxième voiture de la première ligne , et 
ainsi de suite ; enfin on place toujours sur une 
même ligne , de la droite à la gauche , les atte- 
lages d’une même file de voilures. 

1 S'il y * 1,0 nombre égal de pièces et «Je caissons, à la deuxième 
reprise on fait toujours changer les attelages, afin de soulager les 
chevaux «j«û , «la»*, 1* première , ont été attelés aux pièce*. 
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Si le terrain ne permet pas de disposer tous les 
attelages sur une même ligne, on les met sur 
plusieurs. 

884. Les canonhiers accouplent leurs chevaux 
sans commandement et l’instructeur, après 
avoir fait aligner sa troupe, fait monter à cheval 
comme il a été prescrit ; il commande ensuite : 

1'. A droite — - alignement . 

2. Fixe,. 

Au commandement à droite — alignement , les 
canonniers s'alignent en conservant entre eux l’in- 
tervalle de deux tiers de métré de leur sous-verge su 
porteur de leur voisin de droite. 

ROMPRE EN COLONNE» 

885. L’inslrueteur commande : 

1. Par l'attelage de droite. par un. 

2, Marche. 

( PI. 68 , fig. À.) 

Au commandement marche, les conducteurs placés 
à la droite , et tous les autres successivement , exé- 
cutent le mouvement prescrit pour rompre par un , 
n.° 64A, en forçant d'autant plus le degré d'obliquité 
qu’ilssont plus éloignés du point de rupture 1 • 

ENTRER AU PARC. 

886. L’instructeur dirige sa colonne vers la 
gauche du parc ; la tête de colonne arrivant près 
de la voiture de gauche , il commande : 

* On pourra se servir du mouvement ■parfile à droite, — Misai 
pour se mettre en colonne par un , et dans ce cas , en rentrant au quart 
ti*r, en se remettra en beteillepar [émouvraient raoer. 

h ' ai* * 

* 
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• 

4. Pour atteler. 

2. Marche. 

(PJ. 69, fig. A.) 

Au commandement marche, la colonne se dirige 
de manière a longer les limons parallèlement à la ligne 
des voitures; chaque attelage, arrivés trois métrés 
de la voilure qu'il doit atteler, fait sans commande- 
meut té le de colonne à gauche et se prolonge dans la 
direction du limon , jusqu'à ce que les chevaux de 
deniére aient exécuté leur mouvement; l'attelage 
s'arrête alors sans commandement. 

S'il y a plusieurs lignes de voitures, Pattelage 
de la deuxième voiture de chaque file exécute 
son mouvement relativement à la deuxième ligne, 
comme il vient d'être détaillé pour la première; 
de même pour l'attelage de la troisième file , et 
ainsi de suite. 

8S7. Dans le cas où l'on est obligé d'entrer 
par la droite du parc, on rompt les attelages par 
la gauche et l'instructeur commande : 

4. Por F attelage de gauche par un. 

2. Marche. 

(PI. 68, fig. B.) 

Au commandement marche, Je conducteur des 
chevaux de devant de l'attelage de gauche se porte 
en avant; il est suivi des hommes qui composent 
cet attelage , lesquels rompent comme il est prescrit; 
le conducteur des chevaux de devant de l'atlelage 
placé immédiatement à la droite de celui qui a rompu 
se met en mouvement assez à temps pour être à sa 
distance lorsque lous les attelages sont en colonne ; 
il est suivi également des conducteurs qui fout partie 
du uiéuic attelage ; ainsi de suite jusqu'à la droite, 

+ 
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en forçant d’autant plus le degré d'obliquité qu'ils 
sont plus éloignés du point de rupture. 

Pour entrer au parc , on dirige la colonne 
par la droite ; le reste s’exécute comme pour 
entrer par la gauche, suivant les memes principes 
et par les moyens inverses. 

atteler. 

888. L’instructeur ayant fait mettre pied h 
terre comme il est prescrit, fait mettre le sabre 
au crochet et commande : 

v 

ATTELEZ. 

Au commandement attelez, chaque canonnier 
conducteur fait face à ses chevaux , saisissant de la 
main droite les rênes de son porteur et avec la 
main gauche la longe du sous-verge , prés de l’anneau 
gauche de la bride ; le conducteur de derrière re- 
cule ses chevaux de manière à pouvoir atteler aisé- 
ment, déploie les branches de support, fixe les 
courroies d’agrafe aux anneaux coulants, en com- 
mençant par le sous-verge ; accroche les chaînes 
de bout de limon aux anneaux de la plate-longe, 
en commençant par le porteùr : il se porte alors 
derrière le sous-verge , en passant par la droite ; 
détache les traits , les accroche à la volée, en com- 
mençant par celui du dedans ; passe au pas de course 
derrière la voiture, relève la servante, détache les 
traits du porteur, les accroche en commençant par 
celui du dedans et prend la position du canonnier 
avant de monter à cheval. 

Le condncleur du milieu fait reculer ses chevaux 
dés que les chaînes d'attelage sont accrochées , se 
porte derrière le sous-verge en passant par la droite, 
détache les traits, et quand le sous-verge du timon 
est attelé , il les accroche , en commençant par celui 

1 1 22 ** 
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du dehors *, il a soin de faire passer les iraits in- 
térieurs par-dessus les chaînes d'attelage, termine 
eu fixant le trait du dehors de sou porteur, et vient 
prendre eèsuite la position du canonuier avant de 
mouler à cheval ; le couducieur de devant se règle 
sur le conducteur du milieu, et se conforme, eu ce 
qui le concerne, à ce qui vient d’etre prescrit. 

Les instructeurs examinent avec soin si les 
traits sont égaux et tendus , s’ils ont la longueur 
prescrite , si les plates-longes et toutes les par-* 
ties du harnachement sont sur leur plat, si 
l’avaloire est bien placée , etc. ; enfin , passant 
d’une partie à l’autre, ils font rectifier tout 
ce qui est défectueux. (Voir les Buxcs parti- 
culières , harnachement .) 

DÊPARQUER. 

889. Apres avoir fait atteler, l’instructeur 

fait monter à cheval ; il commande ensuite r 

* 

1 . Par la pièce de droite (ou par le caisson 

. de di'oile ) en colonne. 

2. Marche. 

Au premier commandement, les conducteurs de 
la pièce de droite rassemblent leurs chevaux. 

Au commandement marche, la voiture de d toile 
se porte droit devant elle ; elle est suivie par celle- 
qui est immédiatement à sa gauche, laquelle ne se 
uiet eu mouvement que lorsque les roues de derrier® 
de la première arrivent à hauteur de ses chevaux 
«le devant; elle oblique alors à droite, suit celte 
nouvelle direction jusqu’à ce qu’elle rencontre la 
colonne, où elle prend rang en se redressant: ce 
mouvement est exécuté successivement par toute» 
les voilures , la tète de chacune d’elles lurcaut d’aur 
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» 

tant plus son degré d'obliquité qu’elle est plu» 
éloignée du point de rupture; tonte» les voitures 
conservent un métré de distance. 

890. Pour déparquer parla gauche, mêmes 
principes et moyens inverses. 

89 i. Ce mou veinent devant, dans la pre- 
mière séance de celle leçon , être uniquement . 
destiné à conduire les pièces sur le terrain de 
manœuvre , Instructeur n’exige pas qu’il soit 
parfaitement exécuté la première fois; il sur- 
veille lui-même le mouvement de chaque voiture, 
mettant à la télé un des sous-instructeurs pour 
diriger la colonne. 

892. L’instructeur dirige la colonne parallè- 
lement à l’un des grands côtés du manège , et, 
lorsqu’elle est entièrement redressée , il com- 
mande : 

„ 4. Colonne . 

? 2. Halte. 

Au commandement colonne, rassembler ses che- 
vaux sans ralentir l’allure. 

Au commandement halte , arrêter d’après le» 
principes prescrits n.° 805. Le canonnier de derrière • 
emploie plus de force dans l’arrêt pour résister à 
l’impulsion de la voilure : la voiture arrêtée , faire 
tendre les traits, en portant avec ménagement les 
chevaux un pas ou deux en avant. 

TRAVAIL DE PIED FERME. 

895. L’instructeur commande : 

1 .. Pièces à gauche. 1 

♦ T .p cmmnandi’ment à faire par l'instructeur dipenJ de l’erpcee 
de fuituie» «ju’il dirige. ■* 
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2. Marche. 

5. Halte. 

(PI. 70 , fig. A.) 

Au commandement pièces à gauche , rassembler 
ses chevaux. 

Au commandement marche, le conducteur de 
. devant exccule un à-gauche , comme il est prescrit 
n.° 866. 

Les autres conducteurs viennent tourner succes- 
sivement , en se conformant au même principe, 
sur l'emplacement où a tourné le premier. 

Le commandement halte est fait à l'instant où 
les voitures sont en entier dans la nouvelle direction. 

Dans les à-droite ou les à-gauche, et les 
mouvements qui en dépendent, le conducteur 
de devant, en entrant dans la nouvelle direction, 
dirige ses chevaux sans les faire tirer ; il en 
est de même du conducteur du milieu, et ce 
n’est que lorsque le conducteur de derrière est 
dans la nouvelle direction qu’on fait tendre tous 
les traits. ( Dans les terrains difficiles , ce prin- 
cipe n’est pas rigoureusement applicable. ) 

A DROITE. 

894. L’instructeur commande : 

4 . Pièces à droite. 

2. Marche. 

3. Halte. 

Mêmes principes que pour l'à-gauche, en em- 
ployaut les moyens inverses. 

oblique a gauche, oblique a droite. 

N 

893. L’instructeur commande : 
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4 . Pièces oblique à gauche ( ou à droite ). 

2. Marche. 

5. Halte. 

Me. nés principes que pour exécuter un à-eauche 
(ou un à-droite) , eu observant que le conducteur 
des chevaux de devant ne décrit que la moitié d’un 
quart de cercle , et se porte ensuite droit devant 
lui ^ les autres se conforment à ce mouvement. 

Eu opposition aux principes de V École du 
canon nier t l’oblique dans les manœuvres de 
voitures est un demi et non un quart d' u-droile 
ou d’à- gauche. 

DEMI— TOUR A GAUCHE. 

896. L’instructeur commande : 

1 . Pièces demi-tour à gauche. 

2. Marche. 
r 3. Halte. 

( 70 , fi«* B. ) 

An commaudi ment marche, les conducteurs font 
obliquer de 6uile tous les chevaux à droite ; celui 
de devant se porte immédiatement de sept mètres 
à droite, fait tourner ses chevaux en avançant, jus- 
qu’à treize mètres de leur point de départ, et revient 
en dépassant du trois métyrcs à gauche la direction 
primitive. Les autres conducteurs dirigent leurs che- 
vaux de manière à ce que les roues de derrière, 
sans avoir dépassé à gauche la direeliou primitive, 
arrivent à la place qu’occupaient les chevaux de 
devant au depaiU 

Le commandement halte est fait à l’instant où le 
cuuducieur de devant est arrive sur i’eui placement 
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qu’occupaient les roues de derrière avant le moure-f- 
ment *. 

Pour mieux faire comprendre les mouvements, 
détaillés précédemment, l’instructeur les figure à' 
pied et les fait exécuter successivement à chaque 
voiture. ; . 

RECULER. , 

897. L’instructeur commande : 

1 . Pièces en arrière » 

2. Marche. 

5. Halte. 

Au commandement marche, se conformer à ce qui* 
est prescrit n.° 870, en observant que le conducteur^ 
de derrière emploie plus de force que ceux de de- 
vant : si la voiture ne recule pas droit, faire appuyer 
le timon du côté opposé à celui vers lequel la voiture 
recule. 

Au commandement halte, cesser de reculer et 
faire tendre les traits. 

RECULER A DROITE. 

898. On exerce quelquefois les conducteur*- 
à porter l’arrière-train des voitures à droite; à cet 
effet, l’instructeur commande : 

1. JPicces en arrière à droite. 

1 Le demi-tour d’une voiture a pour objet de 1 établir sur la même 
plare qu’elle occupait avant sou mouvement, mais dans une direction 
apposée (la tête des chevaux où était le derrière de la voiture et réci- 
proquement). Dans l’exécution de ce mouvement , le* roues de I avant- 
traiu tracent une boucle , qui embrasse 7 mètres à à roite et 1 0 mètres en 
avant de la tête des premiers chevaux avant leur départ , puis revient ua 
peu à gauche delà direction primitive , de manière que l'arrière- tram, 
sans avoir, dépassé celle direction à gauche , y rentre correctement 
et quand l’attelage et U voiture «ont parfaitement redressés après 1# 
demirtoup. 
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♦ . O 

2. Marche. 

,■ 3. Halte. 

Au premier commandement, diriger les timons à 
droite, sans avancer ni reculer. 

Au commandement marche, faire reculer les che- 
vaux d’après les mêmes principes , ayant soin de les 
maintenir à droite. 

Au commandement halte, arrêter, redresser les 
chevaux et les voitures, et faire tendre les traits. 

On fait reculer à gauche d’après les mêmes 
principes , et par les moyens inverses. 

Les instructeurs recommandent aux conduc- 
teurs de déterminer le mouvement du sous-verge 
un peu avant celui <Ju porteur. 

Le mouvement de reculer à droite est abso- 
lument necessaire quand on est obligé de faire 
des demi-tours dans un espace qui manque de 
largeur, comme , par exemple , une rue étroite. 

Dans ce cas, après avoir obliqué à droite 
jusqu’à ce qu’on soit à quatre mètres du mur, 
on fait reculer à droite jusqü’à ce que le der- 
rière de la voiture touche le mur, et il devient 
alors facile d’exécuter le demi- tour. 

MARCHER A MAIN DROITE Oü A MAIX GAUCHE. 

899. Les voitures étant redressées, et l’in- 
structeur ayant fait avancer ou reculer indivi- 
duellement celles que les mouvements précédents 
auraient trop éloignées de la ligne des autres, 
il commande : 

1. Pièces a droite (ou à gauche'). 

> 2. Maeche. - 

3. En— avant. 
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Aux premier et deuxième commandement*, les 
eauonniers conducteurs se conforment à ce qui est 
prescrit pour les à-droite ou //•gauche de pied ferme» 

A la deuxième partie du troisième commandement, 
qui est avant, ils se portent en avant et suivent la 
première pièce. La première pièce , en arrivant au 
petit côté opposé du manège , tourne à droite sans 
commandement j elle est suivie de toutesJes autres : 
les canonniers se trouvent alors marcher à main droite, 
conservant un mètre de distauce d’une voiture à 
l’autre» 

TOURNER A DROITE 00 A GAUCIlE EN MARCHANT. 

900. Les conducteurs en arrivant aux angles 
du manège font exécuter à leurs pjèccs un à— 
droite (ou à-gauche ) en marchant, en se con- 
formant* aux principes prescrits. 

ARRÊTER ET REPARTIR. 

90 1 . Les pièces marchant en colonne sur l'un 
des grands côtés , l’instructeur commande : 

4. Colonne. 

2. Halte. 

Le» canonniers arrêtent comme il est prescrit 
n.° 865. 

Pour les rcmeltre en mouvement , l'instructeur 
commande : 

1. Colonne en avant. 

2. Marche. 

Les canonniers se portent en avant comme il est 
prescrit u.° 864- 
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YASSER DU PAS AU TROT ET DU TROT AU PAS. 

90a. Comme il est prescrit à l 1 Ecole du canonnier 
à cheval , n.“ 5i5. De plus , il faut rendre au sous- 
verge , se servant du fouet, s’il est nécessaire, pour 
lui faire doubler l’allure, le calmer ensuite par des 
temps d’arrêt, en rapprochant la main de l’encolure. 

CHANGEMENT DE DIRECTION DANS LA LARGEUR DU MANÈGE. 

903. Après quelques tours on fait changer de. 
direction dans la largeur du manège ; fin- 
structeur commande : 

1. Tournez à droite (ou à gauche'). 

2. En — AVANT. 

A la dernière partie du premier commandement , 
qui est droite, les canonniers conducteurs de la 
prenÉère voilure tournent à droite, d’après les prin- 
cipes prescrits^ à la dernière partie du deuxième 
commandement, qui est avant, ils se portent droit 
devant eux , traversent le manège dans sa largeur, 
suivis des canonniers conducteurs des autres voitures. 

Lorsque les chevaux arrivent à quatre mètres 
de la piste opposée , l'instructeur commande 1 

1 . Tournez à droite (ou « gauche). 

2. En — avant. 

A la dernière partie du premier commandement , 
qui est gauche, les canonniers conducteurs de la 
première voiture tournent à gauche, et à la dernière 
partie du deuxième commandement , qui est avant, 
ils suivent la piste; les canonniers des autres voi- 
tures viennent tourner successivement sur le même 
terrain que ceux de la première voiture , ayant soin 
d’excculer leur mouvement précisément au point où 
ceux de la première voiture ont exécuté le leur. 

11 a 3 
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L’instrucleur fait exécuter ces changements de 
direction au pas et au trot. 

A DROITE ET A GAÜCHE EM MARCHANT. 

« « 

904. Les pièces marchant en colonne et étant 

arrivées vers le milieu de l’un des grands côtés, 

Tinslrucleur commande : 

1. Pièces à droite. 

. 2. Marche. 

3. En — avant. 

Au premier commandement, les conducteurs ras- 
semblent leurs chevaux. 

Au deuxième commandement, ils exécutent un 
à-droite en marchant, suivant les principes prescrits. 

A la dernière partie du troisième commandement, 
qui est avant, les canonniers de chaque voiture se 
portent droit devant eux. 

Les chevaux de devant *$tant à quatre mètres 
de la piste opposée , l’instructeur commande : 

4. Pièces à droite. 

2. Marche. 

3. En — AVANT. 

Aux premier et deuxième commandements, les 
cauouniers se conforment aux principes prescrits. 

A la dernière partie du troisième commandement , 
qui est avant, ils rentrent sur la piste, 

L’instructeur fait répéter les mêmes mouve- 
ments pour remettre les pièces dans l’ordre 
où elles étaient précédemment. 

905. Les mêmes mouvemeuts s'exécutent à 
gauche suivant les mêmes principes , et par les 
moyens inverses. t 
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2G7 

• DEMI-TOUR A GAUCHE EN MARCHANT A LA MÊME 

HAUTEUR. 

906. Les pièces marchant en colonne » et 
étant arrivées vers le milieu de l’un djis grands 
côtés, 1 instructeur fait exécuter un à-droite 
ou un à-gauche -, il commande ensuite : 

1. Pièces, demi-tour à gauche . 

2. Marche. 

3. En — AVANT. 

Au premier commandement, les conducteurs ras-* 
semblent leurs chevaux. 

Au deuxième commandement , ils exécutent un 
demi-tour à gauche eu marchant, suivant les prin- 
cipes prescrits. , • r 

A la dernière partie du troisième commandement , 
qui est avant, les canonniers conducteurs de chaque 
voiture se portent droit devant eux. * 

L’instructeur fait son commandement pièces, 
demi-tour à gauche , assez à temps pour com- 
mander marche lorsque les conducteurs de devant, 
arrivent à treize mètres de la piste opposée. 
Après le mouvement il fait reprendre la piste 
aux voilures, en leur faisant exécuter un à-gaùche 
ou un à-droite. 

* V * 

DEMI— TOUR A GAUCHE EN MÀRCHANT EN COLONNE. 

907. Les pièces marchant en colonne et à 
main droite sur l’ün des grands côtés, -et la 
première étant à treize mètres du petit côté, 
l'instructeur commande : 

4. Pièces, demi- tour à gauche. 

« 23 * 

y 


I 
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2. Marche. 

3. En — AVANT. 

Aux. deux premiers commandements , les canon- 
niers se conforment à ce qui est prescrit. 

A la de^ière partie du troisième commandement, 
qui esL avant, les canonniers se portent droit devant 
eux, et suivent la piste après avoir exécuté le 
demi-tour. 

Pour remettre la colonne dans l’ordre pri- 
mitif, l’instructeur fait d’abord exécuter un chan- 
gement de direction dans la largeur, et ensuite 
un deuxième demi-tour à gauche. 

908. L’instructeur fait exécuter ces divers 
mouvements au pas seulement; il ne s’attache 
pas à l’ensemble , mais surveille et rectifie avec 
le plus grand soin les moyens employés par les 
conducteurs d’une même voiture pour la faire 
tourner ; il insiste plus particulièrement sur le 
demi-tour. 

909. Pour faire repos , l’instructeur fait exé- 
cuter aux pièces un à-droite ou un à-gauche , 
lorsqu’elles se trouvent sur le milieu de l’un 
des grands côtés , et il les fait arrêter hors 
de la piste. 

Pour recommencer le travail, il les remet 
en mouvement par un à-droite ou un à-gauche . 

PARQUER 1 . 

910. Pour terminer le travail, l’iustructeur 

t Toutes lej fois que l’instructeur ne désigne pas dans son com- 
mandement l’intervalle qui doit se trouver entre les pièces , cet 
intervalle doit être de quatre mètres , d’nxe en axe, conformément 
aux réglements sur le campement des troupe* d'artillerie. 
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» 

dirige la colonne vers le parc, et d’après sa 
direction, relativement au terrain sur lequel il 
doit parquer ; il commande : 

I En avant 
A gauche 
Sur la droite 
2. Marche. 

POUR FORMER LE PARC EN AVANT. 

Au commandement marche, la première pièce se 
porte droit devant elle et s’arrête, à l’avertissement 
du sous- instructeur, sur l'emplacement de'terrniné ; 
toutes les autres voitures obliquent immédiatement 
à gauche, marchent dans celle direction, se redres- 
sent près de la place qu’elles doivent occuper dans 
le parc, et arrêtent à lu hauteur et à la gauche des 
voitures déjà formées. 

POUR FOItMER LE PELOTON A GAUCHE. 

911. L’instructeur dirige la colonne parallè- 
lement au front du parc et à quarante mètres 
en arrière» 

Au commandement marciïe, qui est fait trois mètres 
avaut que la tête de la colonne n’arrive à hauteur 
de la place que doit occuper la première pièce , 
celle-ci tourne à gauche, se porte droit devant 
elle et s’arrête à l’avertissement du sous- instructeur 
sur l’emplacement déterminé. Toutes les autres voi- 
tures continuent à marcher droit devant elles ; trois 
mètres avant d’arriver à hauteur de la place qu’elles 
doivent occuper dans le parc, elles tournent suc- 
cessivement à gauche , et viennent se placer à la 
hauteur et à la gauche dis voitures déjà formées. 

POUR FORMER LE PARC SUR LA DROITE. 

912. L’instructeur dirige la colonne paraîlè* 

ii ai** 


! (à tant de mètres)—; for* 
uiez le parc. 
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lement au front du parc , et à quarante mètres 

en arrière. 

Au commandement va.rcue, fait trois pas avant 
que Va tête de la colonne n arrive à hauteur de la 
place que doit occuper la première pièce , celle-ci 
tourne a droite , se porte droit devant elle et s ar- 
rête 1 à l’avertissement du sous— instructeur, sur 1 em- 
placement déterminé, ’loutes les autres voitures 
coutinuent à marcher droit devant elles ; trois 
mètres avant d’arriver à hauteur de la place qu elles 
doivent occuper dans le parc, elles tournent suc- 
cessivement à droite , et viennent se placer à la 
hauteur et à la gauche des voitures déjà formées. 

DÉTELER. 

915. Le parc étant forme, Instructeur fait 
mettre pied à terre comme il est prescrit , et 
il commande : , 

DÉTELEZ. 

Le conducteur de devant se porte en avant «le i 
ses chevaux , leur faisant face, les recule pour pou- 
voir dételer facilement, passe à la gauche de son 
porteur, décroche les traits en commençant par 
celui de dehors , les replie et les fixe ainsi qu'il 
est prescrit: il agit de la meme manière pour dé- 
teler le sous-verge, en terminant toutefois par le 
trait du dehors, et revient, eu passant derrière les 
chevaux , prendre la position du canonnier avant 
de monter à cheval. 

Le conducteur du milieu dételle en se couformant 
à ce qui »ienL d’être prescrit pour celui de devant. 

Le conducteur de derrière se porte à la volée, 
abat la servante, décroche, replie et fixe les traits 
du porteur ; passe au pas de course derrière la voi- 
ture , dételle le sous-verge , se porie en avant de 
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ses chevaux, décroche les chaînes d’attelage, en 
commençant par le porteur , déboucle les courroies 
d’agrafe, en commençant par le sous-verge \ réunit 
les brauches de support en avant, et reprend l'a 
position du canonnier avant de monter à cheval. 

L’instructeur fait ensuite monter à cheval 
comme il est prescrit. 

SORTIR DU PARC. 

(PI. 69, fig. B.) 

914. L’instructeur voulant faire sortir du parc 
commande : 

4. Par l’attelage de droite . 

2; Marche. 

Au commandement marche, l’attelage de droite 
se porte en avant pour dégager les timons, fait 
ensuite tête de colonne à droite ou à gauche, à 
l’avertissement de l’instructeur -, il est suivi des autres 
attelages, qui exécutent les mêmes mouvements, 
de manière à conserver leurs distances. 

L’instructeur conduit alors la colonne au quar- 
tier, où il la met en bataille , ayant soin que 
les canonniers, dans cette formation , exécutent 
leur mouvement de manière à conserver toujours 
entre eux l’intervalle prescrit pour mettre pied 
à terre. 

11 fait ensuite mettre pied à terre et défiler. 

915. Dans le cas où l’on est obligé de sortir 
par la gauche , l’instructeur fait mettre en co- 
lonne par les commandements: 1. par l’atte- 
lage de gauche; 2. marche, et, en arrivant au 
quartier, il fait de même mettre en bataille ; 
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seulement les attelages se trouvent en ordre in- 
verse : il fait ensuite mettre pied à terre et 
défiler. 

DEUXIÈME PARTIE. 

916. L’on réunit pour cette deuxième partie 
de huit à douze attelages , pour atteler de huit 
à douze pièces ou caissons. \ 

On emploie le même nombre d'instructeurs et 
de sous-instructeurs ; la tenue est la même. 

Les voilures sont généralement parquées sur 
deux lignes. 

L’instructeur dispose alors ses attelages comme 
il est prescrit n.°885. 

DÉPARQUER. 

917. L’instructeur conduit les canonniers au 
parc, fait mettre pied à terre, atteler et re- 
monter à cheval comme il a été prescrit , et il 
commande: 

1. Par la pièce de droite ( ou de gauche) 
en colonne. 

2. Marche. 

Au commandement marche , la file de droite se 
porte droit devant elle ; elle est suivie par celle qui 
est immédiatement à sa gauche , laquelle ue se met 
eu mouvcmeul que lorsque les roues de derrière de 
la voilure de la deuxième ligue arrivent à hauteur 
des chevaux de devaut. La première voiture de la 
' deuxième file oblique alors à droite, suit ceLte nou- 
velle direction jusqu’à ce qu’elle rencontre la colonne* 
où elle prend rang en se redressant ; elle est suivi* 
par la deuxieme voilure da la même file, qui marclut 
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exactement sur sa trace. Ce mouvement est exécuté 
successivement par tontes les autres files de voitures, 
la tète de chacune d’elles forçant d’autaut plus son 
degré d'obliquité qu’elle est plus éloignée du point 
de rupture; toutes les voitures conservent un mètre 
de distance. 

* 

918. Pour déparquer par la gauche, mêmes 
principes et moyens inverses. 

919. En arrivant dans le manège , l’instruc- 
teur dirige la colonne parallèlement au grand 
côté, et, lorsque la première voiture arrive au 
petit côté opposé, il fait tourner à droite ou à 
gauche, suivant la main à laquelle il veut faire 
marcher. Les voitures étant en file sur l’un des 
grands côtés du manège, l’instructeur fait arrêter 
la colonne , la divise en deux parties égales, met 
la première en mouvement et prescrit au con- 
ducteur de la deuxième colonne de ne se mettre 
en marche que lorsque celui de la première 
arrive à sa hauteur. 

Les canonniers des premières pièces règlent 
leur allure de manière à arriver en même temps aux 
angle? opposés du manège, ceux delà deuxième 
colonne se réglant sur ceux de la première. 

920. L’instructeur commence celte dernière 
partie de la leçon par faire arrêter, repartir du 
pas au trot et du trot au pas , comme il a été 
prescrit dans la première partie. 

CHANGEMENT DE DIRECTION DANS LA LARGEUR DU 

MANÈGE. 

(PI. 71, fig. A.) 

921. L’instructeur fait changer de direction 
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dans la largeur du manège eoumie il a été pres- 
crit u.” 905 , ayant Faltenlion de faire son com- 
mandement assez à temps pour que les colonnes 
ne sc rencontrent pas a f extrémité du change- 
ment de main ( ces changements de direction 
doivent être exécutés de manière à ce que l’allure 
ne soit jamais ralentie). 

CHANGEMENT DE DIRECTION DANS LA LONGUEUR DO 

MANÈGE. 

(PI. B.) 

92Î. Ce changement de direction s’exécute 
suivant les mêmes principes que celui dans la 
largeur, en observant que l’instructeur fait le 
Commandement tournez à l’instant où la voi- 
lure passe le premier coin, et le commandement 
droite ou gauche lorsque les chevaux de devant 
arrivent à hauteur du tiers du petit -côté; dans 
tous les cas, le commandement droite ou gauche 
ne se faisant que lorsque la première voiture est 
complètement redressée. 

Les canonniers conducteurs traversent alors 
le manège dans sa longueur, en ligne droite , 
se laissant mutuellement à gauche, et rentrent 
sur la piste aux commandements : 1 . tournez 
— j^à) gauche; 2. e/i— * - avant* 

changement de direction oblique par pièce. 

(PI. yt y tig. A.) 

923. L’instructeur fait commencer un change- 
ment de direction dans la longueur du manège, 
et aussitôt que les voitures , après avoir tourné 
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* # 3 

Tcrs le milieu du petit côlé , sc trouvent dans 
la meme direction , il commande : 

4. Colonne. 

2. Halte. 

Au commandement halte, les canonniers con- 
ducteurs arrêtent tous à la lois , bien droit et à leurs 
distances. 

L’instructeur fait exécuter ensuite un demi - 
à- droite ou [demi- à-gauche') de pied ferme, 
comme il est prescrit n.“ 855. Ce mouvement 
exécuté , l’instructeur s’assure de l’exactitude des 
directions et des intervalles , et il commande : 
4. Pièces, en avant. 

~ ' 2. Mxrche. , 

Les canonniers condudfeurs marchent à une allure 
bien égale , faisant, suivre à chaque voilure la direc- 
tion qu’elle a prise. 

Lorsque les conducteurs des chevaux de de- 
vant de chaque voilure sont à trois mètres de 
la piste , l'instructeur commande : 

En A V A NT. 

A la dernière partie du commandement , qui est 
Avant, les canonniers redressent chaque voiture par 
un derhi-à-çauche en avançant. 

L’instructeur fait répéter ces mouvements sans 
arrêter; à cet eftet, après avoir commencé le 
changement de direction dans la longueur, aussi- 
tôt que les deux rangs se trouvent en colonne 
au milieu du mauège, il commande : 

4. Pièces, oblique à droite (ou à gauche). 

2. Marche. 

5. En *— avant. . * - • 
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Au commandement marche, 1«s canonniers font 
exécuter â chaque voiture un demi-à-droiie , et, cette 
direction prise , ils marchent droit devaut eux à la 
même allure. t 

A la dernière partie du troisième commandement , 
qui est avant, les canonuiers de chaque voilure se ' 
redressent par un demi-à-gauche eu avançant. 

924. Dans lous ces changements de direction , 
l’instructeur se règle , pour faire ses commande- 
ments , sur celui des deux canonniers conduc- 
teurs tète de colonne qui se trouve le plus 
avancé , sauf à rectifier ensuite la faute commise 
par celui qui a augmenté ou ralenti l’allure. 

tu 

À DROITE , A OAÜCHE , EN MARCHANT A LA MÊME HAU— 

TEUÜt 

(IM. 72, fig. B.) 

925. L’instructeur fait exécuter ces mou- 
vements comme il a été prescrit n.° 904, aux 
commandements: 1. pièce à droite ; 2. marche; 

3. en — avant, en observant que les voilures 
marchent sur deux colonnes ; il doit faire le 
commandement préparatoire assez à temps pour 
commander marche à l'instant où le conducteur 
de devant de la première voiture arrive à hauteur 
du conducteur de devant de la dernière voiture 
de la colonne opposée. 

Aussitôt après le commandement en — avant, les 
cauonniers conducteurs de chaque voiture se portent 
bien droit devant eux , en conservant leur allure et 
leur direction, de manière que chacune trouve devant 
elle l’intervalle où elle doit passer et la place qu’elle 
doit reprendre dans la colonne sur la piste opposée. 
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» 

En passant dans les iulervalies , les canonniers 
doivent tenir les jambes près et soutenir leur sou*— 
Verge, pour empêcher le ralentissement de l'allure. 

Pour remettre en colonne , l’instructeur fait 
exécuter un à-droite , qui doit être fait lorsque 
les chevaux de devant arrivent à quatre pas de la 
piste opposée. 

L’instructeur s’attache beaucoup moins à Pen- 
semble de ces mouvements qu’à la manière dont 
les canonniers de chaque voiture conduisent leurs 
chevaux. 

# 

SEMI-TOUR A GAUCHE, EN MARCH ANT A LA MÊME HAUTEUR. 

(PI. 73 , fig. A.) 

926. L’instructeur fait exécuter ce mouvement 

comme il est prescrit n.° 906. , 

DEMI-TOUR A GAUCHE EN MARCHANT EN COLONNE. 

( PI. 73 , fig. B. ) 

927. L’iuslructcur fait exécuter ce mouvement 
comme il est prescrit n." 907. 

Dans chaque colonue , les canonniers conducteurs 
de la dernière voilure devenant tête de colonne doivent 
avoir l'attention défaire leur mouvement sans ralentir 
l’allure, afin de ne point retarder les autres. 

Ce principe est également applicable aux voi- 
tures qui prennent la tête des colonnes en reulrant 
sur les pistes. 

fASSER SUCCESSIVEMENT DE LA QUEUE A LA TÊTE DE LA 

COLONNE. 

928. Pour préparer aux doublements qùisont 
en usage dans: l’école de batterie, l’instructeur 

“ 
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fait passer fréquemment les voitures de là queue 

à la télé de la colonne. - 

Oncone d’elles devenant à son tour tête de colonne 
aJ; “ reol.r en conséquence; la voiture qui double 
accule son mouvement au pas , quand la co, °“ ne 
nti 'arrêtée • elle prend le trot si la colonne est au pas. 

L’instructeur fait aussi sortir les voilures de la 
colonne , sans commencer par celle de la queue ; 
dans ce cas , il prescrit aux qpnducteurs qui suivent 
la voilure désignée de serrer a distance en allon- 
orant l’allure sans la doubler, ou, s il le juge ne- 
cessaire, pour les habituer à maintenir leurs che- 
vaux , ii fait conserver vide la place de la voiture 
sortie: ces deux mouvements ne doivent s exé- 
cuter qu’en marchant à main droite. 

Lorsque les voitures ont etc ainsi déplacées , 
l’instructeur fait arrêter et rentrer chacune d elles 
à sa place avant de terminer le travail. 

ÉTANT de PIED FERME, TARTIR AD TROT. 

9^9. Les voilures étant en colonne de pied 
ferme sur l’un des grands côtés , l’instructeur 

cpuimande : 

\. Colonne, en avant. 

2. j4u trot. 

5. Marche. 

Au commandement au trot , les conducteurs ras- 
^ Au' commandement marche, ils font partir leurs 
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chevaux ensemble, au trot , en sp servant du fouet 
pour le sous-verge , s’il est nécessaire. 

ÉTANT AU TROT , ARRÊTER. 

930. Les voilures marchant au trot el en co- 
lonne sur l’uu des grands côtés , l’instructeur 
commande : 

/ 

1. Colonne. 

2. IIalte. 

Au commandement colonne , rassembler les che- 
vaux. 

Au commandement iulte , les arrêter d’après les 
principes prescrits. 

L’instructeur exige que tous les attelages par- 
tent franchement au trot au commandement * 
marche ; qu’ils arrêtent tous à la fois et sans à- 
coup au commandement halte ; en observant 
qu’une voiture lancée au trot ne peut pas ar- 
rêter court, et qu’elle doit eneore marcher quatre 
ou cinq pas après le commandement halt0 

TASSER DU TROT AU GRAND TROT ET DU GRAND 
TROT AU TROT. 

931. Les deux colonnes étant sur le milieu 
des grands côtés , l’instructeur commande 

, ALLONGEZ. 

X . 

A ce commandement, les canonniers se conforment 
à ce qui est prescrit dans la première leçon , n.° 875 . 

952. Après un ou deux tours au plus , il 
commande : 

RALENTISSEZ. 

- A ce commandement, les canonniers se conforment 
à ce qui est prescrit dans la première leçon ,ti.° S 7 5. 

H « 
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L’instructeur veille avec la plus grande at- 
tention à ce que ces mouvements se fassent très- 

progressivement , sans à-coup. 

/ 

METTRE PIED A TERRE EN MARCHANT. 

935. Les chevaux marchant sagement, et les 
distances étant bien observées , l’instructeur 
commande : (tel) conducteur — pied à terre . 

Le conducteur désigné fait glisser le bouton cou- 
lant des rênes sur l’encolure du cheval , met pied 
à terre sans abandonner le fouet , observant de 
porter le pied droit le plus en avant possible de 
l’épaule du cheval -, il dégage promptement le pied 
gauche de l’étrier , se place ensuite à hauteur de la 
tête de son porteur , et saisit avec la main droite la 
yène gauche pour le diriger. 

L’instructeur fait descendre successivement les 
autres \ le conducteur du milieu active , s’il esl 
nécessaire, les chevaux du conducteur de devant, 
au moment où ce dernier met pied à terre. 

* MONTER A CHEVAL EN MARCHANT. 

934. L’instructeur commande: (tel) conduc- 
teur — à cheval. 

Le conducteur désigné abandonne la rêne gauche, 
fait demi- tour à droite , appuie la main gauche sur 
Ja tête du collier, saisit l’étrier de la main droite 
et le chausse lestement , s’enlève de la jambe droite, 
appuyant la main droite sur le troussequin, et se 
place légèrement en selle. 

Pour éviter les accidents , l’instructeur com- 
mence par faire exécuter ces mouvements de 
pied ferme et n’exige aucune espèce d’ensemble* 

955. Pour terminer le travail, l’instructeur 

* * 
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fait reformer la colonne coimnfe elle était en ar- 
rivant au manège ; pour cola, H arrête là pre- 
mière reprise et prescrit à la deuxième de serrer 
à sa distaucc ; il remet alors la colonue en 
mouvement et la reconduit au parc. 

956. Pour parquer, l'instructeur se conforme 
à ce qui est prescrit n.° 910; seulement il re- 
commande à chaque voiture de la deuxième 
ligne de suivre exactement celle correspondante 
de la première. 

COMPLÉMENT.. 


SOINS DES OFFICIERS PENDANT LA ROUTE.. 

Pendant les marches , les officiers s’arrêtent 
fréquemment pour voir défiler la portion de là; 
colonne dont ils ont la surveillance , et s’assurent 
ainsi que les voitures marchent en ordre, que 
les sous-officiers et brigadiers sont à leur posto 
et surveillent les voilures qui leur sont confiées. 

A la sortie d’un défilé ou d’un lieu habité, 
les officiers et sous- officiers veillent avec soin 
à ce qu’aucune voiture ne reste en arrière , et 
que toutes marchent à leur distance : s’il est 
nécessaire , le commandant fait arrêter la co- 
lonne, pour lui donner le temps de se reformer 
avec ordre et sans augmenter fallure. 

DIFFICULTÉS DU TERRAIN. 

Quelle que soit la nature du terrain , il faut 
avant de mettre une voilure en mouvement, 
u 24** « 4 
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I 

que les traits des chevaux soient également ten- 
dus , alïn que tout l'attelage fasse effort en même 
temps et sans à-coup. 

Si le terrain présente au départ des difficultés, 
telles que sillons, marécages, ornières, etc., 
il faut diriger les chevaux obliquement , afin de 
faciliter le mouvement des roues de devant , et 
par suite celui de la voiture, et ensuite obliquer 
dans le sens opposé pour prendre la direction 
convenable. . , , 

Si le terrain est généralement difficile, les 
voitures laissent entre elles quatre ou cinq pas 
de distance pour que chacune puisse choisir son 
chemin : les eauonniers tiennent les jambes près, 
et activent le sous-verge, afin que le pas soit 
franc et décidé ; on veille à ce que les chevaux 
de derrière ne soient pas plus ménages que ceux 
de devant. 

MONTER. 

y 

Si la montée est rapide et courte , les canon- 
niers ont les jambes près et tiennent leurs che- 
vaux en main sans les contraindre ; on prend 
huit ou dix pas de distance d’une voiture à 
l’autre; le pas doit être décidé; il faut activer 
le sous-verge avec le fouet s’il est nécessaire , 
afin qu’il emploie toute sa force : la montée 
franchie, on doit marcher au petit pas pendant 
quelques minutes pour rétablir les distances et 
et faire reprendre haleine aux chevaux. 

Si la montée est longue et peu rapide, on 
fait arrêter le parc au bas de la côte , mettre 

. - . » i 

% ' • 
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pied à terre à tous les conducteurs ; chaque voi- 
ture se met en marche successivement , en 
prenant dix pas de distance, et les chevaux 
marchent au pas habituel. 

Si la montée est longue , rapide , et le chemin 
en mauvais état , indépendamment de ce qui a 
été prescrit dans l’article précédent , on fait dé- 
teler les chevaux de devant de la deuxième 
moitié des voilures, on les attelle sur celles de 
la première moitié; on dispose sur les flancs de 
la colonne les canouniers servants prêts à caler 
les roues au besoin : dans les passages étroits et 
bordés de précipices, les conducteurs se placent 
à la tète de leurs chevaux du côté du précipice, 
pour les diriger et les soutenir. 

S’il y a de la glace sur la montée , il faut la 
casser ou jeter de la terre dessus. 

Quelles que soient les difficultés du terrain , 
il ne faut pas atteler plus de dix chevaux sur 
chaque voiture ; au delà de ce nombre , et même 
déjà alors il devient difficile de faire agir avec 
ensemble un si nombreux attelage , et l’on est 
exposé , par défaut d’accord , à des retards et à 
des accidents. 

DESCENDRE. 

Les conducteurs ne doivent jamais mettre 
pied à terre dans les descentes ; celui qui con- 
duit les chevaux du timon doit tenir son porteur 
en main et son sous-verge très-court ; les autres 
chevaux ont les traits à peine tendus. 
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ENRAYER. 

Lorsqu’il est nécessaire d’enrayer, le conduc- 
teur du milieu est toujours chargé de mettre 
pied à terre; pour, désenrayer, on fait reculer 
la voiture. 

Dans les descentes rapides et difficiles on ne 
laisse que les chevaux de derrière ; on place 
des servants et des chevaux en retraite , et chaque 
voiture descend successivement. 

TOURNANTS DIFFICILES. 

Dans les tournants difficiles, pour tourner à 
gauche par exemple, il faut obliquer d’abord à 
droite le plus possible, tourner ensuite à gauche 
de manière à passer près de l’obstacle sans le 
toucher, et se prolonger vers la droite de la. 
route autant que le permet sa largeur; si la lon- 
gueur de l’attelage présente quelques difficultés, 
il faiit dételer le plus de chevaux possible ; en- 
fin , si tout cela est insuffisant , il faut porter à 
bras l’arrière-train de la voiture. 

S 

FRANCHIR UN MAUVAIS PAS. 

Pour éviter d’être arrêté par un mauvais pas, 
il convient de faire marcher chaque voilure à 
huit ou dix pas de celle qui la précède ; on 
place ensuite , au point où l’obstacle présente 
te plus de difficultés, un officier ou un sous- 
officier, qui recommande aux conducteurs de 
tenir les jambes près et d’activer les sous-verges 
avec le fouet, afin d’augmenter l’allure, et de 
faire tirer les chevaux ensemble et avec force. 
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L’obstacle franchi , on ralentit l’allure pour 
calmer les chevaux et faire reprendre les dis- 
tances. 

\ 

PASSER UN FOSSÉ. 

Pour passer un fossé, une tranchée ou un 
ruisseau profond , il faut, comme dans les cas 
précédents , augmenter les distances , placer un 
officier qui fait exécuter ce qui vient d’être dit; 
il recommande de passer autant que possible 
ces obstacles perpendiculairement à leur direc- 
tion ; si les attelages étaient trop faibles ou 
qu’on conduisit des voitures , ancien modèle , 
il faudrait couper l’obstacle diagonalement, en 
n’y faisant entrer les roues d’un même train que 
successivement. 

Avec les affûts d’ancien modèle menés à la 
prolonge, après que les chevaux et l’avant-train 
ont franchi l’obstacle , il faut faire tendre la 
prolonge avec précaution et n’agir avec force 
que quand la crosse est dégagée de la crête du 
fossé , de manière à ne pouvoir y être arrêtée. 

PASSER UN GUÉ. 

Quand le fond ou la sortie d’un gué présente 
des difficultés , il faut doubler les . attelages et 
placer un sous-officier à l’entrée et un à la sortie; 
le premier fait observer les distances et prévient 
les canonniers de ce qu’ils ont à faire , l’autre 
les dirige à la sortie du gué. 

Dans cette circonstance, la manière de con- 
duire les chevaux , de régler l’allure , sont 
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absolument les mêmes que pour franchir un 
mauvais pas ; mais surtout il faut empêcher 
les chevaux de boire, de trotter ou de s’ar- 
rêter, soit eu passant le gué , soit à la sortie : 
à cet effet, les canonniers doivent constamment 
les animer du fouet ou de la voix , et les tenir 
dans les mains et dans les jambes jusqu’à ce 
qu’ils soient sur la rive opposée. 

11 faut faire passer sur le plus grand front 
possible. 

PASSAGE DES PONTS MILITAIRES. 

A l’entrée des ponts on met pied à terre * 
excepté le conducteur des chevaux de derrière i 
les conducteurs qui ont mis pied à terre mar- 
chent à hauteur de la tête de leurs chevaux , 
tenant les rênes du porteur avec la main droite,, 
près du mors. On laisse vingt pas <te distance 
d’une voiture à l’autre ; elles marchent à une 
allure franche et décidée , en suivant autant 
que possible le milieu du tablier du pont: si 
le tablier est mouillé, les conducteurs redou- 
blent d’attention pour empêcher les chevaux 
de glisser. 

Pour passer un pont volant , on dételle , on 
place les voilures à bras sus le tablier, de 
manière à laisser dans le milieu du pont un 
espace libre pour les hommes et les chevaux ; 
on enraie et on cale les roues. 

Les canonniers tiennent leurs chevaux leuç 
faisant face. 
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MARCHE DE NUIT ^ ET DANS UN BOIS. 

, Dans les marches rie nuit, la surveillance 
des officiers et sous-officiers doit être plus sou- 
tenue et plus vigoureuse que dans les marches 
de jour : ils veillent à ce que les conducteurs 
ne dorment point à cheval, à ce que chaque 
voiture soit constamment à un pas de celle qui 
précède et dans la même voie ; ils ne souffrent 
pas que les canonniers mettent pied à terre sans 
y être autorisés; à chaque halte, et avant de 
monter à cheval, ils prescrivent aux conducteurs 
de soulever et de tirer à eux les traits de leurs 
chevaux , pour s’assurer qu’ils ne sont pas em- 
pêtrés. 

Si l’on doit traverser un bois touffu , dont 
les chemins sont obstrués par des branches , 
on fait mettre pied à terre aux conducteurs ; 
mais si les chemins sont étroits et encaissés, 
les ornières profondes et le terrain glissant, 
ils doivent rester sur leurs chevaux pour les 
soutenir et les activer. 

Généralement quand on voyage dans un pays 
accidenté, on envoie en avant un sous-officier 
chargé de reconnaître les passages ; il est ac- 
compagné de servants munis de pioches , pour 
faire aplanir les difficultés du terrain. 
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INSTRUCTION 

SUR lV.NTRETIEN DU HARNACHEMENT. 

L’entretien du harnachement est de deux 
sortes: l’un, de propreté, doit être continuel; 
l’autre , de conservation, consisie à graisser toutc’9 
les parties en cuir deux ou trois fois par an. 

Pour l’entretien de propreté, les canonniers 
doivent essuyer et nettoyer soigneusement les ' 
harnais toutes les fois qu’ils ont servi; ils sont 
cirés une fois par semaine, et le cirage dont 
on fait usage pour la chaussure peut également 
servir pour les harnais. Toutefois il est essen- 
tiel qu’il ne contienne aucun ingrédient corrosif 
qui puisse altérer le cuir, ce qui doit être l’objet 
d’une surveillance assidue. 

Les mamelles des colliers étant des parties 
dont il importe de fnénager la souplesse , à 
cause des blessures qu’elles occasionnent sou- 
vent, on ne cire jamais ccs parties ; elles sont au 
contraire graissées soigneusement avec dn sain- 
doux ou autres matières grasses indiquées ci- 
après, dans lesquelles on mêle un peu de noir de 
fumée : le graissage ne s’opère qu’après avoir 
nettoyé avec soin les parties à graisser. 

L’entretien de conservation du harnachement 
exige que les cuirs soient graissés deux ou trois 
fois par an , et plus souveut en été qu’en hiver. 

Ce graissage s’opère de préférence avec de 
l’huile de pied de bœuf, dont la propriété onc- 
tueuse convient particulièrement pour entretenir 
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la souplesse du cuir. Celte huile ne contenant pas 
de parties siccatives , on peut remployer non 
épurée: on peut donner comme maximum, que 
deux kilogrammes suffisent chaque fois au grais- 
sage des harnais d’un allelage de six chevaux ou 
du harnachement de douze chevaux de selle. 

Avant de remployer , il convient de brosser et 
de nettoyer parfaitement toutes les parties du har- 
nachement , de les laver avec soin , sans cependant 
pénétrer d’eau les cuirs ; pendant qu'ils sont 
encore humides , on noircit les endroits devenus 
rouges par suite du lavage, avec du noir de cha- 
pelier ou de la boue d’encre , et lorsqu’ils com- 
mencent à sécher , on les graisse en étendant 
l’huile avec une brosse épaisse et molle. 

À défaut d’huile de pied de bœuf, qui est pré- 
férable à toute autre, 1 huile de poisson , lors- 
qu’elle est pure, est aussi très-bonne pour l’entre- 
tien des cuirs noirs ; il importe de s’assurer qu’elle 
ne contient aucune substance siccative qui en 
rendrait l’usage nuisible. 

D’autres huiles peuvent être encore employées 
utilement, comme l'huile de baleine, lorsqu’elle 
est pure ; mais il est difficile de Se la procurer 
telle et de reconnaître la fraude. 

Les huiles de faine , de navette et de chcucvis 
sont très-prejudiciables aux cuirs. 

En campagne on ne peut passouvenf se procurer 
des huiles de qualité convenable; on y supplée 
par un mélange de trois quarts de suif fondu et 
d’un quart d'huile d’olive ou de baleine, en se 
h a5 
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servant d’an morceau d’étoffe de laine pour étendre 
et frotter ensuite avee force. 

Ce mélange a moins d’inconvénient en cam- 
pagne qu’en garnison , parce qu’il empêche le 
cirage de prendre et qu’il rend le cuir terne. 

EMPLOI DU HARNAIS NOUVEAU MODÈLE AVEC 

l'ancien matériel. 

* 

Dans le bout détordu du trait , passer une fois 
le cordage de manière à faire une ganse. Dans 
celte gause passer de nouveau le trait disposé en 
boucle, et former ainsi une patte de trait propre 
à embrasser le palonnier. Cette disposition laisse 
au trait la longueur nécessaire pour atteler , et lui 
laisse aussi toute sa force. La patte une fois faite, 
on la laissera subsister en toute circonstance ; une 
lanière engagée dans cette patte servira à fixer les 
chaînes de bout de trait , lorsqu’on attellera des 
voitures système Gribeauval, ou cette patte de 
trait clle-^méme, lorsqu’on attellera du nouveau 
matériel. 

La méthode précédente sera employée aussi 
pour atteler les chevaux de volée ; seulement la 
chaîne sera prise dans la boucle formée à l’extré- 
mité du trait. . . 

Paris, le 15 juillet 1835. 

' • ‘ 'i 

Le Maréchal Ministre Secrétaire 
d'état de la guerre. 

Marquis MAISON. "• 
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